
Devant l 'ONU

Q

UE faut-il augurer des délibé-
rations du Conseil de sécurité
et de la phase actuelle dans
laquelle se trouve l'affaire de

Suez ' Pas grand-chose de bon pour
la morale internationale. Car au lieu
je la condamnation de principe
ou 'on serait en droit d'attendre
j .un e institution comme l'O.N.U.
chargée, si elle a un sens, de faire
respecter le droit par les nations
an i violent les conventions libre-
ment signées, on voit les Nations
Unies, à l'instigation de Washington
comme de Moscou — fait paradoxal !
_ s'engager dans la voie de la « né-
«ciation » au terme de laquelle
l'Egypte ne peut qu 'être assurée de
sa victoire , avec toutes les consé-
quences politiques, psychologiques
et économiques désastreuses qu 'une
telle victoire implique pour l'Occi-
dent.

Le «Monde» remarquait, 1 autre
jour , que M. Foster Dulles aurait dû
montrer pendant quatre ans, vis-à-
Tis de ses adversaires , la même té-
nacité et la même cohérence de vue
qui sont les siennes, depuis deux
mois, à l'égard de ses alliés pour les
contraindre à reculer. La remarque
est pertinente. Mais encore pourquoi
la France et la Grande-Bretagne,
tout en rechignant, tout en faisant
attaquer par leur presse le secré-
taire du département d'Etat, se sont-
elles laissé prendre en remorque par
l'Amérique , durant toute la crise ?

Nous persistons à penser qu 'une
attitu de nette des Anglo-Français,
non pas verbalement seulement,
qu 'une réaction rapide de leur part
tout au commencement de l'affaire,
auraient été possibles et , en rabais-
sant le prestige d'un dictateur, au-
raient permis d'éviter les incertitu-
des et les inquiétudes que nous con-
naissons depuis le 26 juillet.

C'est un fait que M. Dulles a usé
de pas mal d'opportunisme, sinon de
machiavélisme. Probablemnt parce
qu 'en période électorale , le gouver-
nement de Washington n'entendait
pas s'engager à fond dans une po-
litique de soutien à l'égard de la
France et de la Grande-Bretagne.
Probablement aussi parce que les
Etats-Unis ont leurs visées propres
sur le Moyen-Orient et ne seraient
pas fâchés d'y relayer, sous une
forme d'impérialisme économique à
peine déguisé, les grandes puissan-
ces européennes que M. Dulles taxe
hypocritement de « colonialistes »...

On a vu constamment, en effet, le
secrétaire du département se donner
l'apparence d'avancer aux côtés de
la France et de la Grande-Bretagne
et faire aussitôt après marche ar-
rière. M. Dulles est l'instigateur de
la démarche de M. Menzies au Caire
dont il était facile de prévoir qu'elle
serait vouée à l'échec. Il est ensuite
l'auteur de la fameuse proposition
d'une association d'usagers à la-
quelle , par la suite, et quoi qu 'il
prétende , il a « enlevé ses dents ».
Maintenant , au Conseil de sécurité,
il feint de soutenir le texte des Dix-
huit , mais on a bien l'impression
Que, dans la coulisse, M. Dulles est
un de ceux qui poussent à la « né-
gociation » avec le Caire, ce qui
pratiquement ne peut conduire qu 'à
l'abandon de la formule initiale
d'internationalisation.

L'explication de cette attitude,
nous venons de le voir, il convient
d
^ 

la trouver dans le secret es-
poir que nourrissent les Etats-Unis
d'exercer la prépondérance sur le
Moyen-Orient. Seulement, ils ne sont
Pas les seuls à former ce souhait et
M. Chepilov les a devancés déjà
dune bonne longueur dans la voie
dune telle compétition. Puis, à sup-
poser même que Washington l'em-
porte finalement sur Moscou — ce
Qui n'est pas prouvé ! — est-il heu-
reux qu 'il y ait un secteur de plus
ou les deux Grands se livrent une
•utte sans merci ?

Il faut éviter que s'affirme par-
tout la compétition des deux blocs,
^éliminat ion de l'influence euro-
péenne traditionnelle ne fait que
renforcer un antagonisme préjudi-
ciable à la paix du monde.

René BRAICHET.
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B Un gisement de tungstène découvert
darvs les Pyrénées

MARGARET A VU CE SPECTACLE

Cette « danse des parapluies » exécutée pour Margaret par un groupe d'indi-
gènes de Zanzibar restera sans doute gravée dans la mémoire  de la princesse

qui continue son voyage en Afrique.

Les funérailles nationales du «traître » Laszlo Rajk à Budapest

C'est en grande pompe que se sont déroulées à Budapest les funérailles
nationales de Laszlo Rajk , ancien ministre des affaires étrangères, et de
trois autres communistes, premières victimes de la grande purge de 1949.
Magasins et fabriques avaient été fermés pour permettre aux ouvriers d'as-
sister à l'éclatante réhabilitation de celui qui fut pendu pour haute trahison.
La veuve de Rajk 'et les familles des trois autres victimes participaient
également à l ' inhumation. Notre photo montre le cercueil de Laszlo Rajk
et celui du maréchal Palff y (au fond) lors de la cérémonie à laquelle plus

de 200.000 personnes ont assisté.

UN POLICIER AMÉRICAIN
spécialisé dans la poursuite des tr afiquants de drogue

DÉVALISÉ A NICE !

Sous la surveillance d'inspecteurs français

Deux gangsters lui volent les six millions de f rancs f rançais
qui devaient servir à les conf ondre

NICE. — Une tragi-comédie, qui fera sans doute les délices de tous
les mauvais garçons de France et ae Navarre, vient d'avoir pour cadre la
Côte d'Azur où des policiers ont été dépouillés^ -de six millions de francs
f rança is  par deux traf i quants de stupéfiants qui, fort heureusement, pour
cpie la morale soit sauve, furent arrêtés 24 'heures après.

Un policier américain , sp écialisé , • ' avènturi . Il était parvenu à prendre
dans la poursuite des traf i quants de ' eoMàét — ci titre d' acheteur éventue l
drogue , a vécu à Nice cette fâcheu se y— ' avec deux importants trafiquants :

Pierre Aunay et Jean Leani , et au
çqurs de longues tractations , avait su
si bien les mettre en confiance que
renalez-vous f u t  pris , dans un hôtel
niçois, dimanche dernier , en vue d' ac-
quérir six kilos de cocaïne , au « mo-
deste » prix d' un million de francs
français le kilo.

Des policiers français
dans la pièce voisine

Le policier américain demanda donc
le concours de la police française , qui
organisa une surveillance dans une
p ièce voisine de celle où devait avoir
lieu l'échange , et se tint prête à in-
tervenir pour l'arrestation des deux
mauvais garçons à l'instant même où ,
remettant la cocaïne et recevant les
millions, ils accomp liraient le délit.
Malheureusement , si le « G-Man » amé-
ricain était , pour la vraisemblance ,
muni de six authentiques millions , les
t ra f i quants n'avaient apporté au ren-
dez-vous que six kilos de sucre en
poudre.  Peu soucieux que leur «client»
ait le temps de s'apercevoir de la
supercherie , ils braquèrent sur lui
des revolvers , lui arrachèrent les lias-
ses de billets de banque et disparu-
rent , le tout avec une telle pres-
tesse que les policiers français  n'eu-
rent pas le temps d'intervenir.

Aunay et Leani devaient , à vrai
dire , être arrêtés le lendemain à Can-
nes, Ils étaient porteurs de deux mil-
lions , mais l'on ne sait ce que sont
devenus les quatre autres.

LA PEINE DE MORT
pourrait être requise

CONTRE LES CHAUFFARDS IVRES
! AUTEURS D'ACCIDENTS MORTELS

Selon le ministre français de l 'intérieur

La France s'inquiète des proportions catastrophiques que prennent les
accidents de la route. Malgré toutes les mesures qui ont été prises jusqu 'ici ,
la courbe de la statistique ne fait que monter.

Pendant les quinze premiers j ours
du mois de septembre on a enregistré
sur les routes françaises des milliers
d'accidents qui ont fait 252 morts et
8191 blessés. Pendant ces quinze jours,
les gendarmes et les agents de police
ont infligé 122.000 contraventions ,
surtout pour défaut de signalisation
et circulation à gauche dans les vi-
rages.

La peine de mort
aux chauffards

Un dîner-débat a été organisé sur ce
thème lundi soir à Paris par le jour-
nal «Les Echos ». Il s'agissait de faire
connaître quelles sont les intentions
de l'autorité française pour entrepren-
dre une lutte sévère contre les fous
de la route. A ce débat partici paient
notamment MM. Gilbert Jules, minis-
tre de l'intérieur, le préfet de police

et le président de la prévention rou-
tière.

Le ministre de l'intérieur , au cours
de son intervention , a laissé entendre
que la peine de mort pourrait désor-
mais être requise par les tribunaux
contre les auteurs d' accidents mortels
surpris en état d'ivresse et contre les
chau f fa rds  qui auront pris la fu i t e
après avoir provoqué un accident.

(Lire ta suite en lâtne p a g e )

Le 21 janvier 1957

Le procès Montes!
s'ouvrira à Venise
// durera sans doute

trois mois
VENISE. — Le président du tri-

bunal de Venise a fixé au 21 jan-
vier l'ouverture du procès de l'af-
faire Wïlma Montesi, don t l'instruc-
tion souleva ce que les journalistes
italiens appelèrent « le scandale du
siècle », et qui entraîna , en septem-
bre 1954, la démission du ministre
des affaires étrangères Attilio Pic-
cioni , dont le fils était gravement
impliqué dans la mort de la jeune
fille.

Au mois de mars; la cour de cas-
sation avait décidé que l'affaire —
l'une des plus sensationnelles de
l'histoire judiciair e italienne — pas-
serait à Venise et non à Rome,
« pour des raisons d'ordre public ».
Le procès proprement dit durera
sans doute trois mois.

Les incul pes sont : Giampiero
Piccioni , fils de l'ancien ministre
des affaires étrangères , accusé de
la mort de W'ilma Montesi , dont le
cadavre avait été découvert sur une
plage romaine au mois d'avril 1953.

Le « marquis » Ugo Montana ,
qu 'un rapport de police lu au tri-
bunal  considère comme un « trafi-
quan t  professionnel » et qui est ac-
cusé de comp licité dans l' affaire.

Saverio Polito , ancien chef de la
police romaine, qui dut démissjpn-
ner au plus gros du scandale, il y
a près de deux ans. Lui aussi est
accusé de complicité.

(Lire la suite en lôme page)

L'IRREDENTISME GERMANIQUE
EN HAUT-ADIGE

N U A G E S  A U S T R O - I T A L I E N S :  '

Notre correspondant de Rome
nous écrit :

Les relations Halo-autrichiennes
se détériorent peu à peu. Emprein-
tes, dans  l ' immédia t  après-guerre,
d'une incontestable amitié , elles ont
abouti à une certaine tension . La
cause en est la situation du Haut-
Adige, pays de langue allemande et
ladine , où l'agitation ant i i ta l ienne
prend une envergure inquiétante.

On sait que l'une des manifesta-
tions commerciales et touristiques
les plus importantes et utiles pour
l'économie du pays est la foire de
Bolzano , qui se déroule encore ac-
tuellement et a été inaugurée par le
président de la République, M. Gron-
chi , et M. Tambroni , ministre de
l ' intérieur. Il devait y avoir diman-
che 30 septembre un défilé en cos-
tumes locaux. Le défilé a été inter-
dit par les autorités italiennes de la
région Trentin - Haut - Adige, afin
d'éviter des incidents entre les po-
pulations de langue italienne et de
langue allemande de la région. Par
opposition , les Tyroliens avaient au-
paravant manifesté contre l'Italie.
Le d imanche  30 septembre, ils allu-
mèrent sur les montagnes qui entou-
rent Bolzano des feux, non de joie ,
mais de protestation . Si M. Tambro-
ni a prononcé un discours qui ne
plut pas à tout le monde au Tyrol ,
le chancelier Raab vient de faire
une autre déclaration qui est mal
accueillie dans la Péninsule. Tout
ceci à la veille des élections régio-
nales qui se dérouleront en Trentin-
Haut-Adige le 11 novembre.

Situation politique
Rappelons en quelques mots la si-

tuation politi que actuelle de cette
région. Elle se trouve géographique-
ment au sud de la ligne de démar-

cation des eaux entre les bassins de
l'Adi ge, qui regarde vers le sud , et
du Danube , par le cours de l'Inn et
de ses affluents. La frontière stra-
tégique et géographique passe donc
au Brenner ; elle fut  portée jusque
là par le traité de Saint-Germain,
qui mit fin , en ce qui concerne
l'Autriche, à la première guerre
mondiale.

Le malheur veut qu 'au sud du
Brenner vive une population de lan-
gue allemande . La frontière linguis-
tique se trouve donc dans la vallée
de l'Adige, aux environs de Salorno,
district où l'on parie encore roman-
che. Exactement , ce lieu se nomme
Salurn. Les éléments allemand et
italien se trouvent ainsi sur pres-
que toute la frontière linguistique
du Tyrol , séparés par des districts
de langue ladine ou romanche, pa-
rents par la langue et par la .  race
de nos Romanches de l'Engadine et
des Grisons. Plerre-E. BRIQUET.
(Lire la suite en l ime page)

Le grand exercice
SANS tMPOR TANCB

TT A cour pavée , si calme d'habi-
i tude , avait accueilli ce soir-là
i J tous les blessés de la vieille

ville , surpris à leur coucher p ar un
sinistre dévastateur. Une grand-
mère s'était cassé bras et jambes
en sautant par la fenêtre  du troi-
sième ; son mari el son f i l s  avaient
été asphyxiés pour avoir p ré f é ré
l' escalier. Dans les mansardes, une
poutre calcinée s'était abattue avec
fracas sur le lit d'un retraité , qui
g isait maintenant sur un brancard,
sans connaissance bien entendu.
On ne comptait p lus les victimes
de commotions cérébrales , de brû-
lures à tous les degrés , de fractu-
res de pouces , de clavicules , de
coudes , de chevilles. Comme par
hasard , chaque blessé s o u f f r a i t
d' un autre mal , de sorte que le t ra-
vail des dames alertées et panta-
lonnées pour la circonstance en
était singulièrement comp li qué.

Parmi celles-ci , une f e m m e  p lan-
tureuse , autoritaire , en pull  citron
et béret de mélusine , semblait
jouer un rôle de premier p lan.
C'est elle qui triait les sinistrés,
fixait  les attelles , rectifiait  les pan-
sements, superposait les couvertu-
res:, ordonnait les évacuations et
l' emp loi du pulmotor, chassait les
importuns, discutait avec les sa-
peurs, les inspecteurs et autres ac-
teurs de ce drame rapide. C' est elle
aussi qui remettait les blessés à
l'ordre. Malgré les douleurs qu 'ils
étaient censés ressentir, p lusieurs
maugréaient , riaient , tiraient la
queue du chat de céans. A cause
du mauvais éclairage de la cour , on
ne distinguait pas bien les visages.
Derrière la porte cochère, qui s'ou-
vrait de temps en temps , on aper-
cevait le cap itaine des pompiers,
suant sang et eau sous son casque,
des agents de police , extrêmement
a f f a i r é s , un conseiller communal,
f o r t  intéressé par le disposi t i f ,
l'échelle magirus, dressée contre
l'immeuble d' en face  et des centai-
nes de curieux qui gênaient l'exer-
cice ' oit le suivaient attentivement
à travers leurs rideaux de tulle.

A un certa in moment , un asphy-
xié alluma une cigarette ; les bles-
sés légers , assis sous les boites aux
lettres, décidèrent d' un commun
accord de se dé gourdir les jambes.
La femme p lantureuse et autoritai-
re les tança vertement. La f umée
risquait de provoquer des compli-
cations graves , toutes les fractures
seraient radiographiées , on ne de-
vait pas badiner avec les ordres et
le major allait arriver... Il arrivait,
en e f f e t , casque en main, souriant,
détendu. Un à un , les ex-blessés
se relevèrent , se libérèrent preste-
ment de leurs entraves et apparu-
rent sons la lumière blafarde/d ' une
ampoule unique. On reconnut alors
l'Ulysse , de la « Couronne », Pros-
per , le f r i p ier du coin , Numa et
tant d' autres personnages bien con-
nus dans le quartier. L' exercice
était terminé. Les f i gurants s'esbi-
gnèrenf donc , laissant leur bonne
samaritaine recevoir en rougissant
les comp liments du commandant...

MARINETTE.

MOSCOU , 9 (Reuter).  — L'ambas-
sade des Etats-Unis annonce qu 'après
quatre ans d'interruption , la d i f f u -
sion en langue russe de l'illustré
américain « America » reprendra le 22
octobre. Les autorités soviétiques ont
donné leur accord à la vente de 50.000
exemplaires de ce mensuel , qui con-
tient des articles et des illustrations
sur la vie aux Etats-Unis.

En contre-partie , la publication so-
viétique « U.R.S.S. » pourra être écou-
lée aux Etats-Unis au prix de vingt
cents. Les deux gouvernements avaient
conclu cet accord en décembre passé.

Echange de publications
entre la Russie
et l'Amérique

VERS UN RÈGLEMENT DE L'A FFAIRE DE SUEZ ?

Le Conseil de sécurité
siège à huis clos

M. DULLES EST OPTIMISTE
NEW-YORK, 9 (A.F.P.). — Le secrétaire d'Etat John Poster

Dulles, Intervenant mardi matin au Conseil de sécurité sur ta
question de Suez, a exprimé l'opinion que les chances d'un règle- -
ment pacifique étaient bonnes.

M. Dulles a ajouté que des efforts
sans précédent avaient été exercés par
ceux à qui le geste de l'Egypte por-
tait tort , pour régler pacifiquement un
problème aussi dangereux.

Si l'Egypte accepte le principe qu 'il
faut établir un système pour garantir
que le canal ne puisse pas être utilisé
par un pays quelconque comme instru-
ment de sa politique nationale , les au-
tres problèmes subsidiaires pourront
être résolus.

Si, par contre, l'Egypte rejette ce
principe, M. Dulles estime qu 'il y a

Nouvelle conférence
à Genève ?

LE CAIRE , 9 (A.F.P.). — Faisant
état d'un câble de son directeu r gé-
néra l qui se trouve à New-York,
l'agence du Moyen-Orient relève que
« la situation s'est améliorée dans
une certaine mesure (quoique la
tension subsiste toujours entre les
Etats-Unis et l'U.R.S.S.), en particu-
lier après les déclarations faites lundi
par M. Chepilov devant le Conseil de
sécurité.

Les séances à buis clos du Conseil
devraient permettre de « rapprocher
les points de vue sur les principes
de base d'une négociation , et ce point
étant acquis, de former un comité de
négociation ».

Le directeur de l'agence du Moyen-
Orient estime enfin que le Conseil
de sécurité se contentera alors de
transmettre l'affaire de Suez avec ses
recommandations au « comité de né-
gociation » qui se réunirait probable-
ment à Genève.

peu de chances pour un règlement et
peu d'utilité pour le « comité de négo-
ciations » suggéré par l'Egypte.

« Une calamité »
« Si le Conseil est impuissant à as-

surer un règlement du problème de
Suez par des moyens pacifiques con-
formes aux principes de la justice et
du droit international , notre échec sera
une calamité », a déclaré M. Dulles. Le
secrétaire d'Etat a réitéré son appui aux
principes des dix-huit et à la résolution
franco-britannique qui demande au Con-
seil de les faire siens. Il a ajouté ce-

pendant que ces principes peuvent être
appliqués de différentes manières et
que le Conseil devrait examiner toutes
les suggestions qui pourraient être fai-
tes à cet effet. Il a dit que la propo-
sition égyptienne d'établir un comité de
négociations avait un aspect « construc-
tif », mais il a rejeté les suggestions
soviétiques sur la composition du co-
mité de négociations. Pour lui , un co-
mité composé à parties égales de ten-
dances contradictoires , comme le pro-
posent les Russes, est voué à l'échec.

Huis clos
NEW-YORK , 9 (A.F.P.). — Le Con-

seil de sécurité s'est réuni de nouveau
à 20 heures GMT, à huis clos. Le pré-
sident a adressé un appel aux délé-
gations membres du Conseil pour qu 'el-
les limitent le nombre des conseillers
qui prendront part à' ces délibérations
secrètes.
(Lire la suite en 15me page)

«L'accusation
fait fausse route

Plaidoiries à Poznan

Sa conception est contraire
aux enseignements

du marxisme »
POZNAN , 9 (A.F.P.). — Au « pro-

cès des neuf », la journée a été consa-
crée hier aux plaidoiries. Deux avo-
cats de la défense ont prix la parole.

Un premier a développé la thèse se-
lon laquelle toute la conception des
procès est fausse. Il a reproché no-
tamment à l'accusation d'avoir détaché
l'émeute de la manifestation ouvrière
et af f i rmé que cette manière de pro-
céder « était contraire aux enseigf-
ments du marxisme ». « Karl Marx m 'is
enseigne, a déclaré l'avocat , que dans
les mouvements de masses on ne peut
séparer une vague de l'autre, que tout
se tient. » I

Le deuxième avocat a insisté sur le
côté historique des événements du 28
juin à Poznan.

SI nous devions respecter la Justice ,
ce n'est pas neuf accusés que nous au-
rions sur ce banc , mais des milliers . Ce
ne sont pas seulement les morts et les
blessés rtii 28 Juin qui sont, des victi-
mes, les accusés le sont également.

(Lire la suite en lâtne page)



r ——^A LOUER
DANS

IMMEUBLES MODERNES
AU CENTRE DE FRIBOURG

ï". (angle des avenues Beauregard et Midi)
à 200 mètres de la gare f

• MAGASINS
» ii Javec belles arcades
arrière-magasin î_
dépôts annexes (50 à 250 m" sur demande) ^

• BUREAUX
• APPARTEMENTS de grand confort
• 2 et 3 pièces avec cuisine, bains, balcon, vue unique et imprenable.

• Equipement des magasins, bureaux et appartements : électricité (tous
courants), téléphone, radio, télévision, isolations phoni<nie, et thermicpie,
machines à laver et séchoirs rapides, eau courante' générale, chauffage par
centrale thermique, garages.

M) Loyers économiques. Arrangement pour baux à longs termes. j

Veuillez vous renseigner auprès de la
SOCIÉTÉ IMMOBILIÈRE AVENUE DU MIDI 1, S.A., FRIBOURG

M. R. Borghini
Téléphone (037) 2 63 69 - 2 69 42 - 2 24 59 lv J

Fabrique de montres Avia
Degoumois & Cie, Neuchâtel

Place-d'Armes 1
engage

1 horloger complet
ainsi qu'une ou deux bonnes ouvrières.
Faire offres écrites ou se présenter au
bureau, Place-d'Armes 1.

Manufacture des branches annexes A.
l'horlogerie cherche, pour son atelier H
Peseux, e

un outilleur-horloger
ou mécanicien spécialisé dans le petit outil
lage d'horlogerie, ayant des qualités d'initia "
tive suffisantes pour assumer un poste com'
portant des responsabilités, et capable d'ètrè
formé comme chef d'un atelier de montage
de spécialités horlogères.

"""""T
Importante manufacture

d'horlogerie
cherche à engager

techniciens-
horlogers

auxquels elle désire confier des res-
ponsabilités pouvant conduire à

situation élevée.

Les intéressés sont priés d'adresser
leurs offres détaillées avec état civil,
curriculum vitae et références, sous
chiffres P 26636 J à Publicitas,
Bienne. Discrétion absolue garantie.

¦ Il

un visiteur de pierres fines
connaissant bien la partie et ayant les qua.
lités nécessaires pour être formé comme
chef d'une section d'une douzaine de person.
nés, et disposé à prendre des responsabilités'

Nous exigeons, pour ces deux postes, d'ex!
cellentes références.

Faire offres sous chiffres Y. O. 4518, avec
curriculum vitae, certificats et prétentions
de salaire au bureau de la Feuille d'avis._^ '

Nous cherchons

employé (e)
de bureau

pour remplacement de 2
ou 3 mois. Entrée immé-
diate. — Adresser offres
écrites à A. R. 4548 au
bureau de la Feuille
d'avis.

i

Fabrique de spiraux
Nivarox S. A.
à Saint-Imier

engagerait quelques

JEUNES
OUVRIÈ RES
Travail propre et bien rétribué.
On mettrait au courant pour
travail à domicile par la suite.
Faire offres à la direction.

Nous cherchons, pour entrée au plus
tôt ou pour date à convenir,

aide
de bureau

consciencieuse et précise. — Prière
d'adresser offres détaillées avec copies
de certificats et photographie sous
chiffres F. V. 4500 au bureau de la
Feuille d'avis.

'

REPRÉSENTANT I
Fabrique de trousseaux cherche voyageur

pour sa clientèle. ^B
Conditions d'engagement très Intéressantes |

et belle collection. Sïj
Faire offres avec références et copies de
certificats sous sous chiffres OF 16208 L

à Publicitas, Lausanne. Mm

.
On cherche

filles de salle
Date d'entrée à convenir. Faire offres
au Département Social Romand, Morges.

On demande une

sommelière
connaissant les deux services. —
Restaurant du Jura, tél. 514 10.

VENDEUSE
pour rayon parfumerie et articles
de toilette est demandée par
Galeries du Vallon S.A., Fleurier.

Monsieur,
désirez-vous une place stable
bien rétribuée, avec possibilité de
s'assurer revenu fixe ? — Alors fai-
tes votre offre à C. T. 4550 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Nous cherchons un Médecin-dentiste cher-

chauffeur che 
jfiune fillequal ifié pour transports *

en tous genres. Place sta- comme demoiselle de ré-
ble. Permis rouge. Se pré- ceptlon. (Débutante pas
senter avec références et exclue).
permis chez Lambert et Adresser offres écrites
Cle, place de la Gare, à S. I. 4513 au bureau
Neuchâtel. Tél. 6 10 60. de la Feuille d'avis.

La maison Veuve H. Luscher, horlogerie,
la Neuveville, cherche pour son atelier de
terminages un

visiteur-retoucheur qualifié
Place stable et très bien rétribuée.

SCIERIE - MENUISERIE - CHARPENTE
cherche pour tout de suite ou date à con-
venir, pour la Chaux-de-Fonds, jeune

EMPLOYÉ
pour tous travaux de bureau, facturation ,
correspondance, etc. Travail intéressant et
varié. — Ecrire sous chiffres P 11418 N à
Publicitas S. A., la Chaux-de-Fonds.

La fabrique des montres et chrono-
nètres Ernest Borel, Neuchâtel, Mala-
lière 71, engagerait immédiatement ou
j our époque à convenir

régleuses
:onnaissant le point d'attache pour
petites pièces soignées.
Travail en fabrique. Faire offres par
écrit ou se présenter.

On cherche Jeune

sommelière
connaissant les deux ser-
vices. S'adresser k l'HÔ-
tel du Marché, tél. 5 30 31.

Angleterre
On demande Jeune fille

sérieuse, de 19 à 35 ans,
pour octobre ; cuisine
simple pour deux person-
nes. Gages 3 f  par se-
maine. Voyage payé. —Galer, Hôtel City, Neu-
châtel.

r ,

BULOVA WATCH COMPANY
cherche pour son atelier de terminage à Neuchâtel

jeunes filles
habiles, consciencieuses, avec bonne vue, pour être mises
au courant d'une partie du terminage.

Les intéressées sont priées d'écrire ou de se présenter à
notre atelier, rue Louis-Favre 15, Neuchâtel.

v. ->

ç Avez-vous
*̂ de l'initiative ?

et cherchez-vous une place de voyageur sta-
ble et intéressante dans une maison de gros
bien connue ?

Si vous êtes bien introduit auprès des maga-
sins de mercerie et bonneterie et si vous pos-
sédez le permis de conduire, adressez offres
manuscrites avec curriculum vitae, photo,
prétentions et copies de certificats à E. Mury
et Cie S. A., Bâle 2.

(Lire la suite des annonces classées en 13me page.)

Hôtel - Café - Restaurant
de bonne renommée, à louer pour raisons
d'âge, dans localité importante du Vignoble
neuchâtelois.

Faire offres sous chiffres P 6830 N à
Publicitas, Neuchâtel.

Jolies chambres à 2
lits avec part k le, salle
de bains, et une k 1 lit
avec piano, près de
l'université. Demander
l'adresse du No 4475 au
bureau de la Feuille
d'avis.

LA COUDRE
A louer, pour les 24 février et 24 mars
1957,

beaux appartements
de 2, 3 et 4 chambres
avec installations modernes : frigo,
chauffe-eau, machine à laver automa-
tique, chauffage général par rayonne-
ment, service de concierge. Loyer,
chauffage et service de concierge non
compris :

2 chambres depuis Fr. 120.—
3 chambres depuis Fr. 152.—
4 chambres depuis Fr. 177.—

Pour traiter et consulter les plans,
s'adresser :
a) « Gérance RIC », Chantemerle 5,

2me étage, à Neuchâtel, tél. 5 44 23.
. b) Bau AG. fur Hoch-und Tiefbau

Talacker 41, ZURICH 1,
tél. (051) 27 23 38.

V. J

A louer pour tout de suite ou pour date
à convenir, dans maison neuve, quartier
ouest de la ville,

APPARTEMENTS
de 2 yi chambres avec cuisine, salle de bains,
balcon, Fr. 108.— ; 4 yi chambres avec cui-
sine, salle de bains, balcon, Fr. 175.—, avec
dépendances, chauffage général en plus, près
de l'arrêt du tram. — S'adresser par télé-
phone au No 5 76 53.

Etude de MMes Maurice et Biaise Clerc, notaires
4, ru e du Musée, Neuchâtel. Tél. 5 14 68

A louer en VILLE pour le 24 décembre 1956

APPARTEMENT de 3 chambres
salle de bains et dépendances. Chauffage

général au mazout.

Appartement
à louer

a la rue du Château, 3
chambres et dépendances.
Adresser offres à L. B.
4534 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer

appartement
de 4 pièces, tout con-
fort , à Peseux. Tél. 8 26 73

ENCHÈRES PUBLIQUES

Le jeudi 11 octobre 1956, dès 14 h. 15, le
greffe du tribunal du district de Neuchâtel
vendra , par voie d'enchères publiques, à la
Halle des ventes de Neuchâtel, rue de l'An-
cien-Hôtel-de-Ville, les objets mobiliers sui-
vants :
table et chaises de jardin , parasol , tables et
chaises diverses, lits en bois 1 place, tables
de nuit , lavabos, séchoirs armoire à glace,
tapis de table, carpette, étagères, coussins,
portemanteaux, buffet de service, canapé,
fauteuils, petit bureau, fauteuil de bureau ,
lustre, dressoir de cuisine, tableaux, pendule
de cheminée avec garniture en marbre et
pendules diverses, bustes de Schiller et de
Goethe, statue en bronze, service à thé, ct
divers objets dont le détail est supprimé.

Condition : paiement comptant.
Le greffier du tribunal de Neuchâtel,

A. ZIMMERMANN.

A louer
à Fleurier

pour le 30 avril 1957,
a la place du Marché,

beau et grand
magasin

avec ou sans apparte-
ment. Locaux pouvant
convenir à tous genres
de commerces ou bu-
reaux. Situation cen-
trale. S'adresser à l'a-
gence Immobilière Sylva,
bureau fiduciaire Au-
guste Schutz, Fleurier.

OFFICE DES FAILLITES DE BOUDRY

IMMEUBLE
avec Boulangerie - Tea-Room

Magasin - Garages
L'office soussigné offre à v e n d r e de gré

à gré :
IMMEUBLE situé au centre de Peseux

(NE), Grand-Rue 6, comprenant :
boulangerie - tea-room, avec installation et

laboratoire complètement équipé (four élec-
trique) ; .

magasin à l'usage d'épicerie, avec arrière-
magasin ;

appartements de cinq, trois et deux cham-
bres avec dépendances garages, buanderie,
dépôt.

Faire offre par écrit jusqu 'au 15 octobre
1956, à l'Office des Faillites de Boudry.

Pour tous renseignements et visite : tél.
(038) 6 42 35.

OFFICE DES FAILLITES
Boudry.

SPI Neuchâtel
Permis de construction

Demande de M. et
Mme Pierre Bailleux de
construire un petit bâti-
ment, à l'usage de gara-
ge et réduit au sud de
leur propriété 8, chemin
de Trols-Portes (article
6715 du cadastre).

Les plans sont déposés
à la police des construc-
tions, hôtel communal,
jusqu'au 24 octobre 1956.
PoUce des constructions.

^W Neuch_âtel
Police du feu

Brûlage d'un canal de
fumée dans le bâtiment
No 14 rue des Chavan-
nes, le 11 octobre 1956,
k 8 heures.

Les voisins sont priés
de fenner, durant cette
opération, toutes les ou-
vertures des façades et
des toitures.

VENTE D'IMMEUBLE
; Samedi après-midi 13 octobre 1956,

à 14 h. 30, à

Y V E R D O N
HOTEL DU CENTRE

! les héritiers de M. Charles MICHOD \'} vendront aux enchères publiques vo-
lontaires la propriété ci-dessous :

COMMUNE D'YVERDON
L Rue du Jura Ares Ca.
? habitation. Numéro

1816 d'assurance . . . 1.04
\ jardin 1.77

place —-97
jardin 2.68
Surface totale . . . .  6.46

Il s'agit d'un bien-fonds situé à proxi-
mité immédiate du centre, convenant
pour bâtir.

Les amateurs sont priés de se munir
d'une pièce d'état civil (livret de fa-
mille ou acte de naissance).

\ Les conditions de vente sont dépo-
sées en l'Etude du notaire Edouard
Debétaz, à Yverdon , rue du Casino 5,

! qui fournira tous renseignements.

A vendre à Neuchâtel, haut de la ville,

villa f amiliale
de 5 chambres et dépendances, jardin. Quar-
tier tranquille, près du funiculaire , vue impre-
nable. Construction 1937. Agence romande
immobilière, B. de Chambrler , place Purry T,
Neuchâtel . Tél. 517 26.

A vend e à HDELB0DEN
chalet - propriété

neuf et confortable ; 2 appartements de 3 et
4 chambres, excellente situation. Prix de
vente Fr. 98,000.—. S'adresser sous chiffres
K. 6182 T à Publicitas, Thoune.

On cherche k acheter

VILLA
FAMILIALE

6-8 pièces, tout confort.
Adresser offres écrites à
K. B. 4559 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre, région de
Neuchâtel ,

Saint-Biaise
Quartier en plein dé-

veloppement, 1000 m2 de
terrain à bâtir, 8000 fr.
Urgent. Tél. 8 15 87 (heu-
res de bureau).

A louer un

appartement
aux environs de la gare.
Visiter mercredi après 14
heures et le soir après
19 h. 30. Mlle Glambonl ,
Fontaine-André 104.

Au centre , pour le 24
octobre .

appartement
de 6 pièces, ensoleillé,
sans confort. Loyer avan-
tageux. Râteau 1, ler
étage, à gauche. (Pour
visiter , heures des repas
et le soir dès 19 h.).

A louer pour le ler
novembre ou date à con-
venir , k Auvernier,

appartement
moderne de trols cham-
bres, hall , bains, chauf-
fage central et garage.
Adresser offres écrites à
O. E. 4537 au bureau de
la Feuille d'avis.

GARAGE
k louer, avenue des Al-
pes 90. Prix : 30 fr. par
mois. Adresser offres écri-
tes à G. X. 4556 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A proximité des Car-
rels, aux Deurres,

GARAGE
a louer, 20 fr . Tél. 8 18 25

A vendre, k Auvernier,

maison ancienne
Possibilité de créer com-
merce. Urgent. Adresser
offres écrites k TT. K. 4542
au bureau de la Feuille
d'avis.

IMMEUBLE
On demande k acheter

Immeuble bien placé ,
avec magasin de bou-
cherie ou laiterie. S'a-
dresser par écrit k V. L.
4543 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre , au centre
de Corcelles,

immeuble
commercial

deux grands magasins,
appartement. Possibilité
de transformer. Prix In-
téressant. Adresser of-
fres écrites à T. J. 4541
au bureau de la Feuille
d'avis.

immeuble
renfermant scierie, équi-
pement électrique mo-
derne. Grande surface
pour entrepôts. Adresser
offres écrites à J. A. 4558
au bureau de la Feuille
d'avis.

Je cherche un APPARTEMENT
de 3 à 4 pièces, tout confort. Adresser offres
écrites k SX.  4540 au bureau de la Feuille d'avis .

A louer chambre meu-
blée, avec part à la salle
de bains, à 5 minutes de
la gare. Tél. 5 72 27.

A louer
chambre meublée
Adresser offres écrites

k B. S. 4549 au bureau
de la Feuille d'avis.

Près du centre, à louer
à dame tranquille, bon-
nes références, deux pe-
tites chambres avec ca-
binet de toilette, meu-
blés à volonté. Chauffa-
ge central. Sud. Télépho-
ne 5 25 18.

A louer près de la ga-
re, deux chambres indé-
pendantes, non meublées,
chauffées. Ces deux piè-
ces contlguës pourraient
servir de bureau. Dispo-
nibles rapidement. Adres-
ser offres écrites à Z. P.
4547 au bureau de la
Feuille d'avis.

Etudiant cherche

pension
pour diner et souper et
chambre à part. Adresser
offres écrites à I. Z. 4557
au bureau de la Feuille
d'avis.

CHAM HUE et PENSION
Jeune fille sérieuse

trouverait belle cham-
bre , confort, avec bon-
ne pension. Tél. 5 30 47.

REMONTEUR (SE)
de rouages serait engagé (e) immé-
diatement. Travail assuré pour per-
sonne capable. Eventuellement on
mettrait au courant jeune personne
propre, active et soigneuse.
René DEBROT, horloger, rue de la
Côte 104. Tél. 515 04.

Jeune étudiant cherche
belle chambre avec tout
confort, près de la gare.
Tél. 5 57 M.

Fonctionnaire
cherche' appartement de
3 ou 4 chambres, avec
confort , pour fin décem-
bre 1956. Prière de faire
offres avec prix à X. N.
4545 au bureau de la
Feuille d'avis.

On demande k louer

petit local
chauffable, plaln-pled . —
Tél. 5 80 03.

On cherche

garage
à l'est de la ville. —
Offres à case postale
254, ou Tél. 5 46 14.

Hôtel - restaurant du On cherche pour tout
Vignoble cherche pour de suite
tout de suite 

ouvrjer agriC0Ie
SOmmeliere Italien accepté, chez Fré-

présentant bien. S'adres- dérlc Colin , Serroue-sur-
ser : tél. 6 41 17. Corcelles. Tél. 8 18 21.

ÉBAUCHES S. A., NEUCHATEL
cherche pour son Service des fournitures

ouvrières
consciencieuses, ayant bonne vue, pour travaux de contrôle
et préparation des commandes.

employé (e)
au courant des parties de la montre, pour divers travaux
techniques.
Faire offres écrites, avec prétention de salaire ou se présen-
ter pendant les heures de travail, à Ebauches S. A., faubourg
de l'Hôpital 1, Neuchâtel.

c —ï
f .  Fabrique d'horlogerie cherche j

secrétaire
de langue maternelle allemande ou
française ; si possible connaissant d'au-
tres langues. Place intéressante et bien
rétribuée pour personne capable; con-
ditions de travail agréables. — Faire
offres avec curriculum vitae , copies de
certificats , prétentions et indication de
la date d'entrée à FLORA WATCH Co
S. A., place Centrale , BIENNE. j

V J
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ÉCHANGEZ VOS VIEUX MEUBLE S CONTRE DES NEUFS !
Nous reprenons au plus haut prix du jour fout meuble ou marchandise,
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GRANDES \lÊMÊnPW'B't V C? J/ fliril LIVRAISON
FACILITES 
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* FRANCO

Beaux-Arts 4 N E U C H A T E L  Croix-du-Marché 3
Tél. 5 30 62

Une carfe suffit : demandez la visife de M. Loup, qui vous conseillera

A vendre

machine
à tricoter
« Dubied »

jauge 50, genre tricot
main. S'adresser à Mme
Spycher , Cheminet 62,
Yverdon.

Cuisinière
combinée

gaz et bols, marque
« Hoffmann » , en parfait
état , à vendre. Deman-
der l'adresse du No 4551
au bureau de la Feuille
d'avis.

Occasions
un manteau d'homme,
presque neuf , avec ves-
ton noir , un divan avec
coffre, usagé, une robe
d'amie de noce, taille 42 ,
portée une fols, le tout
300 fr. Tél. 5 82 56.

Meubles de style
A vendre à particulier:

table, bureaux , style Ls
XIII, deux chaises et une
glace. Tél. 5 14 14. .
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JL-ipl r\
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1 3rn Entrée libre ¦ Réservez vos places
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Seuls

les cadeaux
qui durent font
réellement

plaisir
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Voici par exemple
un

JOLI coussm
à chauffage
électrique

utile dans nombre
de circonstances

Nous tenons à votre
disposition une col-
lection pour toutes

les bourses. '

V J
A vendre
piano d'étude

brun, marque « Frey ».
Prix : 280 fr. Tél. 8 19 37.

A vendre une belle

« Couvinoise »
250 m3, et un

potager à bois
à plaques chauffantes.
S'adresser à René Bazin ,
Cressier.

A vendre un

manteau d'hiver
40 fr., un

duffel coat
40 fr., taille 38. Fontai-
ne-André 42, rez-de-
chausée, à gauche.

' Un délice

I

les saucisses
de veau

de la boucherie

G U T M A N N
1 Avenue du Premier-Mars

I CONTRE LE FROID ! I
Bouillottes en caoutchouc| ,„„„ |
¦ Pharmacie-Droguerie F. TRIPET i

Neuchâtel - Tél. 5 45 44 - 5% timbres-escompte

— i ¦¦ i ¦¦ — mm

Helena Rubinstein I
crée le maquillage

Opaline
ii • - * *̂N- \ '$êê i

• Démonstration
un maquillage gai, diaphane, tendrement romantique

C'est clans sa célèbre collection d'Opalines j
qu'Helena Rubinstein a cherché les nuances rares
d'un maquillage gai, jeune et translucide.
« Opaline », tout en légèreté et en finesse lumi-

; neuse, fait un maquillage aux coloris délicats qui
met immédiatement en beauté et garde long-
temps... longtemps sa fraîcheur.

! Le fond de teint , les poudres, le rouge à lèvres,
le fard à paup ières et le mascara pour les cils,
dans leur nuance « Opaline» se fondent en une
harmonie totale, pastellisée, où dominent la tou-
che claire des paupières et la note douce et tendre
de la bouche.

Profitez de la p résence de l'esthéticienne d'Helena
Rubinstein pour lui demander conseil. Elle est à votre
disposition cette semaine à la
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! CHEMISES DE NUIT ET PYJAMAS CHAUDS
i r- — . -¦¦¦ - f Memma^ p 

-- 
"« 

¦¦' ¦': ' \ i~,- l '™. i . .̂: imMmm.- ¦'

H ia ; i? •- • H zo :
b . i ¦—— - •¦; . p—| — 
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S^^Cette coquette chemise de nuit est Ravissant pyjama en flanellette à Une flanellette douce et moelleuse
coupée dans une flanellette à im- impression originale ; a été créé a été choisie pour cette confortable
pression nouvelle sur fond rose, ciel pour jeunes femmes, veste vague et chemise de nui t  à encolure rondev , L , ,, „ . ., , ¦¦ clans les coloris blanc/bleu , blanc/ou jaune pantalons fuseaux, fond blanc rose 6t rose
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L'assemblée de l'A.S.F.A.

Des « équipes réserves »
en deuxième ligue ?

La liste dès tractanda de l'assem-
blée des délégués de l'Association suis-
se de football et d'athlétisme, qui se
tiendra le 20 octobre, à Granges, in-
dique que les dirigeants de la fédéra-
tion ont l'intention de procéder une
nouvelle fois à la révision des statuts
et des règlements. Le comité de foot-
ball demandera dans ce dessein un
mandat de l'assemblée. La région de
la Suisse primitive proposera alors de
faire coïncider la saison de football
avec l'année civile. La ligue nationale
demandera que le résultat obtenu par
les équipes de réserve compte égale-
ment pour le challenge attribué au
club ayant obtenu le meilleur résultat
d'ensemble (coupe Eicher). En outre,
elle désire une sorte de « réassurance »
pour les équipes de réserve en cas de
relégation de la première formation en
première ligue. Les équipes de réserve
devraient être admises automatique-
ment à disputer le championnat de
deuxième ligue.

Enfin , la direction de ia fédération
suggérera à l'assemblée centrale des
délégués (sections football et athlétis-
me réunies) de désigner dorénavant
comme domicile légal de la fédération
le siège du secrétariat central. Jus-
qu'ici on considérait le lieu de rési-
dence du président comme domicile
légal de la fédération.

Le championnat
de troisième ligue

GROUPE I. — Programme du 14 oc-
tobre : Comète - Boudry ; Noiraigue -
Blue Star ; Salnt-Blalse - Béroche ;
Auvernier - Xamax II ; Couvet - Buttes.
Au repos : Colombier.

Trois semaines de repos auront cer-
tainement permis à toutes les équipes
de se refaire une forme satisfaisante
pour reprendre le championnat, malgré
la baisse subite de la température!

Comète, qui a bien débuté en bat-
tant Blue Star, à l'extérieur, voudra
continuer dans cette voie en rempor-
tant la victoire sur Boudry. Toutefois,
un partage des points est assez pro-
bable. Deux derbies se disputeront au
Val-de-Travers : les Stelliens des Ver-
rières ren contreront Noiraigue dans
son fief plein d'embûches. Peut-être
les joueurs locaux auront-ils, là, l'oc-
casion de récolter leurs premiers
points. Couvet , pour sa part, reçoit
l'athlétique formation de Buttes et
devra se garder de la moindre défail-
lance qui pourrait lui coûter la pre-
mière place. Le néo-promu Béroche
se rend à Saint-Biaise et peut en re-
venir imbattu. A Auvernier, Xamax II,
qui a pris un départ fulgurant, ne
saurait s'en tenir la. Les banlieusards
viendront vraisemblablement à bout
de l'équipe d'Auvernier, tout de même
solide.

GROUPE II. — Le seul match pré-
vu pour dimanche dernier, Courtelary-
Sonvilieir, a naturellement dû être
renvoyé, en raison des subites chutes
de neige-

Programme du 14 octobre t Floria •
Saint-Imier II ; Courtelary - Cantonal
II ; Fontainemelon - Etoile II ; Son-
vilier - le Parc. An repos : Chaux-de-
Fonds n.

Floria et Courtelary, les leaders ac-
tuels de ce groupe, jouent chez eux,
dimanche prochain ; leurs adversaires,
Saint-Imier II et Cantonal II, sont les
deux derniers .du classement et par
conséquent risquent peu de les inquié-
ter. Etoile II n'aura pas la partie fa-
cile sur le terrain de Fontainemelon.
Sonvilier semble plus solide que les
saisons écoulées ; c'est pourquoi nous
le donnerons favori dans son match
contre le Parc, bien irrégulier.

U. L.

Russie-Etats-Un is = match nul
LES JEUX OLYMPI Q UES PAR LES CHIFFRES

Chacun de ces pays déléguera 400 personnes
Les premiers hôtes da vil-

lage olympique sont attendus
le 16 octobre : ce sont deux
athlètes malais. Treize concur-
rents venant du Nigeria arrive-
ront le 26 octobre. Avec 400
membres chacune, l'équipe russe
et l'équipe américaine sont les
délégations les plus nombreuses
attendues à Melbourne. Vien-
nent ensuite les Australiens
avec 300 personnes, les Hon-
grois avec 276.

La Finlande enverra 63 athlètes dont
une seule femme. Un premier groupe
d>e médecins , entraîneurs et cuisiniers
russes vient de partir par mer d'Odessa
et arrivera dams trois semaines en Aus-
tra l ie. Les athlètes soviétiques seront
transportés en avion à réaction jusqu 'à
Bombay. Ils poursuivront leur voyage
vers Melbourne dans* six avions spé-
ciaux et dcbairqueronit en Australie le
4, 6, 8 10, 12 et 14 novembre. Les Amé-
ricains sont annoncés pour les 8, 9, 11,
12, 13" et 15 novembre. Bnitre le 4 et le
16 novembre, le village olympique rece-
vra 4500 athlètes et officiels. Les Alle-
mands, qui craignent la chaleur, ont
retenn une douzaiine de chambres au
moret Macédon, à 45 km. de Melbourne.
L'équipe al 1 emanide• Est-Ouesit combinée
comprendra 150 membres qui arriveront
dès le 6 novembre à Melbourne.

X X X

Les athlètes et touristes trouveront
f i n  novembre et début décembre à
Melbourne un temps de début d'été
assez changeant , généralement un peu
p lus chaud que le début de juin à
Londres , Paris ou New- York, mais lé-
gèrement p lus frais  qu 'à Rome p u
Rio de Janeiro. La durée d'insolation

moyenne pendant cette p ériode est de
6 h. 30. La température dé p assera pro-
bablement 32 degrés centigrades pen-
dant au moins un jour durant les
Jeux. La température moyenne se
maintiendra entre 23 degrés le jou r
et 12 degrés la nuit. La vitesse des
vents sera très variable. Ils pourront
s o u f f l e r  en rafales  de 80 kmh. mais
la vitesse normale sera de 16 kmh.
Les vents prédominants sou f f l e ron t
de l' ouest et du sud.

Janvier et févr ier  sont les mois les
plus chauds de l'été austral. La p lus
haute température enreg istrée à Mel-

bourn e est de 45,6 degrés en 1939.
On comp te chaque été trois ou quatre
jours où le thermomètre dépasse 38
degrés.

L'an dernier à Melbourn e, la p ériode
de dix-sept jours du 22 novembre au
8 décembre a été g énéralement enso-
leillée avec quelques averses. Pendant
les quinze journées correspondant à
la période de Jeux (17 jours moins
deux dimanches où il ne se déroulera
journées nuageuses mais sans p luie ,
journée nuageuses mais sans pluie ,
cinq avec averses lég ères ou for tes
et quatre de très beau temps chaud.

Personne n'a lancé
le marteau aussi loin
que cet Américain

En peu ., de temps, le record du
monde du lancer du marteau fut
battu trois fois. L'Américain Cliff
Blair, le premier, enfonça le «mur»
des 64 m. avec un lancer de 65 mè-
tres 95. Puis le Russe Krivonosoff
expédia cet engin à 66 m. 39. Mais
récemment un autre Américain , Hal
Connolly,  que nous voyons en pleine
action (ce qui ne doit être guère
rassurant à en juger par l'attitude
du spectateur), Connolly réussit un
lancer de 66 m. 71.

On attend maintenant la réaction
dé Krivonosoff...

Les Neuchâtelois
reprennent leur activité

Le C.T.T. Neuchâtel prendra part au
championnat suisse avec six équipes
réparties : deux en Ire ligu e, une en
lime ligue, deux en Illme ligue et une
en série dames. D'autre part , cinq
équipes sont inscrites en coupe suisse.

En match amical, k Yverdon , Neu-
châtel I (Dreyer - Bays - Breisacher)
a battu Yverdon I, 5-4 et Neuchâtel II
(Nicolet - Hûbscher - Emery) s'imposa
face à Yverdon II par 6-3.

La première rencontre comptant pour
le championnat suisse 1956-1957 vient
d'opposer les deux formations neuchâ-
teloises de Ire ligue. Neuchâtel I
(Dreyer - Luginbiihl - Chassot) a bat-
tu Neuchâtel II (Schafter - Bays - Brei-
sacher) 9-0.

Les meilleures « raquettes »
Pour Lance Tingay, correspon-

dant du « Daily Telegraph » et l'un
des meilleurs critiques britanni-
ques, l'Australien Lewis Hoad et
l'Américaine Shirley Fry sont les
numéros 1 masculin et féminin du
tennis mondial en 1956. Voici d'ail-
leurs les classements établis par
Lance Tingay :

Messieurs : 1. Lewis Hoad (Austra-
lie) ; 2. Ken Rosewall (Australie) ;
3. Hamilton Richardson (Etats-Unis)  ;
i. Vie Seixas (Etats-Unis) ; 5. Sven
Davidson (Suède) ; 6. Neale Fraser
(Australie)  ; 7. Ashley Cooper (Aus-
tralie) ; 8. Dick Savitt (Etats-Unis) ;
9. Herbert Flam (Etats-Unis) ; 10. ex-
aequo : liudge Patty (Etats-Un is) et
Nicola Pietrangeli (I talie) .

Dames : 1. Shirley Fry (Etats-Unis);
2. Althea Gibson (Etats-Unis) ; S.
Louise Brough (Etats-Unis); 4. Angela
Mottimer (Grana\e-Bretagne) ; 5. Suzi
Kormoczi (Hongrie)  ; 6. Angela Bnx-.
ton (Grande-Bretagne); 7. ' Shirley
Bloomer (Grande-Bretagne) ; 8.. :Pat
Word (Grande-Bretagne) ; 9. Betty
Pratt (Jamaïque);  10. ex-aequo : Mar-
garet Dupont-Osborn e (Etats-Unis )  et
Darlene Hard (Etats-Unis).

m L'état de sauté du coureur Louis
Rosier , grièvement blessé dimanche
après-midi , k Monthléry, dans la course
où notre compatriote Musy perdit la vie,
s'est brusquement aggravé hier en fin
de matinée. Le blessé, qui n'a toujours
pas repris connaissance, avait pourtant
passé une nuit calme.
m Le spécialiste suisse des yoles olym-
piques, Wllly Pleper , a renoncé à parti-
ciper aux Jeux de Melbourne, car II ne
lui aurait pas été possible de faire tous
les préparatifs sur place, sans l'aide
d'autres yachtmen suisses. Il avait es-
péré que l'équipage Bryner serait fina-
lement du voyage, mais comme tel n'est
pas le cas, 11 a préféré s'abstenir.

ar monts et vaux

Fêtes, spectacles et manifestations
artistiques en octobre

KALÉIDOSCOPE HELVÉTI QU E

L'automne étant susceptible de
compenser — du moins l'espère-t-
on — les déceptions que nous infli-
gea un été nébuleux et pluvieux,
octobre ne nous condamne point à
une vie hermétique et nous réserve
au contraire quelques belles ré-
jouissances.

En Suisse française, le bourg fri-
bourgeois de Châtel-Saint-Denis,
chef-lieu du district de la Veveyse,

La ville de Sierre a organisé les 6
et 7 octobre deux journées com-
mémoratives à l'occasion du 30me
anniversaire de la mort du poète
Rainer-Maria Rilke. Une rue Rilke
a été inaugurée au cours d' une cé-
rémonie qui f u t  marquée par une
allocution de M.  Elie Zwissig, pré-
sident de la ville, qui rappela que
Rilke était venu se f i xer  au Valais
en 1921, et qu 'il demeura au châ-
teau de Muzot , au-dessus de Sierre,
jusqu 'à son décès en 1926.

annonce sa populaire « Bénichon »
pour les 21 et 22 octobre. La grande
manifestation de l'OLMA, à Saint-
Gall, est vouée chaque année • à
l'agriculture et à l 'industrie laitière.
Elle est devenue, au cours des ans,
la foire d'automne la plus impor-
tante de la Suisse orientale, et peut
compter, du 11. au 2L octobre, sur
une grande affl u ence' de "visiteurs.
Puisse là aussi le ciel sourire aux
vastes intallations en plein air, vé-
ritables jardins de Flore et de Po-
mone, et aux éventaires des mar-
chands dressés le long des rues.
En Valais, le soleil était présent à
Sierre qui a célébré les 6 et 7 octo-
ble le trentième anniversaire de la
mort du poète Rainer Maria Rilke.
En ces temps difficiles , Rilke trouva
asile et réconfort au castel de Mu-
zot , près de Sierre, où des amis au
grand cœur lui offrirent une large
et paisible hospitalité. Mais c'est au
château de Villa près de Sierre

également, qu'a été installé le musée
intime à la mémoire de Rilke et
dont l'inauguration a donné lieu à
d'imposantes cérémonies.

Bâle s'apprête à commémorer à
la Saint-Luc (18 octobre) le ter-
rible séisme qui, en 1356, il y a
donc six cents ans, ravagea la cité
du Rhin , déjà importante à l'époque,
sur une vaste étendue.

Puisque nous sommes à Bâle,
commençons là du même coup le
tour des prochaines manifestations
artistiques. C'est à la Kunsthalle bâ-
loise qu 'est organisée, pour octobre
et novembre, l'exposition des œuvres
de trois sculpteurs : Blumenthal,
Marcks et Alexandre Zschokke, tan-
dis de l'exposition Chagall s'y
maintient jusqu 'au 21 octobre. Le
musée historique de Bâle expose
d'autre part le Tré"sor de la Cathé-
drale où figurent des pièces inesti-
mables, notamment des merveilles
d'orfèvrerie du Xlme au XVIme
siècle,

tfne réalisation d'un caractère
tout particulier, préparée de longue
haleine, est l'exposition « Homme et
cheval » au Musée des arts et mé-
tiers de Zurich. Elle se présente
sous les aspects historique, artisti-
que et pratique, mettant en évidence
« la plus belle conquête de l'hom-
me » et les éminents services rendus
par le noble animal depuis les
temps les plus reculés.

Des expositions de peinture sont
prévues dans de nombreuses villes
en l'honneur d'artistes suisses : Ge-
nève présente une rétrospective
Hans Berger au Musée des beaux-
arts et, dès le 20 octobre, à l'Athé-
née, les œuvres du peintre et dessi-
nateur genevois Hermès ; Berne ho-
nore la mémoire du peintre genevois
Maurice Barraud (à la Kunsthalle
jusqu 'au 21 octobre) et Lucerne pré-
sente en son Kunsthaus les œuvres
du doyen des peintres tessinois,
Pietro Chiesa, dès le 7 octobre. A
Schaffhouse, trois peintres bâlois
sont à l'honneur : Baumann , Kampf
et Stettler. A Vevey, c'est le peintre
François de Ribeaupierre qui se
rappelle au public.

Passons à la musique. Lausanne
offre à ses hôtes d'automne un
« Festival d'opéras italiens » de bril-
lante consistance en son beau Théâ-
tre de Beaulieu. L'ensemble du
Grand Opéra de Rome (orchestre,
chœur et ballet ) y donne, avec la
participation de célèbres voix inter-
nationales, respectivement trois re-
présentations de « Nabucco » et de
« La Traviata » de Verdi, et de « Lu-
cia de Lammermoor » de Donizetti.
Puis ce sera la reprise solennelle du
« Requiem » de , Verdi; A Berne, le
Chœur Saint-Thomas et l'Orchestre
du Gewandhaùs de Leipzig donne-
ront le 28 octobre une audition de
la Messe en la mineur de Bach.
Ascona terminera ses semaines mu-
sicales d'automne par un récital de
Clara Haskil (12 octobre) et par un
concert des Philharmonistes de Mu-
nich , sous la direction de Hans
Knappertsbusch (18 octobre). Le
grand orchestre municois se fera
également entendre à Berne le 16
octobre et à Zurich le 19, avec la
participation du violoncelliste Fritz
Kiskalt.

Le barreau d'Orléans à la Fête des vendanges
En mai dernier, le barreau d'Or-

léans avait invité les avocats neu-
châtelois à assister aux fê tes  de
Jeanne d 'Arc. Ces derniers ont tenu
à rendre la pareille à leurs confrères
français et les ont invités à leur
tour pendant la Fête des vendanges.

L'occasion était belle, écrit la «Répu-
blique du Centre ». Chaque année à pa-
reille époque , la ville de Neuchâtel cé-
lèbre solennellement les vendanges et
c'est peut-être la plus grande manifes-
tation de la J oie populaire helvétique. Le
spectacle était de toute beauté : le cor-
tège était un chef-d'œuvre de goût et de
perfection dans la fraîcheur et dans la
grâce , assorti parfois de drôleries qui ,
reposant le public de l'extase, déchaî-
naient l'hilarité générale.

L'admirable est que, malgré les liba-
tions auxquelles les disciples de Bacchus
peuvent se livrer pendant cette fête , la
proportion des Ivrognes est miraculeuse-
ment Insignifiante. C'est que, outre le
sens que les Neuchâtelois ont de leur
dignité , le nectar récolté sur leurs co-
teaux offre ce double mérite de provo-
quer la gaieté et d'éviter l'ébrlété .

Les avocats Orléanais ont partagé
de Neuchâtel an Landeron, le bateau
« La Ville-de-Morat » avec les jour-
nalistes suisses et étrangers puis se
sont rendus à l 'île de Saint-Pierre.

Lac admirable que , k la faveur d'un
temps magnifique , la lointaine Jungfrau
domina constamment. Une promenade
délicieusement reposante y fut offerte
sur un bateau dont , troquant son cha-
peau parlementaire contre la casquette
du capitaine , un confrère prit le com-
mandement dans une passe difficile , jus-
tif iant ainsi la légende selon laquelle la

politique est l'art de naviguer à traversles récifs, n y eut aussi, k côté de cesfantaisies rajeunissantes, les Joies del'esprit. Telle cette visite de l'Ile de
Saint-Pierre où les chers maîtres médi-tèrent avec Jean-Jacques Rousseau sur
les bienfaits des rêveries silencieuses.
Telle cette conférence-promenade k tra-
vers les trésors historiques et archéolo-
giques de la ville qui, sous la conduite
de l'archiviste cantonal, fut un Immense
régai. Telle cette halte au remarquable
musée de l'horlogerie de la Chaux-de-
Fonds, tels, enfin, ces discours au cours
desquels notre cher Péguy fuit chanté
par le chef du département de la Justice
et la Thémls neuchâteloise fut pudique-
ment et h/umorlstlquement dévoilée par
le président du tribunal cantonal.

La générosité de l'accueil est dé-
crite avec louanges par ce journal,
qui dit entre autres :

Il y eut surtout les Joies du cœur:
la générosité de l'accueil a l'intérieur
des foyers où , avec uihe délicatesse char-
mante , les maîtresses de maison mirent
tout en œuvre pour que leurs hôtes
fussent heureux. On se souviendra long-
temps de la réception que réserva le
docteur de Reynler , père du bâtonnier ,
très allègre avec ses 90 ans bien sonnes,
autour de plusieurs tables où ménages
de magistrats et ménages d'avocats voi-
sinèrent le plus agréablement possible ,
passant bien vite des banalités sur la
pluie (de vin ) et le beau temps aux
conversations qui enrichissent. Toutes les
attentions furent prodiguées aux Orléa-
nais avec cette distinction et cette cor-
dialité qui font -de Neuchâtel et de la
Chaux-de-Fonds étroitement unies dans
leur hospitalité, le pays de l'amitié la
plus authentique, donc celui vers lequel
va ensuite la reconnaissance la plus
vraie.
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m Deux nouveaux records du monde de
vitesse sur avion léger ont été battus
par le pilote tchécoslovaque Lubomlr
Stastny. Parti de l'aérodrome de Brno
(Moravie), k bord d'un biplace du type
« Sokol » équipé d'un moteur Walter
Minor de 105 CV, Stastny a établi en
circuit fermé, le record du 500 km. à la
vitesse horaire de 285 km. 156 et celui
du 1000 km. k la moyenne de 283 km.
320.

Les clubs lémaniques
aux prises à Monthey

L'Association des clubs du Léman
fera disputer, dimanche, à Monthey,
son épreuve annuelle contre la mon-
tre, organisée cette année par la Fé-
dération valaisanne et le Vélo-club de
Monthey. Le parcours (Monthey - Co-
lombey - Saint-Triphon - Bex - Masson-
gex - Monthey), long de 20 km., devra
être couvert quatre fois , soit au total
une distance de 80 km. Les départs se-
ront donnés de cinq en cinq minutes
aux cinq équipes régionales qui seront
aux prises. Voici la composition ac-
tuellement connue de ces formations
(à l'exception de celle de Thonon -
Evian), dans l'ordre de leur départ :

VALAIS : Raphy Bellaud, Jean Lul-
sler , Maurice Gavillet, Jean Caloz, Her-
bert Gulschig et Fernand Favre (un
coureur sera éliminé de cette liste).

VAUD : Jean-Claude Grêt , John Perrin ,
Henri Béguin , Louis Cordey et Jean-
Claude Rossier.

ANNEMASSE : Maurice Blanc, Jac-
ques Lebat, Valentin Colombo, Gilbert
Gallay et Robert K'Bouch.

GENÈVE : Aldo d'Agostlno, Luc Bro-
cher , Ubaldo Vlsentinl, Sergio Visentlni
et Charly Reymond.

Le titre mondial
en sept courses

"La commission sportive inlernaitiotta*
le a établi comme suit le calendrier des
courses complarvt pour le championnial
du monde de l'année prochaine :

26 mai : Grand Prix de France —
3, 5 ef 7 juin : Courses du Tourisi Tro-
phy anglais — 29 juin : Grand Prix de
Hollande — 7 juillet : Grand Prix de
Belgique — 21 juillet : Grand Prix
d'Allemagne — 8 el 9 aoûl : Courses
du Trophy d'Ulsler à Belfast — 1 sep-
tembre : Grand Prix des Naiions à Mon-

H Lors de la cérémonie de clôture ,
un ensemble de 1200 choristes inter-
prétera la fameuse ballade austra-
lienne « Waltzlng Matllda ». Pour la
circonstance, un poète australien a
écrit deux nouvelles strophes dans
lesquelles Melbourne Invite ses hôtes
k revenir en Australie où ils seront
accueillis « à bras ouverts ».

m On annonce officiellement que
la délégation Japonaise comprendra
145 membres, soit 110 athlètes , dont
18 femmes et 35 officiels. La plus
Importante équipe est celle de nata-
tion (31 personnes y compris les •di-
rigeants). Le Japon sera également
représenté en athlétisme, football ,
gymnastique, lutte, poids et haltères ,
basketball et même par "Un coureur
cycliste.

B Le comité olympique de Porto-
Rico, qui avait été suspendu par le
comité international olympique parce
que composé d'une seule personnalité
nommée par le gouvernement i de ce
pays, a procédé , en date du 4 octo-
bre, k Une élection régulière de ses
membres par les cinq fédérations
existantes au Porto-Rico. Le nouveau
comité a été reconnu provisoirement

par le C.I.O. afin de permettre aux
athlètes de ce pays de prendre part
aux Jeux.
¦ Le tournoi de football mettra

en présence seize équipes nationales
(considérées comme équipes ama-
teurs). Huit rencontres seront dispu-
tées entre le 23 et le 28 novembre
sur le terrain du parc olympique
(36.000 places), situé k proximité
Immédiate du stade olympique. Les
quarts de finale seront Jouées les 4
et 5 décembre. Le match opposant les
troisième et quatrième aura Heu le
7 décembre sur le stade olympique.
Enfin , la grande finale sera la der-
nière de toutes les épreuves des Jeux
puisqu 'elle aura lieu devant la grande
foule , samedi 8 décembre , Juste avant
la cérémonie de clôture.
¦ L'équipe australienne des Jeux

sera vêtue aux couleurs nationales :
vert et or. Les hommes porteront un
panama blanc et les femmes un cha-
peau de paille blanche. Le vestiaire
de chaque athlète comprendra un
uniforme — pour les défilés d'ouver-
ture et de clôture — une tenue de
stade, une tenue de compétition et...
une serviette.

C E N D R I L L O N

Mercredi
SOTTENS et télédiffusion : 7 h., AU»marcla I 7.15, lnform. 7.20, sourire ai»lèvres. 8 h., l'université radiophonW

Internationale. 9 h., Ouverture Léon™»Nb 2, de Beethoven. 9.15, émission ra.dloscolalre : avec Jules Renard et X
« Histoires naturelles ». 9.45, musiqu,symphonlque. 10.10, reprise de l'émission
radioscolalre. 10.40, Suite pastorale, H.
Chabrler. 11 h., émission d'ensemble i
l'opéra . 11.35, refrains et chansons àd.dernes. 12 h., au carillon de midi. 12 45lnform. 12.55, disque. 13 h., le cataloJ
gue des nouveautés. 13,20, Symphonie
No 2 , de F. Schubert. 13.45, trois sonate»de Scarlattl. 16 h., voulez-vous danser ?16.25, le disque des enfants sages. 1630petit Atlas lyrique : l'Ecosse. 17 h., kje iinesse Joue des œuvres de Jeunesse' djMozart. 17.30, l'heure des enfants. 18 hune page de Haendel. 18.05. nouvelles <uimonde chrétien . 18.20, le Jazz en Suisse18.50, micro-partout. 19.15, inform. 19.25'
env., Instants du monde i9.45, diver-tissement musical. 20.10, -uestlonnez, onvous répondra. 20.30. Concert symphoni.
que par l'Orchestre de la Suisse roman-
de. Direction : Ernest Ansermet. Soliste 'Clara Haskil, planiste. Oeuvres de Men.'
delssohn, schumann. Bêla Bartok . Ravel
22.30, inform . 22.35. que font les Na-
tlons Unies ? 22 ,40, petit concert noc.
turne.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 6.15,
lnform. 6.20, variétés musicales. 6.45'
gymnastique. 7 h , lnform. 7.05, musiquepopulaire. 7.20, quelques propos. U h
émission d'ensemble. 12 h., compositions
de Oh. Williams. 12.30, lnform. 12.40, mu-slque de Léo Ascher . 13.20, Imprévu. 13.30
Sonate, de Grieg. 14 h., pour les mères]
16 h., le Rp>;«i-Orchestre. 16.40 , poèmes
de H. Baer et chants au Seeland. 17.05disques. 17.15, pour les enfants. 17.30'
service di'nformatlons pour les enfants
et nouvelles histoires. 18.05, programme
selon annonce. 19.20, tournoi suisse
d'échecs ; communiqués. 19.30, inform.;
écho du temps. 20 h., musique récréative.
20.15. causerie. 20.45. Elchendorff-Kantate]
de K. Thomas. 21.15, le quatuor Lasalle!
22.15. lnform. 22.20, musique de S. Rach.
manlnov.

TfiLÉVISION. — Programme romand :
20.30, téléjournal. 20.45, pour rendre hom-
mage à Federico Garcia Lorca : dû
maison de Bernarda Alba». 21.45, quatre
et un objectif.

Emetteur de Zurich : 20.30', téléjournal .
20.45, deux délégués suisses de retour
d'U.R.S.S. 21.15, Vor dem FrUhsttlck.
21.45, téléjournal.
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Problème No 261

HORIZONTALEMENT
1. On le fait passer à la cuisine.
2. Ses effets ne sont pas neufs.
S. Peut s'échapper du peloton. — Se

dresse avec les assises. — Participe.
4. Abréviation. — Ce ne sont pas des

causes célèbres.
5. Gavroche. — Une table pour plu-

sieurs quartiers.
6. Unités de travail. — Fut rajeuni par

une magicienne.
7. Est moins douce que la guigne. —

Possessif.
8. Note. — Rayon. — Partie du corps,
9. Agaçant.

10. Travaille les métaux.
VERTICALEMENT

1. Impression. — A son nez.
2. Une chute importante peut lui fairs

quitter son lit.
3. Graine. — Préfixe. — Préposition.
i. Préfixe. — Enclume à deux pointes.
B. Au bout du vers. — Femme célèbre

par ses écrits.
6. Se lance à la chasse. — Fait partir.
7. En colère. — Considéré.
8. Pronom. — Partie d'un canal. —

Conjonction.
9. Groupement de soldats.

10. Pronom. — Vieux navigateur.
Solution du problème No 260

lipiMIUMUIttllfl

Salle des conférences : 20 h. 30, Récital
de piano Pierre Sancan.

CINÉMAS
Apollo : 15 h. et 20 h. 30, Vacances à

Venise.
Arcades : 15 h. et 20 h. 30, Le monde

du silence.
Rex : 15 h. et 20 h. 15, Le bal des mau-

vais garçons.
Studio : 15 h. et 20 h. 30, Le baron

tzigane.

PHARMACIE D'OFFICE :
M. Droz , Concert - Saint-Maurice.

Entraînement à Bellinzone
Le dernier rassemblement prévu

pour les sélectionnés ol ymp iques suis-
ses a dû être renvoyé du 21 au 28
octobre et sera combiné avec le mee-
ting de jubi lé-  des athlètes tessinois
à Bellinzone. Toutes les disciplines
olymp iques, à l' exception toutefois du
10.000 m., du 3000 m. steeple et du
lancer du marteau, f igurent  au pro-
gramme. Les d i f f é ren te s  épreuves ont
été réparties de telle sorte qu 'aucune
éliminatoire ne sera courue.

Les entraînements du dern ier week-
end à Bellinzone * ont donné pleine sa- '¦'
tisfactïon aux techniciens et il est
maintenant certain que la Suisse sera
représentée à Melbourne par deux dè-
cathloniens (Fritz Vogelsang et Wal-
ter Tschudi).
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Livrable aussi sans chambre à air et avec flanc blanc.
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Ours, loups et sangliers d'autrefois
Un de nos journaux illustrés suis-

ses a reproduit dernièrement la
photographie d'un char qui figura
dans le cortège des séparatistes ju-
rassiens à Delémont. Dans une cage
appropriée se trouve un ours (vé-
ritable ou faux )  et contre la cage
on peut lire ces deux mots : « Ours
méchant ».¦

Ceci nous a fai t  retrouver des no-
tes concernant les animaux sauva-
ges , relevées dans le livre du bour-
sier de la Neuveville. Celui-ci trans-
crivait fidèlement dans ses comp-
tes les sommes ou plutôt les primes
que la bourgeoisie donnait a ceux
qui avaient tué ou pris vivant un
ours, un loup, un sang lier. Ces pri-
mes variaient passablement suivant
la provenance de l'animal ou du
chasseur. Comme preuve de son ex-
ploit , ce dernier devait remettre au
Conseil de bourgeoisie « la droitu-
re » de la bête tuée , c'est-à-dire la
tête et le p ied droit de celle-ci ;
cette droiture était ensuite clouée
sur la porte de l'hôtel de ville.

Les ours
Voici quel ques mentions de pri-

mes, qui nous montrent que ces bê-
tes néfastes se trouvaient assez sou-
vent dans le pays :'

1548, 29 février : à ceux de Saint-
Imier qui apportèrent 2 têtes et une
talpe (patte) d' ours 25 batz.

1599 : à un de Grandson ayant
pris une ourse avec ses petits 8
batz.

164-8 : à un de Fontainemelon
ayan t tiré un ours 4 batz.

1671 : à Abram Courvoisier de
Villiers portant une talpe d' ours 4
batz.

1679 : à Jean Droz, de Vaux Tra-
vers, pour un ours 4 batz.

1655 : à David Jaquet , de Roche-
for t , menant un jeun e ours 6 batz.

1657 : à un de Boudevill iers, qui a
pris un ours vif 10 batz.

1661 : à plusieurs de Dombres-
son, qui ont pri s deux ours 4 batz ,

à Chard de Malleray, pour la pri-
se de 4 ours 10 batz,

à David Cuche de Dombresson,
ayant pris 2 jeune s ours 4 batz.

1675 : à Daniel Perenet de Court ,
pour la prise d' un ours qui avait
longtemps ravagé la contrée 3 batz.

Les loups
Ceux-ci étaient certainement plus

nombreux que les ours ; ils ne fu -
rent guère extirpés qu'à la f i n  du
XVIIIme siècle. Des battues étaient
souvent ordonnées et organisées
pour se débarrasser de ces malfai-
sants animaux. On était sévère pour
les défaillant s aux chasses généra-
les. Les gens de Prêles qui n'avaient
pas paru à la chasse du 30 août
1700 furent par exemple condam-
nés à 50 livres s'amende.

Voici quelques notes concernant
le pays de Neuchâtel :

1598 : à Abram Soguel de Cer-
nier, pour la prise d' une louve 11
batz,

à Abram Peregoz , de Genevez sur
Fontaines, portant un loup 6 batz.

1681 : à Abram Bourquin , de Cof-
frane , portant un jeune loup 3 batz ,

à Humbert-Droz , du Locle, po ur
deux loups 3 batz.

1698 : pour avoir tué un taureau
blessé par les loups 7% batz.

1731 : pour 7 loups tués au Noir-
mont, aux Bois et au Val-de-Tra-
vers 35 batz.

1696 : pour y i livre de poudre
donnée au berger pour garder les
génisses à cause des loups 4 batz.

Les chasseurs s'esquivaient
au moment de payer

Le 6 août 1791, il y avait eu
une battue, 29 personnes avaient

devaient déjà être quelque peu
hâbleurs ; voic i ce que l'on trouve
concernant leurs exp loits dans les
mémoires du chroniqueur Rechberg
de Bienne :

« A  la Saint-Nicolas de l'an 1549,
les chasseurs de Bienne tuèrent dans
la forêt  un grand ours qui pesait
490 livres. Lorsqu'on lut ouvrit le
corps pour lui enlever les entrailles,
on trouva dans son estomac quatre
oreilles de mouton , les bretelles du
prédicant Jaques Funklein et une
clef si grande qu'on aurait pu la
prendre pour celle dont l'Ancien

Les ours, aujourd'hui , ne se rencontrent plus qu 'à Berne...

pris part à la chasse aux loups.
Le boursier écrit alors dans ses
comptes : « J' ai parcouru les mé-
tairies pour p lacer mon monde et
ai essuyé une journée des p lus
fatigantes et des p lus pénibles :
« ... un écu. Deux petites dépenses
dans les métairies pendant la jour-
née, avec une partie de notre monde
qui se dispersait de côté et d'autre
lorsqu 'il fallait payer : 9 batz, 2
kreuzer. Acheté deux livres de che-
vrotines à distribuer : 6 batz, 2
kreuzer, »

Sangliers
Les sangliers n'étaient pas rares

non plus ; quand il y en avait de
signalés, on s'empressait de les
chasser, af in d'éviter les dommages
qu 'ils pourraient faire aux cultures.
Voici quelques dépenses à leur su-
jet :

1649 : pour des couteaux de bois
pour écorcher le sanglier, 2 batz ;

1672 : aux chasseurs de la ville
ayant fait  p résent d' une épaule au
Conseil , 1 ecu ;

1713 : un certain Dardel , de Saint-
Bia ise, au sujet d' un sanglier tué
rière notre jurid iction, et dont il
n'a pas payé la droiture (pas de
prime) .

1754 : Jean Descombes , de Ligniè-
res, tue un sanglier à la Côte.

Les chasseurs du vieux temps

Testament fai t  mention comme ayan t
été volée aux portes de Gédéon.
Elle f u t  cependant reconnue pour
être la clef de la maison du capi-
taine de ville Hans de Schilling. »

Ceux qui s'occup èrent de cet ours
de si belle taille ne voulurent-ils
pas jouer un tour ? A moins que
le chroniqueur lui-même n'ait été
un farceur , ou que sa relation soit
plein e de sous-entendus.

Jab.

CERNIER
La foire

(c) Par un temps plutôt froid , la nei-
ge ayant fait son apparition ju squ'à la
lisière de la forêt, la foire d'automne •eu lieu lundi 8 octobre.

Peu de bétail sur le champ de foire
où l'on dénombrait quatre bêtes à coif-
nes et 57 porcs. Par contre, beaucoup
d'agriculteurs venus en curieux.

Les forains, pas très nombreux, at-
tendirent en vain l'aff lux des visiteurs,
tandis que le carrousel tournait sans
arrêt.

Le soir, dans les restaurants, la danse
fit la joie des plus âgés.

Vacances
(c) Nos écoliers primaires sont entrés
en vacances d'automne lundi 8 écoulé
pour deux semaines. Souhaitons-leur un
temps plus clément.

LES VERRIÈRES
Assemblée paroissiale

(o) L'assemblée de la paroisse évangé-
lique des Verrières a élu dimanche M.
Gaston Leuba-Fatton député au synode
neuchâtelois en remplacement de M.
Albert Grandy. Deux membres du col-
lège des anciens ont été également nom-
mes : MM. Hermann Giroud et Albert
Giroud. Ils remplacent MM. Jean Wuth-
rich et Albert Grandy.

Assemblée de la commission
forestière

du 6me arrondissement
(o) La commission forestière du 6me
arrondissement s'est réunie aux Verriè-
res samedi à 14 h. La séance fu t  prési-
dée par M. Fritz Guillaume, des Bayards,
doyen, qui souhaita la bienvenue aux
nouveaux membres : M. Henri Treuthard,
de Travers, remplaçant M. Franel et MM.
Hermann Httgli et Willy Tschappattt,
des Verrières , remplaçant MM. Hermann
Giroud et Louis Fauguel.

La commission passa alors à l'élection
de son bureau : président : M. Jean
Fuchs, des Verrières ; vice-président : M.
Jean Petitpierre, de Noiraigue ; secré-
taire : M. Fritz Guillaume, des ; Bayards.

En fin de séance, la commission en-
tendit l'Inspecteur forestier , M. Grand-
Jean qui souhaita la stabilisation du
prix des bols pour en faciliter l'écoule-
ment et le délégué de l'Etat, M. J.-F.
Joly qui esquissa le projet de course
1967.

SAINT-SULPICE
Fête de gymnastique

de district
(c) Un comité s'est constitué çn vue de
la préparation de la fête de gymnas-
tique de district qui aura lieu à Salnt-
Sulplce l'an prochain , les samedi et
dimanche 8 et 9 Juin .

Ce comité a été ainsi constitué : pré-
sident : M. Louis Goulot ; vice-président :
J.-Ls. Berthoud ; secrétaire-correspondant ;
Marc Jeanmonod ; secrétaire des verbaux;
Johny Jeanneret ; presse et culte : J.-P.
Barbier ; subsistance : Numa Jornod ;
constructions : Henri Calame ; police :
Albert Bacuzzi ; tombola et jeux : J.-Ls
Berthoud ; engins : L. Méroz ; prix :
Charles Dlvernols-Maeder ; divertisse-
ments : J. Jeanneret.

Au Conseil général de Bevaix
(c) Vendredi soir, le Conseil général a
siégé sous la présidence de M, Charles
Maeder, libéral.

Achat de terrain. — Le chemin des-
servant le quartier des Joyeuses étant
propriété privée, la commune a conclu
aveo le propriétaire l'arrangement sui-
vant : 11 cède gratuitement son chemin
et vend 38 m. sur 1 m. de son verger
a raison de 7 fr. le m» pour permettre
un élargissement. La commune prend a
sa charge la construction d'un muret et
participera aux frais de clôture. Le lé-
gislatif est favorable a ces propositions.

Demande de crédit. — Depuis quel-
ques années, le quartier de la Rochette
a vu se bâtir plusieurs maisons. L'ancien
Conseil communal, n'ayant pas voulu
encourager le développement de cette
zone, les propriétaires avaient dû pren-
dre complètement k leur charge les frais
de canalisations d'eau et d'égouts. Le
Conseil communal actuel estime que ces
canalisations, empruntant une route
communale, doivent être propriété de la
commune. Les pourparlers qui ont eu
lieu avec les propriétaires ont abouti ,
sauf un. Les frais de rachat se montent
à 2670 fr. Le diamètre de ces conduites
est suffisant pour desservir plusieurs
nouvelles maisons. Une proposition de
renvoi à une commission de cette ques-
tion est rejetée par ' l'assemblée qui
accorde le crédit demandé par 9 voix
contre 7 et plusieurs abstentions.

.Publications. — L'exécutif demande la
suppression ou du moins la modifica-
tion du régime des publications. Les an-
nonces publiées le long de la route can-
tonale ne servent à rien par suite de
l'intense circulation ; d'autre part, cha-
que publication prend deux heures et
demie au garde police chargé de ce tra-
vail. Après discussion, le conseil adopte
par 19 voix contre une la suppression
des publications, exception faite de com-
munications officielles urgentes, par
exemple, arrêt de courant , et dans les
cas d'abattage de bétail , pour permettre
une vente rapide de la viande.

Etablissement d'un égout. — M. Paul
Borioll , conseiller communal, donne en-
suite lecture du rapport relatif à l'éta-
blissement d'un canal égout Châtelard-
le Moulin. Dans sa dernière séance, le
législatif avait demandé une étude plus
approfondie de cette question et la pose
d'une conduite d'eau et d'un câble élec-
trique en même temps que l'égout. Le
Conseil communal a donc étudié ce cas ;
la dépense se monterait à 28.300 fr. ;
cependant , de nouvelles constructions
n'étant pas envisagées dans cette zone
pour le moment, ce travail n'est pas
urgent et le Conseil communal n 'en fait

pas une demande de crédit. Les con.selliers appuient cette manière de voitUn conseiller général se déclare surprtj
d'avoir reçu une convocation pour l'étu!
de de cette question fixée le lendemain
de la séance du Conseil général . M. Eugène Bibaux-Vaney, chef du dicastèrè
des travaux publics, répond qu'il a omisde convoquer plus vite.

Interpellations. — Puis, nouveauté
l'autorité executive donne réponse auxinterpellations de la dernière séance, y
Alfred Janet , président de commune , ré.'pond d'abord k une demande de posjd'un signal d'Interdiction de circuler auxcyclistes sous le passage soùs-voies prjj
de l'école ; U propose de faire placer
deux signaux stop aux entrées de cepassage. Puis, concernant la pose d'undistributeur automatique de timbres.
fiostes k la gare, il donne lecture de laettre écrite par les P.T.T. Cette deraiè-
re est négative. Le Conseil communal
propose néanmoins de revenir à la char,
ge. Enfin , en réponse k une demande
de goudronnage de la route de la Frul.
tlére , l'exécutif envisage d'entreprendre
un tronçon partant du haut du Jordll
Jusqu 'au lieu dit la Chanterelle ou mê.
me la cabane des bûcherons. Cependant
la question d'une participation du fonda
des excédents forestiers à- ces travaux
n'est pas encore résolue.

Divers. —¦ Un conseiller demande denommer une commission pour l'étude des
écolages secondaires versés par la com.
mune. L'interpellateur estime que Be-vaix n'a pas à faire un effort financier
plus grand que d'autres villages, en ce
sens que certains d'entre eux payent àl'école secondaire régionale deux années
par élèves, tandis que Bevaix paye une
troisième année en cas d'échec.

Le président de la commission du feu
demande que les plans des nouvelles
malsons soient présentés à la commis-
sion avant la construction des bâti-ments...

Il est encore demandé, entre autres,
que les véhicules ne puissent plus sta-
tlonner devant l'hôtel de Commune et
obstruer complètement la route ; d'éla-
borer au plus tôt un règlement de po-
lice, puisqu'il n 'en existe pas, ce qui
provoque un abus de sorties tardives des
établissements publics. A ce propos, Il
est demandé d'adjoindre à ce futur rè-
glement de police des articles concer-
nant la rentrée des enfants le soir ,
leur admission aux soirées théâtrales et
cinématographiques, etc.

Le Conseil communal prend note de
toutes ces Interpellations et répond i
propos des règlements que plusleura
sont déjà k l'étude.

Extrait de la Feuille officielle
suisse du commerce

6 septembre : Conclusion d'un contrat
de mariage entre Jules-Ernest-Roland
Sauser et Claudine-Jacqueline née Stfls-
sel , domiciliés â Neuchâtel.

7. L'autorité tutéladre du district de
Neuchâtel a :

nommé Edouard Graenicher , directeur
en charge de l'assistance communale de
Cressier , en qualité de tuteur de René-
Justin Rossel , à Cressier , en remplace-
ment d'André Ruedin-Grisonl, démis-
sionnaire ;

nommé Albert Grossen , expert-autos,
à Neuchâtel , en qualité de tuteur de
Yolande Pittet.

8. L'état de collôcatlon de la faillite
de Gerber et Matthey, fabrique de jeux
de tir de quilles,- k -Bevaix , peut être
consulté à l'office, des faillites de Boudry.

8. Conclusion d'un contrat de mariage
entre Charles-Maurice Dufaux et Fran-
cesca née Bracclfortl, domiciliés k Neu-
châtel.

11. L'autorité tutélaire du district du
Locle a :

prononcé la mainlevée de la tutelle de
Roger-Claude Sandoz , au Locle , et re-
levé Sam Humbert, directeur-adjoint à
l'office cantonal des mineurs, à Neu-
châtel , de ses fonctions de tuteur.

12. L'autorité tutélaire du district du
Val-de-Travers a :

relevé André Petitpierre , ancien con-
seiller communal , â Couvet , de ses fonc-
tions de tuteur d'Henri-Albert Erb , Frida
Ducommun div . Borel , Elisabeth Walther ,
et désigné aux prénommés comme nou-
veau tuteur Pierre Descombaz , conseiller
communal , à Couvet ;

relevé Jean-Louis Berthoud , ancien di-
recteur de l'assistance communale de
Saint-Sulpice , de ses fonctions de tuteur
d'Aurèle Divernois , André Bovard , Emile-
Edouard Perrenoud , Marie Perrenoud-
Kaufmann, Denise-Suzanne Reymond,
Jeanne-Marcelle Reymond , et désigné aux
prénommés comme tuteur Pierre Thal-
mann , conseiller communal , k Saint-
Sulpice ;

relevé Jules-F. Joly, ancien conseiller
communal, à Noiraigue , de ses fonctions
de tuteur de Charles Debrot , et désigné
au prénommé comme tuteur Roger Thié-
baud , conseiller communal , â Noiraigue;

relevé John Fatvre , ancien conseiller
communal , à Fleurier , de ses fonctions
de tuteur d'Alphonse Jeanpert , Laurent-
Marcel Ziégler , Edouard Tuller , Maurice
Evard , Jean Bovet , Théodore Bovet , et
désigné aux prénommés comme nouveau
tuteur J.-P. Dellenbach , conseiller com-
munal , k Fleurier ;

relevé Edgar Vermot. facteur , à Noi-
raigue, de ses fonctions de tuteur de
Georges-Alfred Vermot , à Couvet, et
nommé au prénommé comme nouveau
tuteur Pierre Descombaz , conseiller com-
munal , k Couvet ;

nommé Jules-F. Joly, à Noiraigue , en
qualité de tuteur de Violette-Andrée
Perrin ;

relevé Henri Huguenln , maitre boucher
k Fleurier, de ses fonctions de tuteur
d'Albert Huguenln, et désigné au pré-
nommé comme nouveau tuteur Pierre
Thalmann, conseiller communal, à Saint-
Sulpice .

12. Conclusion d'un contrat de ma-
riage entre Paul-Gustave Meraldl et Su-
zanne-Alice née Guye , domiciliés à Neu-
châtel.

14. Suspension de liquidation de la
faillite d'Etienne-Oswald Schmid , méca-
nicien , â la Chaux-de-Fonds, actuelle-
ment détenu à Witzwil.

14. Clôture de liquidation de la suc-
cession insolvable de Léa-Anna dite Anita
Renaud, de son vivant ouvrière de fa-
brique , k la Chaux-de-Fonds.

14. Clôture de la faillite de Jean Nobs,
ouvrier de fabrique, à la Chaux-de-
Fonds.

14. Clôture de la faillite de Claude et
Clara Droxler , camionneur, k la Chaux-
de-Fonds.

14. L'autorité tutélaire du district de
la Chaux-de-Fonds a :

désigné Julien Girard , notaire, k la
Chaux-de-Fonds, en qualité de tuteur
de Liliane-Alice Schârer , à la Chaux-de-
Fonds ;

désigné Mlle Marcelle George, assistante
sociale près l'Office cantonal des mineurs,
k la Chaux-de-Fonds, en qualité de tu-
trice de Daniel-Gilbert Hofmann, à la
Chaux-de-Fonds ;

accepté le transfert dans son for de
la tutelle de Chantai Jaquet, à la
Chaux-de-Fonds, et confirmé dame Lu-
oie Hoffmann, à Saint-Imier, dans ses
fonctions de tutrice ;

accepté le transfert dans son for de la
tutelle d'Adelheld-dlte Heldl Nlcolet , à
la Chaux-de-Fonds, et confirmé Mlle
Magdelelne Renaud, assistante sociale
près l'Office cantonal des mineurs , k
Neuchâtel, dans ses fonctions de tu-
trice ;

prononcé la mainlevée de la tutelle
de Michel Rlvolro, à la Chaux-de-Fonds,
et libéré Walther Grosclaude , employé
k la Caisse nationale suisse d'assurance
en cas d'accidents , au dit lieu, de ses
fonctions de tuteur.
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R E F L E T S  DE LA V IE  D U PAYS 

En raison du temps pluvieux , le di-
manche des vendanges au bord du lac de
Bienne, prévu pour le 7 octobre, a dû
être renvoyé k dimanche prochain, 14 oc-
tobre. Il aura lieu par n 'importe quel
temps. Si les groupes folkloriques ne peu-
vent se produire en plein air , ils feront
le tour des établissements publics. Rap-
pelons les visites de caves, les visites com-
mentées et guidées, les expositions qui
sont placées sous la devise : « Va, dé-
couvre ton pays » .

Dimanches de vendanges
au bord du lac de Bienne

Tous les sportifs sont invités à assis-
ter , ce soir , â un match amical de football
qui se disputera entre une équipe du Rgt
Inf. 8, qui comptera dans les rangs plu-
sieurs Joueurs de ligue nationale (Fesse-
let, Prod'hom, Chodat , Tedeschl , etc.),
et la première équipe du Cantonal F. C.
Oe match est en faveur du fonds des
patrouilles du régiment, ce qui est une
raison de plus d'y participer.

Equipe du Rgt Inf. 8
contre Cantonal

« Les derniers du (imc étage »
Vous passerez vendredi prochain, au

théâtre, la soirée la plus divertissante, la
plus joyeuse, en venant applaudir « Les
derniers du 6me étage » le nouveau chef-
d'œuvre d'Alfred Gehri. Vous y retrouve-
rez tous les personnages si pittoresques
et si véridiques du célèbre : « Sixième
étage ». Ce grand succès est Interprété
par les artistes du Théâtre municipal de
Lausanne avec les principaux créateurs.
Décor nouveau de Jean Thoos. Mise en
scène de Jean Hort.

Communiqués

PAYERNE
Aux casernes

(sp) L'école de recrues de D.CA. est
rentrée à Payerne, après une absence de
trois semaines. Elle repartira lundi
prochain pour trois semaines en Va-
lais.

L'école de recrues d'aviation a quitté
la caserne lundi matin pour le Valais,
où elle fera une grande course de
quatre semaines.

£ VINTE-CROIX;
Médaille' de sauvetage

Le Conseil d'Etat de Fribourg a déli-
vré, à titre posthume, un diplôme d'hon-
neur avec médaille de sauvetage à Vic-
tor Pahud, étudiant à Sainte-Croix, qui
perdit la vie le 5 août 1956, à Haute-
rive, en portant secours à un jeune
scout tombé dans la Sarine.
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— Oh ! Emilie ! Voilà nn coup
que je ne pourrai pas compter I

La journée
de M'ame Muche
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ZURICH
OBLIGATIONS 8 oct. 9 oct.

8 Vi % Féd. 1945 déo. 101 Vx d 101.40
8 V4 % Féd. 1946 . avr. 100.10 100.10
8 % Féd . 1949 . . . 97.30 97.30
2 % % Fèd. 1954 mars 94.20 94.25
8 % Féd. 1965 Juin 96% 96.60
8 % C-F.F. 1938 . . 97 y* d 97 V'a

ACTIONS
Bque Pop. Suisse (p.s.) 855.— d 863.— d
Dnlon Bques Suisses 1658.— 1658. 
Société Banque Suisse 1335.— 1340. 
Crédit Suisse . . . .  1383.— 1385.—
Electro-Watt 1373.— 1370.— d
Interhandel 1600.— 1600.—
Motor-Columbus . . . 1208.— 1208.—
S-A.E.G. série I . . . .  91.— d 92.—
Indelec 675.— d 676.—
Italo-Sulsse 220.— 219 %Réassurances Zurich 10465.— 10500.—
Winterthour Accld. . 980.— 980.—
Zurich Accidents . . 5240.— 5225.—
Aar et Tessin . . . .  1145.— 1150.—
Saurer 1190.— d 1198.—
Aluminium 4480.— 4510.—
Bally 1072.— 1072 —
Brown Boverl 2390.— 2392.—
Fischer 1490.— d 1502.—
Lonza 1055.— 1053.—
Nestlé Allmentana . 2870.— 2875.—
Sulzer 2810.— 2810.— d
Baltimore 211 Vi 213.—
Canadlan Pacific . . . 145.— 145.—
Pennsylvanla 100.— 100 Va
Italo-Argentina . . . .  32.— 31 Vi d
Royal Dutch Cy . . . 913.— 912.—
Sodeo 45 % 45 "̂Btand. OU New-Jersey 238.— 237.—
Dnlon Carbide . . . .  486.— 486.—
American Tel . & Tel. 720.— 717.—
Du Pont de Nemours 849.— 854.—
Eastman Kodak . . . 385.— d 388.—
General Electric . . . 256 Va 255 V4
General Foods . . . .  196.— d 197.— d
General Motors . . . .  205 $4 204 V4
International Nickel . 443.— 444.—
Internation. Paper Co 498.— 500.—
Kennecott 571.— 572.—
Montgomery Ward . . 176.— 176.—
National Distillera . . 121.— 120 —
Allumettes B 52 Vx d 52 %
D. States Steel . . . .  289 Vi 289.—
F.W. Woolworth Co. . 193.— 193.—

RALE
ACTIONS

Ciba 4870.— 4920.—
Schappe 650.— d 650.— d
Sandoz 4785.— 4781.—
Gelgy nom 5250.— d 5275.— d
Hoffm.-La Roche(b.J.) 13900.— 13900.—

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 194.— 196.—
Aramayo 28 Vi 28 Mi
Chartered 44.— d 44.— d
Charmilles (Atel. de) 1010.— d 1015 —
Physique porteur . . 960.— 960.—
Bécheron porteur . . 565.— o 550.— d
SJ2LF 203.— d 203.— d

LAUSANNE
AOTIONS

B.C. Vaudoise 945.— 935.— d
Crédit F. Vaudois . . 950.— 945. 
Romande d'Electricité 565.— 565.—
Ateliers cohstr . Vevey 635.— d 630. d
La Suisse Vie (b. J .)
La Suisse Accidents 5850.— d 5850.— d
Cours communiqués, sans engagement,

par la Banque Cantonale Neuchâteloise

Télévisions Electronics 13.08

B O U R S E

ACTIONS 8 oct. .9 oct.
Banque Nationale . . 695.— d 695.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 760.— d 760. d
La Neuchâtelolse as. g. 1800.— 1800.— d
Ap. Gardy, Neuchâtej 2o5 .— d 265.—
Cables élec. Cortaillod 15 700.— d 15700.— d
Câb. et Tréf . Cossonay 4750.— d 4800.— d
Chaux et cim. suis, r 2800.— d 2800.— d
Ed. Dubied & Cle SA 1850.— 1850.— d
Ciment Portland . . 5800.— d 5800.— d
Etablissent Perrenoud 550.— o 540.—
Suchard Hol. S.A. «A» 378.— d 378.— d
Suchard Hol . S.A. «B» 1910.— o 1910.— o
Tramways Neuchâtel 570.— d 570.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchàt. 2Vj , 1932 102.50 102.25
Etat Neuchât. 3M, 1945 100.25 d 100.25
Etat Neuchât . 3V4 1949 100.25 d 100.25 d
Com. Neuch . 3Vi 1947 98.50 d 98.25 d
Com . Neuch. 3% 1951 95.50 d 95.25 d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 100.50 d 100.25 d
Le Locle 3Vx 1947 100.25 d 100.26
Câb . Cortail. 4% 1948 101. — d 101.— d
Fore . m. Chat. 314 1951 96. d 96.— d
Elec. Neuchât. 3% 1951 94.— d 94.— d
Tram. Neuch . 3Vi 1946 99.— d 99.— d
Chocol. Klaus 3'4 1938 98.— d 98.— d
Paillard S. A. 3Vi 1948 97.— d 97.— d
Suchard Hold. 3% 1953 96.75 d 96.75 d
Tabacs N. -Ser. 3V, 1950 98.— d 98.— d
Taux d'escompte Banque Nationale 1 V<i %

Hauteur du baromètre réduite a zéro
( Moyenne pour Neuchfttel 719 ,o)

Billets de banque étrangers
du 9 octobre 1956

Achat Vente
France 1.04 1.09
D. S. A 4.26 4.30
Angleterre 11.— 11.30
Belgique 8.50 8.70
Hollande 108.50 m.—
Italie —.66 — .69
Allemagne . . . .  100.— 102.—
Autriche 15.95 16.35
Espagne 9.15 9.55
Portugal 14.60 15 —

Marché libre de l'or
Pièces suisses 32.75/34.—
françaises 34.—/35.25
anglaises 43.—/44.25
américaines 8.30/8.60
lingots , 4800 .—'4860.—
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque cantonale Neuchâtelolse

Bourse de Neuchâtel

CHINE COMMUNISTE

M. Yang Hai-Pung, directeur de la di-
vision de planification au ministère des
pétroles de Chine , a déclaré qu'il avait
confiance dans le fait que d'ici à la fin
du troisième plan quinquennal qui com-
mencera en 1963, la République populai-
re chinoise serait en mesure de produire
elle-même tout le pétrole dont elle aura
besoin. Pour l'année en cours, la produc-
tion est estimée à 1,2 million de tonnes,
soit le tiers de la consommation globale.
Pendant le deuxième plan quinquennal,
la production annuelle oscillera entre 5
et 6 millions de tonnes. Près de la moi-
tié de la production de cette année sera
fournie par les régions pétrolières du
Yumen dans le nord-ouest de la Chine,
dont la production est estimée pour cette
année à 520 ,000 tonnes, c'est-à-dire
135.000 tonnes de plus que l'année der-
nière. De grands espoirs sont fondés sur
l'exploitation de deux régions que l'on
dit riches en gisements pétrolières, si-
tuées dans le bassin de Tsaldam à la
frontière tibétaine et à Karami dans le
Slng-Klang. Cependant , on ne prévolt
pas , pour le moment , une grande pro-
duction dans ces régions, en raison des
difficultés de transports .

La production du pétrole

BEVAIX
Nouveaux organistes

(c) A la suite de la démission de M.
Michel Nussbaum, organiste du temple,
la coanimtwie a nommé trois candidats à
ce poste : mue personne de Neuchâtel
et deux de Bevaix, en l'occurrence, Mme
Eliane Monmier et M. Jeain-Claude Ros-
selet. v

Ramassage
des pommes de terre

(c) A la suite d'une demande de quel-
ques agriculteurs beva isans, la com-
mission scolaire, d'entente avec le
corps enseignant, a mis à leur disposi-
tion une vingta in e de garçons pour
aider au ramassage des pommes de
terre. Ceux-ci sont allés un après-midi,
répartis par groupes de trois ou qua-
tre, chez oiinq paysans. Relevons que
ce travail n'était pas obligatoire et que
les enfants avaient dû en demander
l'autorisation à leurs patents. Les béné-
ficiaires Verseront . deux francs par , ;
écolier au fonds, des couirsos scolaires.

MARIN-EPAGNIER
Les nonante ans de la doyenne
(c) Entourée de quelques membres de
sa famille, Mme Emilie Weber-Bùrgin ,
doyenne de la commune, a fêté sa-
medi son quatre-vingt-dixième anni-
versaire.

Au début de l'après-midi, une dé-
légation du Conseil communal lui a
exprimé ses félicitations et lui a re-
mis une corbeille fleurie et des
douceurs.

Ce fut ensuite le tour du pasteur
Siron qui lui apporta le message de
l'Eglise.
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DUFFLE-COAT
se trouve chez

CUIRS^ET PEAUX

t HOPITAL 3 NEUCHATEL

Ah, quelles magnifiques dents blanches donne
ce dentifrice
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IIS^. •- POUR bien apprécier l'efficacité du qui donne aux dents une blancheur sur-
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Tube normal FT. 1.90 . Grand tubo Ft. S.—
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Eau minérale réputée Lm H
d'Eglisau additionnée de [
noix de kola + sucre pur.

L'eau minérale d'Eglisau H^P-NQÏ
restitue à l'organisme les H&ïIïUIIB
sels évaporés par la Ib^llKwIS
transpiration. Le kola , dont X I
on connaît les vertus, j

VM-KOLA
Si bon et si avantageux ! Au café, au res-
taurant, au tea-room, demandez la bouteille
caractéristique de j ,6 dl
mmwmmmmmmmmm ^mmmwmmmm ^mm

" \ 1 d Y ''m' ^̂ ^^̂  I —— —-- , * i *"̂ ~~ /y  y mWÊi

^^Ssggglïw»*''̂  française , une indus- Wk
trie des cigarettes privée et libre.
Parmi les firmes composant cette industrie,
les cigarettes NATIONALES jouissent
de.la sympathie de millions de fumeurs.
C'est grâce à la qualité et à la régularité B
de sa manufacture qu'elle est devenue une
des cigarettes les plus en vogue.

-Nationales
cigarettes au goût fin, viril et typiquement

Nationales I
bleues jaunes
goût Caporal en Maryland de choix
sans filtre avec filtre
Les cigarettes Nationales sont en vente ]
en Suisse, sous bande tricolore. Les avez- aAB \

^̂^ ^M 
BIENVENU 

PARTOUT ,

»g|j p|||| POUR SA QUALITÉ SUPÉRIEURE

WB °̂̂ ^̂ 0i 
DanS t0US les payS | ,es vrais 9ourmets classent le

} Sl§&W?/ W^M salami CITTERIO parmi les meilleurs du monde , parce

wÊSÈÊÊÊÈsË 
qU il est entièrement naturel et d'un goût sans pareil.

k^È^̂ ^MM La c)

ualité 

exceptionnelle des viandes, essentiellement

f̂ St̂ ^^̂ k 
maigres, qui le composent , la finesse " de leur mélange

xÈÊÊÊÊÊÊÊmm. ** SOn état de fraîcheur donnent au salami CITTERIO

' ^^^^P^^^SK̂ 
e°" 9°Qt exquie  ̂son délicieux parfum. Pour les fêtes

^̂ ^Ê0^̂^̂ \̂ 
et pour Noë'' offrez un bon salami CITTERIO. Ayez-en

* ¦ 
^̂ ^̂m^^^Mm. toujours dans vos provisions de ménage.

Soc. Ace. G. Citterio - Rho - Milan (Italie)

Représentant pour la Suisse romande et alémanique : Alberto Bonizzi - Schweizergasse 21 - Zurich

Velours unis et gaufrés
en coton , laine, lin, soie.

Velours côtelés

Taffetas - Satin - Faille
DAMAS et soieries tous styles.

Frf&fl KUNZ TAPISSIER-*¦«»¦¦ nil lV A DÉCORATEUR

j COLOMBIER
I Tél. 6 33 15 et 6 35 57

A vendre de bonnes

écorces
de sapin chez Henri
Schertenlelb, Chaumont.

^TJn dïnèT» ou
f un souper*
V épatant et légerTtiu
\Camembert BAER\

afreçjjes pommesX
de terre en f"obe
des champs I

.

Etes-vous. ..
DÉÇU ?

_ _ _ _ _ _______

Fourrures
Maintenant les belles fourrures vendues

à crédit :
mouton doré

JA QUETTES Fr. 260.-
astrakan depuis

MANTEAUX Fr. 1000.-
et toute la gamme des vêtements à la mode
actuelle, 20 % du montant tout de suite, le
solde, en sept mensualités. Envoi à choix
sans engagement.

MA BOUTIQUE, fourrures, avenue Léopod-
Robert 25, la Chaux-de-Fonds.



I CHAUFFEZ - VOUS OÙ 0 I
confor tablement et moins cher g mf^%& 0'

1 avec un CALO A MAZOUT ^̂  1

': Hal-Illil lBli WÊ 1 *k Chauffage inextinguible , réglable de Wm
' ' H î̂î Hjl 

ll|
î llk. « veilleuse » à « chauffage à bloc », K||

f | Wfca l̂ Bl B &̂ 
-k 

pas 
de cendres, pas de poussière, ÊXi

) . fflr̂ l |:P5H| ¦Hi¦ "̂  '°nctionnemenl silencieux , totale- ||y,;j

ili5uS l̂iMllf :K "̂  consomma,ion minime de mazout, f X
lIS SPiElliliRW ff 'e P'us économique des combus- K||

f i W Bip'' glp'̂ r * 
10 

modèles dif ,érents - de Fr - 298.— fm

mmssmm/St^  ̂ ~k- ^°\x% les calos EFEL sont équipés t -j
d'un carburateur américain écono- y

Cliché : modèle 554. Puissance de mique, à niveau constant avec dou- i
j chaude 200 m3 environ. Carros- ble régulateur de sécurité. f X

série de luxe en fonte émaillée |yj
brune. Grand rendement , consom-
mation minime. ¦̂ —Hff'iilMIU'Ulllll ^̂ ^̂ lM^̂ l̂ M

Moins reprise jusqu 'à Fr. 100.- R E P R I S E  X

Resterait seulement : Fr. 548.' I de V0"e V'eUX P°6,e' ,OUrneaU \ 1 ii - ou calorifère selon le calo
Larges facilités de paiement. - EFEL choisi (par exemple jus-

~®~. 7 ~ ZT~i r qu'i US fr. pour le modèle % P ' jCalos à mazout « Efel » i . t'y
S i  depuis (mod. 531 stan- OQO ? "4 MJ,0'1- X ;

dard) Fr. **»UP" 
^̂^̂^̂^̂^̂^̂^ —
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Renseignements et documentation illustrée gratuits par : ï \
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Neuchâtel, 26, rue du Seyon. Tél. (038) 5 55 90
BB '
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Pt/ i tt A , f l  F* mf*Ylnn /là // Ummx BÂ .vmo DO
tre grand succès...

IANTEAUX
MODÈLE S

MOHAIR
C A N I C H E
Z I B E L I N E

TWEED
V E L O U R S

, y  dans les nouvelles
V---*̂

x  ̂ teintes
:X:

! depuis

> 159.-. . . .  v

Mesdames...
: ne manquez pas

de nous rendre visite,
m. - •

- , . . - . . ,
m «1^̂ ^̂ ^̂  ̂ MM^M |- Mi ,M. -M I I UM I I W I I IM B MI I I I M I  ¦ II»M H 1I ^^^IIB1M«IIMIIIBIM«MMI
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^^SEUCHATEL
TA 5 63 43

I « . K mwk. Démonstration du «k Melan geur IHH 1; i 11 octobre , |L „ "'""",u"u""ï  4̂Jk Presse à fruits IX M - Ii M„r? m%Y ROMIX-GOMBI *fy Coupe-légumes 10i,, irue du Seyon r r ° |B|
Neuchâtel Invitation cordiale M OT W (ft W% g % M il

' I ï llmfi^̂ ŜlJP
53 Pour faire disparaître complète-

pé\ ment les résidus gras ou roussis,
PçXJ utilisez PER, à la mousse abon- j
^  ̂ dante et au parfum agréable.

I Hl Aucune crasse
|xi ne résiste à PER!

M. SCHREYER
Demandez vos livraisons de
mazout an moyen da compteur

étalonné qui donne tonte
garantie

Tél. : bureaux 517 21 Chantiers S 55 45

EXPOSITION || ^HÂEFELI RADIO Hil l
MAGASIN À PESEUX TÉL. 8 24 84 ^̂ B̂m

SALLE FLEURISIA FLEURIER
MARDI 9, MERCRED1 10, JEUD1 11 OCTOBRE de 15 h. à 22 h.

[ TÉLÉVISION - RADIOS - MEUBLES, etc. CHOIX UNIQUE

pas de choses\ ĝ^ \.
techniques ] /. / ^J/ \

I
car je n'y comprends rien , avoua Ma-
dame Reymond. Madame Delapraz , ma
voisine, coud et raccommode les effets
de ses enfants sur une B E R N I N A -
Record. Elle n'a qu 'à déplacer un petit
levier et c'est tout ! Pas de cames à inter-
changer, pas de tournevis à manipuler !
C'est épatant et c'est pour cela que je
viens chez vous. Et ceci encore — je
trouve le prompt ,—-̂ T^^âŜ
service de la Mai- (¦??-—®£~-—^~\

/ <TUJ. * ¦ KTy S  ̂ ® 1
son£b&&}<<e«*ivrai- g .gg m\\ •&. f
ment admirable! W^ ŷ ^®—-—\

1 ^MB——¦BgiBIflBM liUiP^OJII

Neuchâtel Seyon ,6 Gr3ni '™ 5
ta. (038) 5 34 24

Agence BERNINA pour le canton de Neuchâtel
1936—1956 20 ans au service de la clientèle

LA MARQUE
DISTINCTIVE

des

i 

MEUBLES
SUISSE:

& Tarbalète
M Uurdc ratWfMr

FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

ROMAN
par 30

PIERRE DHAEL

CHAPITRE XX

Le repas de midi avait été silen-
cieux encore qu 'Eliane eût tenté à
plusieurs reprises de l'animer en
parlant cle la petite Christiane dont
elle s'était occupée tout la matinée.

Jacques, le regard plongé dans un
journal financier mangeait machina-
lement sans se soucier de la présen-
ce des deux sœurs, réduites à échan-
ger de vagues et insignifiantes pa-
roles.

Depuis longtemps, les repas
n'étaient plus pour Jacques qu 'une
brève formalité rapidement expédiée
entre deux séances dans la chambre
de sa mère.

Pâle, maigri , très agité, l'indus-
triel subissait dans sa personne les
conséquences d'une crise financière
qui pouvait le ruiner et dont les
étapes creusaient son visage de ri-
des que Sabine y découvrait pour la
première fois.

C'est pourquoi après avoir soupi-

ré, la jeune femme se leva de table
lorsque son mari eut allumé sa pre-
mière cigarette.

— Je dois sortir, dit-elle à sa
sœur. Veux-tu m'accompagner ?

— Avec plaisir, mais Christiane ?
— J'ai prié la nurse de s'occuper

d'elle cet après-midi.
— En ce cas, je suis prête à te

suivre, dit la jeune fille en regar-
dant son beau-frère.

Mais Jaqcues, toujours plongé
dans son journal n 'avait pas fait un
mouvement. Peut-être n 'avait-il pas
entendu les paroles échangées par
les deux soeurs.

Elles quittèrent la salle à manger
sans qu'il eût posé la moindre ques-
tion.

Lorsqu'elles eurent fait quelques
pas, Eliane prit le bras de Sabine.

— Enfin , dit-elle , que se passe-
t-il ? Depuis deux jours je te vois
constamment les yeux rouges. On
dirait que tu passes tes nuits à
pleurer .

— Mais non , répondit la jeune
femme en s'efforçant de sourire,
c'est un peu de conjonctivite. J'ai
chargé Fabienne qui est à Tours,
de m'apporter du collyre.

— Parfait , conclut Eliane, satis-
faite.

Puis, comme sa sœur l'entraînait
vers un chemin de traverse, elle
ajouta :

— Où me mènes-tu ? Je croyais
que nous partions au village.

— Nous allons chez Christian, ré-
pondit Sabine,

1 BJfcJ ¦ ¦—=•— - — . . . i  -i-i ...—- . ...X i
:J,rT.i

— Comment ? chez Christian.
— Oui, j'ai à lui parler et je trou-

ve plus simple d'afier chez lui que
d'attendre sa venue au château.

— Ah !
La jeune fille ne put ajouter un

mot de plus, tant étaient profondes
sa surprise et son émotion à la pen-
sée de revoir l'officier qui ne s'était
pas montré depuis plus de huit
jours .à Caumont.

Comme sa soeur, peut-être plus
encore, Eliane souffrait toutes les
fois que le jeun e homme demeurait
trop longtemps sans leur faire une
visite. Elle savait qu'il avait dû par-
tir pour Paris où il avait été appelé.
Mais elle ignorait qu'il fût déjà de
retour.

— Chérie, dit aussitôt Sabine,
veux-tu m'attendre un instant au
jardin. Jacques m'a prié de tenir
secrète la communication que je
dois faire à Christian de sa part.

— Entendu , répondit Eliane un
peu intriguée, j e vais m'installer ici,
sur ce banc.

Sabine monta seule les marches
du perron , au bout duquel l'atten-
dait la vieille bonne.

— Bonjour , Martine, dit-elle à la
villageoise qui lui souriait.

-̂ • Bonjour , madame.
— Monsieur Christian est chez lui,

n'est-ce pas ?
— Oui , madame. Il est arrivé hier

de Paris. Il travaille dans son bu-
reau.

— J'espère que j e ne le dérange
pas !

— Oh I non , il sera très heureux
de voir madame.

Tout en parlant, elles gravis-
saient l'escalier qui montait au pre-
mier étage. Enfin , Martine ouvrit
la porte. La jeun e femme franchit
le seuil .

L'officier était assis à son bureau;
il tournait le dos à la porte et com-
pulsait des papiers.

Au bruit , il tourna la tète, recon-
nut l'arrivante et se leva, visible-
ment ému.

— Vous, Sabine ? Ici ? chez moi?
Comme vous êtes pâle ! Mon Dieu ,
que vous arrive-t-il ?

— Bonjour grand ami, dit la jeu-
ne femme en lui tendant sa main
fine , tandis que Martine se retirait
en fermant la porte.

— Asseyez-vous , Sabine, je vous
en prie , votre visite me surprend.
J'étais loin de m'y attendre ! Je
n'aurais jamais espéré un tel bon-
heur. Mais, pourquoi me regardez-
vous ainsi ? Vos mains sont si chau-
des, si tremblantes! Qu'avez-vous
donc, chère Sabine ? Vous m'ef-
frayez ! Serait-ce Jacques ?...

— Oui , Christian , c'est grave, sur-
tout pour moi, et je n 'eusse jamais
consenti à faire une pareille démar-
che horriblement humiliante auprès
d'un autre . Mais il s'agit de vous,
Christian , de vous depuis si long-
temps mon ami et qui m'estimez as-
sez pour ne voir en moi cn ce mo-
ment, qu'une mère désespérée.

— Je vous en supplie, Sabine, ex-
pliquez-vous. De quoi s'agit-il î

— Vous connaissez, n'est-ce pas,
la situation actuelle de mon mari ?

— J'ai eu quelques échos de la
rumeur publi que , en effet. Est-il
exact que Jacques soit au bord de
la faillite ?

— Oui , fit la jeune femme d'une
voix sourd e, sa situation est déses-
pérée. Il compte sur vous, sur votre
amitié , pour l'aider à en sortir. Voi-
ci comment :

Aussitôt , avec beaucoup d'hésita-
tion , de réticences et de soupirs, elle
entreprit de lui résumer sa conver-
sation de la veille avec son mari.

Tandis qu'elle parlait d'une voix
mouillée de larmes, ses yeux bril-
lants se levaient vers lui.

— M'avez-vous comprise ? de-
mandaient-ils dans leur muet et élo-
quent langage, vous rendez-vous sur-
tout compte de ce qu 'a pu me coû-
ter cette démarche auprès de vous,
de ma honte, de mon inquiétude, de
mon désespoir ?

Christian s'était depuis longtemps
aperçu de la situation et sa tristes-
se était aggravée.

Avec une extrême douceur, il
s'empara des deux petites mains
fiévreuses de Sabine et les garda
entre les siennes tandis que sa voix
chaude prononçait des paroles qu 'el-
le percevait comme au travers d'un
épais brouillard.

— Ma pauvre chérie, disait-il !
Dieu m'est témoin que je voudrais
pouvoir répondre affirmativement,
non pour Jacques, mais pour -vous,
pour vous seule, vous le savez bien.

J'aimerais tant que vous soyez heu-
reuse, même avec cet homme qui
vous a prise à moi et que je ne puis
haïr puisque, malgré tout, il est le
père de votre enfant. Malheureuse-
ment , ce que vous me demandez
est au-dessus de mes moyens. Hélas,
ma pauvre Sabine, je ne suis pas
riche . L'héritage de ma tante se ré-
duit à cette maison et à quelques
titres que je mets dès à présent à
votre disposition , mais qui seront
bien insuffisants , j'en suis sûr.

— Jacques ne vous demande que
votre signature , remarqua-t-elle sans
grande conviction.

— J'entends bien , mais n 'est-ce
pas déjà beaucoup trop pour le pau-
vre diable que je suis ? Avaliser,
Sabine , c'est aussi garantir. Si plus
tard ,' les débiteurs ne paient pas où
trouverai-j e les fonds qui me seront
indispensables pour honorer ma si-
gnature ? On ne prête qu'aux ri-
ches, vous le savez bien . Quant à ma
villa familiale elle ne représente
qu'une goutte d'eau dans le gouf-
fre des sommes qui seraient né-
cessaires. Déclaré insolvable je vous
sais trop mon amie pour supposer
un seul instant que vous puissiez
envisager de sang-froid la perte de
ma réputation et de mon honneur.

— Vous avez raison , dit-elle, je
suis certaine que Jacques n'avait pas
pensé à tout cela.

(A suivre)

LA CHATELAINE
DE CAUMONT



La fine garniture donne une allure
particulièrement attrayante à ce dé-
colleté.

Fr. 29.80
Cuir graine rouge ou noir

CHAUSSURES
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LES FEMMES ELEGANTES |

| DU MONDE ENTIER
ont le souci de leur / *̂ ^**\m *y beauté. Observant f / T^̂ ^^t «i

| les modes et les m/ •» ^^ ^Jan.
% principes actuels, J ~7> /rr \*

elles ne négligent jamais les soins quotidiens
X de leur visage, et sont fidèles à

LA METHODE ELIZABETH ARDEN
tj qui leur assure un teint frais , velouté,
î d'une transparence raffinée.

Vous rendez-vous compte des résultats que
y vous pouvez obtenir par cette méthode? Si-

non, il est grand temps que vous vous péné-
\ triez des trois grandes règles fondamen-
X taies, si simples à appliquer '*.

j .: NETTOYER à fond avec T Ardena Cleansing %————-- Cream ï'
TONIFIER avec r Ardena Skin Tonic *
NOURRIR avec 1 Ardena Orange Skin

Cream pour les peaux sèches et
normales, avec la douce Ardena
Velva Cream pour les peaux
jeunes et sensibles.

Procurez-vous à titre gracieux un £
I ; Livret d'Instruction (Rituel de Beauté) \-
'
^ 

au Stand spécial Elizabeth Arden
!
y Rayon de la parfumerie

t

§ê fin J-a mode actuelle

1 "w XJ k e*t * la tectingote

y B -' ' S^

Redingote en splendide pure I
Redingote de coupe impec- laine noir, gris ou bleu, cou- Êf ' f i  B
cable en pure laine, agré- pe évasée fermée sur 3 / f  H
mentée de 6 boutons et 2 boutons avec poches garnies ^— "IWL '„3 I
poches découpées piqûres H

4M ¦
Noir , bleu et gris <j tfl|| Du 38 au 46 . . IJJf," |
Du 38 au 46 . . l é m Ww T  X|| fBBmBBm^

i i u m —^^» il « . m
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Les pianos

i> . iNWAY & SONS
BECHSTEIN

GROTRIAN STEINWEG
GAVEAU
PLEYEL

L sont exclusivement
représentés par

Hug & Gis, musique
Neuchâtel

f NLes spécialistes de l'équipement de bureau

FONJALLAZ, OETIKER a CIE
LA CHAUX-DE-FONDS Avenue Léopold-Robert 21

vous proposent :

• Meubles cn bois ou en acier

^g9SF*?®i' • Ensembles modernes Knoll

ĝr
ai 

9"\ • Machines à écrire

B̂' O Machines à calculer

• Machines comptables

Divisumma jBUa j  pMW Jj M-3
La marque do qualité BliïMa«ll«1im11i l̂lliTMMl3 î|lflî«3

V — •

"J vendre deux

ourneaux
isUlmo ». avec tuyaux.
61. 5 63 79. 

A vendre belles pom-
mes de terre

« bintje »
carottes et choux-raves
beurrés, pour encavage.

On achèterait d'occa-
sion

poussette
de poupée

et vélo d'enfant. Jean
Ruchtl , Engollon . Télé-
phone 7 00 72.

j l vendre d'occasion

MANTEAU
nour ouvrier , taille 48,
im bon état. Mme Fluc-
yger, Vieux-Ohâtel 29,
Nouchfttel .

¦̂ ™ H|i 3 cts par jour vous coûtera Bh['

'kj* ZâW l'abonnement de télévision ; të|'
i^BmmMM^  ̂

pour 

un aPP
areil 

cle réception LORENZ , avec KJU'-
•'?><« ^^y® . grand écran de 270 x 360 mm; l'abonnement Kf&-'.
'"̂iSeV à la té| f,v '3 'on uous enlève tous les risques. BR\V

|lj Radia Mà&Stk Vt^ W%
î Sk Lausanne , Valentin 25 Tél. (021) 22 57 33 Jjjg v. A vendre petit

potager
à bols, émaillé. Télépho-
ne 5 37 06.

A. vendre

calorifère
« Eskimo » 155 N, avec
lyre et tuyau. S'adresser :
Fahys 147. Tél. 5 57 16.

A vendre

lustre
avec cristaux

et appliques belle occa-
sion. Tél. (036) 5,73 18.

Les Suisses vus par des artistes suisses : L'avocat

M̂MMmr ^̂  ^̂ ^âSftHHl -"-> X ^̂

"Ras é dès le matin,
je dois rester frais jusqu 'au soir .
Et pour en être vraiment sûr ,
j 'utilise Gillette éclair!"

Si vous voulez être impeccablement rasé du matin au soir , adoptez la mé-
thode Gillette éclair , mariage idéal de la lame la plus tranchante du monde -
la Gillette bleue - avec le rasoir Gillette, éclair ! Exigez vos lames Gillette
dans leur fameux dispenser. Vous ne les payez pas plus cher , et le enange-
ment de lame est combien plus simp le et rapide I
* 10 lames Gillette bleues Fr. i.-

tmïïttt *.

°̂*»>>m -̂ ÉT *: m 4 4 M *«Tout bon jour commence par \jU,JL©ll© »

A vendre
pour foires, une baraque
démontable, avec toile
imperméable, petit four
portatif , et trols cruches
en grès. S'adresser à Mme
Gerber, Chantemerle 16,
le soir.

A vendre faute d'em-
ploi,

machine à écrire
de bureau « Underwood »
d'occasion, en très bon
état. Adresser offres écri-
tes k R, H. 4539 au bu-
reau de la Feuille d'avis.
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Chez PKZ, vous trouverez /" I

idéal pour l 'école et le sport H-fil • ^Êm x̂k ^ L̂Ww '9i
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B&ïïÊA.' ' *î ' ' -̂388^̂

M , . - ¦ Autocoat pour garçons
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|' ouvertures latérales
I ' coutures piquées
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Bizarre 1 Le seul endroit du lac qui Allons éclaircir ee mystère Evidemment I Ils se chauffent avec un calorifère à ma-
n'est pas gelé est près de cette maison zout La couvinoise S.A. Ces merveilleux

„.„«-„ . ~ , „~.„ ~,- „„„,«„  ̂ . poêles à mazout dégagent tant de chaleur I
En vente chez : QUINCAILLERIE DU SEYON S. A., Neuchâtel J.-T. Borioli, combustibles, Saint-Aubin

J. GRENACHER, combustibles, Saint-Biaise GUILLET & Cie S. A-, combustibles, Corcelles A. ROCHAT, quincaillerie, Cernier
Ch. L0RIMIER, quincaillerie , Colombier F. ROTH, combustibles, Fontaines A. HARSCH, la Neuveville
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que vos cheveux soient clairs, foncés, secs ou gras vous devez les laver
une fois par semaine au moins, car ils s'alourdissent et se ternissent
très rapidement.

Vous trouverez avec certitude parmi la riche gamme des shampooings •§&»
DOP (créés par les Laboratoires L'ORÉAL , dont l' expérience dans les IpS^E
soins des cheveux s 'étend sur plus de 40 ans) celui destiné spécialement l/ImmÈÊ

DOP AUX O E U F S  ET AU R H U M .  Traite vraiment les cheveux poreux , fins I/ I ÊSÊ M
spongieux, abîmés, ou "en fourchette' l/wr~ B̂

DOP P A R F U M E S .  Parfume agréablement vos cheveux. 11 I ml/mmee ŝmB

DOP DOSES.  En portions individuelles plastic. Pratiques et économiques 4'j-~.ji/ \̂lJW

DOP HUILE. Pour cheveux secs ou abondants . Demandez le flacon familial. ¦ >~
7 ¦̂Bg3*̂ }iW

DOP CREME Pour cheveux gras. 'Le shampooing minute'. 3ih '̂S& munIImT

DOP le shampooing de la f amille, SliEl 3̂lill
doux, garanti sans savon , traite , lave parfaitement et avive la couleur naturelle de vos cheveux. flU| jS ĵ ŜS^̂ ^S Ẑ

A vendre un secrétaire
ancien. Tél. 5 84 87.

I AVIS DE TIR
' ;' j Des tirs à balles auront lien comme il suit :

0 mercredi 10. 10. 56 avec armes
i jeudi 11. 10. 56 

de 0730 a l70° d'infanterie

p i Zone dangereuse et des buts
jSI Combe Lordel - Les Gravereules, lisières N. Lordel,
[ l 'i route Lordel - La Dame.
S3 Combe Met. Dombresson - Saint-Jean - Derrière-Hôtel
|Ë| (exclus) Met. Saint-Jean Devant.
ra Combe La Thellung - Frémont - Met. Graffenried
Jjyjj Dessus. jj
j^

'-g Combe Creux de Glace - Petite Douane.
XSj Combe NW Met . du Milieu de Bienne.
s/2 Crêtes Chasserai Pt. 1528 - Pt. 1570 Région N Met.
g! Morat - 500 m. SE Le Houbel PL 1482.5. .

ry '5; Le public est prié de se conformer aux ordres des
S'a sentinelles et aux directives des affiches. Renseigne-
X| ments au 037/8 34 89.

ĵ 
Cdt Rgt. inf. 8,

|35 Colonel de Pury.

Un air
sain...
même en hiver

avec

Wk

le saturateur
4 double buvard

depuis . . O.90
avec

timbres-escompte
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PEÊTS
de Fr. 10O.— k
Pr. 2000.— sont ra-
pidement accordés
à fonctionnaires et
employés à salaire
fixe. Discrétion ga-
rantie. — Service
de prêts 8. A., Ln-
olnges 16 (Rumi-
ne), L a u s a n n e .
Tél. (081) 22 B2 77.

Dr ^B

W La bonne vue ^k
W& de vos enfants 1
V Attention, les yeux de vos
n enfants évoluent continuelle-
w ment. Pour leur assurer une
jm bonne vue :

9 1. Conduisez-les régulièrement chez
m votre oculiste. Ii
¦ 2. Choisissez-leur des montures lé- J
9 gères spécialement conçues pour J
S eux- J
ff 8. Exigez des verres incassables: et m
g légers pour éviter tout accident Ë

¦ Toujours bien conseillés et bien B
H servis dans notre nouveau magasin mm
B des Arcades. BÊ

m\ Opticien diplômé mB ^ Âf /f , ^  r^®k
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Â Sou» les Arcades / m \ ^+ ^  ~*"~m

A remettre pour rai-
sons de santé

BON CAFÉ
réputé pour ses vins, sur
grand passage campagne
genevoise. Gentille clien-
tèle. Reprise 32 ,000 fr.
Ecrire sous chiffres S.
76204 X. Publicitas, Ge-
nève.

BELLE
MAGULATURE

au bureau dn journal

Appareil
de chauffage

électrique « GaJilay » , k
ventilateur, s, vendre
d'occasion, état de neuf.
Tél. 5 27 17.

HABITS
pour fillette de 10 a 13
ans, robes, Jupes, blou-
ses et manteaux, k ven-
dre à bas prix. Amberg,
Rocher 4. Tél. 5 25 33,
dès 18 h. 30.

compresseur ! P Ĵ|i5|M
/

la pistoWt j*T* \̂ li peinture I» 1 "'jtwA J (S

BURGIA 53 l̂jp|̂
pour Mtmnmmmm, peintres, gara îstt»

3B6 *. Prix : Fr. 98.50 + fort

M. T H O M E T
«CLUSE 16 NEUCHATH,

A VENDRE
une machine à tricoter
« Dubied » Mr 60, Jauge
32 , 450 fr., un potager à
gaz de bois, 3 trous, avec
plaques, 150 fr. R. Cor-
nu, avenue de Beauregard
No 14, Cormondrèche.
Tél. 8 15 67.

A vendre, un secrétaire
de dame

Louis XV
une petite bibliothèque,

Louis XV
une table de salon, 2
chaises

Louis XIII
S'adresser : Plerre-à-

Mazel 3, ler étage.

A vendre pour enca-
vage,

pommes de terre
Blntje et Bona, aux prix
du Jour. Rendu à domi-
cile. S'adreeser a Roger
Jeanneret, Montmollin.
Tél 8 12 04.

Occasion
1 divan-lit complet, 1
cuisinière à gaz « Le Rê-
ve », s feux, 1 fauteuil,
a vendre. Parfait état.
Lêgeret, œvole 36, le ma-
tin.

L'homme
qui éprouve la
merveilleuie

sensation de
l'« lce Men»



Nuages austro-italiens
( SU I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

. ¦ ' . - ' i

Les Romanches tyroliens ont con-
servé leur langue, forment une com-
munauté d'ailleurs territorialement
disséminée , mais très consciente
d'elle-même, incapable de former un
groupe compact, ni par conséquent
un « canton ¦» autonome, jouissant de
droits particuliers. Les groupes ro-
manches du Tyrol seraient d'ailleurs
plutôt enclins à soutenir la minorité
de langue allemande, actuellement
tout au moins , ce qui n'a rien que
de très naturel : les Romanches ne
peuvifft ĵ fOiiver la-sécurité querlaritsX
les privilèges accordés ou obtenus
par une autre minorité plus forte.

Histoire
L'existence de cette minorité gê-

Mj t fort le nationalisme de Mussoli-
ni») Le dictateur s'efforçait donc
|îitalianiser » le Haut-Adige. Cela
était d'autant plus difficil e et péni-
ble que le Haut-Adige a des tradi-
tions germaniques datant de loin , et
qui constituent des titres de nobles-
se] littéraires et moraux. Le plus
grand lyriqu e allemand du moyen
i$ç, Walter von der Vogelweide,
était cle Bolzano. Lorsque les Tyro-
liens se révoltèrent , en 1809, contre
laftyrannie de Napoléon , leur chef
fut Andréa s Hofer , de Meran , en
Eféut-Adige , que l'empereur fit fusi'l-
M Cependant , tout le territoire fut
ldngtemps de langue ladine ou ita-
lienne. Le moine allemand Faber,
qfUlm , écrivait en 1480 qu 'on
^parle couramment l'italien à Bol-
j ano », et en 1600, un voyageur al-
lemand, Markus Wolkenstein , notait
qu 'au sud du Brenner , le 6 % des
habit ants sont de langue néolatine.
II plaçait la frontière naturelle de
l'Italie au Brenner , comme le fit
Dante.

Mussol ini favorisa donc, dans
l'entre-deux-guerres , l'immigration
italienne en créant dans la région
diverses industries . Les paysans sud-
tyroliens sont peu prolifiques et res-
tent jal ousement dans leurs vallées ,
Ml il ont un système patriarcal
ntoyenâgeux qui limite le nombre
d?? naissances. Lorsque après 1880,
Vienne ' voulut renforcer l'élément
allemand, elle dut faire apel à une
immigration de l'intérieur de l'em-
pii£ bicéphale. On connaît la proli-
ficifé dé l'élément italien. L'accrois-
sement de la population italienne en
Haut-Àdiae n 'est donc pas entière-
ment artificiel , même à l'époque fas-
ciste.. •

Relents nazis
On sait qu 'Hitler proposa en 1939

à Mussolini de faire revenir en Al-
lemagne la population tyrolienne de
langue allemande . 80,000 seulement
sur 235,000 optèrent pour le Grand
Reich. Ces optants revinrent en
1943 et agirent comme si le pays
avait été repris par le Reich . Ils
obt inrent des « gauleiters » d'alors
de se faire rendre toutes les pro-
priétés abandonnées , et vécurent à
leur aise tandis que la crise des lo-
gements sévissait dans l'élément ur-
bain et italien. Actuellement Bol-
zano , qui avait déjà une population
italienne importante sous le régime
autrichien , l'a triplée (80 ,000). Les
irrédenti stes actuels du Haut-Adige
sont dans leur immense majorité
des anciens optants pour le Grand
Reich d'Hitler , et quel ques-uns —

même des députés actuels à Monte-
citorio — furent des militants nazis.
Ils éditent un journal , « Dolomiten »,
qui est d'une extrême violence et
exerce une certaine influence au
parlement de Vienne, grâce au dé-
puté nord-tyrolien Gschnitzer.

Comment se pose le problème
L'accord du 5 septembre 1946,

dénommé De Gasperi-Gruber, re-
connaît la souveraineté de l'Italie
sur le Haut-Adige, mais ay.ec .cer-.

,taine$" limitations; "et;' en particulier
l'obligation de* créer une autonomie
régionale. Cette autonomie a été ac-
cordée. L'allemand est langue offi-
cielle dans toute la région en même
temps que l'italien, est enseigné
dans les écoles, employé dans les
actes pubiics et les tribunaux. Mais
l'Italie a créé une région autonome
du Trentin-Haut-Adige , c'est-à-dire
comprenant aussi les districts, ita-
liens de langue, du sud ,' du Tyrol ,
libérés en 1918. Il se trouve ainsi
que l'élément germanique du Haut-
Adige est en minorité. Le « Sud-
Tyroler Volkspartei », nettement ir-
rédentiste, voudrait une région sé-
parée en Haut-Adige, ce qui serait
le premier pas vers une future an-
nexion à l'Autriche. •

L'Italie n'acceptera pas cette for-
mule. Elle n'acceptera pas non plus
le « numerus clausus », l'interdiction

à l'Italie et a été condamné sévère-
ment. Le nouvel évèque de Bressan-
none (Brixen), loin de suivre
l'exemple de son prédécesseur, s'ef-
force de calmer les Tyroliens du
Sud.

Enfin M. Raab , chancelier autri-
chien , vient de faire une déclaration
qui est en somme conciliante . Il se
plaint certes que tout l'accord De
Gasperi-Gruber n'ait , pas trouvé son
application , mais il reconnaît aussi
que l'Italie a. fait beaucoup, et
n'élève pas--de revendication territo-
riale. Les frontières actuelles ne se-
ront pas déplacées. Tel est le point
de vue officiel de Vienne.

Il ne coïncide plus avec celui de
Rome lorsqu 'il demande la division
en deux régions du Trentin-Haut-
Adige. L'Italie ne peut accepter ce
premier pas vers le séparatisme. Et
d'ailleurs , la constitution italienne
fixe et délimite le statut territorial.
Il ne pourrait plus être modifié que
par une revision de la constitution.
Personne, à Rome, n'est disposé à
y recourir, car ce pourrait être un
précédent périlleux dans beaucoup
d'autres domaines. Par contre, on se
prêtera volontiers à toutes les con-
cessions compatibles avec le droit
italien . L'Italie a tout intérêt à satis-
faire la population du Haut-Adige
et à se ménager l'amitié de l'Autri-
che. Plerre-E. BRIQUET.

Bolzano , capitale de la région autonome du Trentin-Haut-Adige.

aux Italiens de se rendre en Haut- ".
Adige. Ce serait, en effet , une viola-
tion de la constitution , qui permet
à tous les citoyens de s'établir où
bon leur semble sur le territoire na-
tional. Il ne saurait non plus être
question de germaniser l'élément
italien. Et le sentiment que la
« Volkspartei »¦ voudrait en venir là
n'est certes pas fait pour apaiser
les passions. La population italienne
de la région est frès montée.

Incidents
Lors de la : visite- du président

Gronchi à Bolzano, . le 15 septem-
bre 1956, les syndics de langue alle-
mande se rendirent à la réception

i sans l'écharpe -tricolore. Cette ma-
nifestation provoqua les paroles net-
tes de M. Tambroni , Mais il y a eu
depuis lors bien d'autres incidents.
Des agités ont fait éclater deux
bombes contre des casernes de cara-
biniers de Bolzano et ont démoli des
murs, heureusement sans blesser ni
tuer personne. Le cheminot autri -
chien Egon Mayr a été surpris lan-
çant des tracts violemment hostiles

La télévision à l'école
Les nouvelles de l'étranger montrent

tout l'intérêt que les pédagogues té-
moignent à l'endroit de la télévis ion.
Grâce à ses nombreuses possibilités de
traduire en images toute la vie , elle
prend une place toujours plus grande
dams les institutions scolaires. L'Italie ,
la France et la Belgique' ont déjà
introduit la télévision dans les écoles.
En Amgleterr^ on procède à différents
essais qui remportent un plein succès.
Le ministère de l'enseignement hollan-
da is a décidé de compléter l'ehiseigne-
irnent d>e certaines disaipliiDjes dan s les
degrés moyen s, pair des séances de
télévision. . '

LA CONFÉRENCE DE YALTA S'EST SOLDÉE
PAR UN ÉCHEC DES SOVIÉTIQUES

Le maréchal Tito ayant ref usé les pr op ositions de Khrouchtchev

Belgrade continue à proclamer que les partis communistes des pays satellites
ont droit à une indépendance totale

Le « mystère » des visites de M.
Khrouchtchev en Yougoslavie et du
maréchal Tito en Crimée commence
à se dissiper. D'après les milieux
diplomati ques habituellement les
mieux, informés, la principale raison

• djïjr'ces « voyages privés » serait la
grande et toujours croissante po-
pularité du dictateur yougoslave
dans les pays satellites, à l'excep-
tion seulement de la Bulgarie et de
l'Albanie où on continue à le crain-
dre sinon le haïr. Par contre , à
Bucarest , à Budapest , à Varsovie et
même à Prague , il suscite une pro-
fonde admiration. De fait , il a
réussi à se soustraire à la domina-
tion russe ; il a tracé « une voie
yougoslave du socialisme » et , mieux
encore, il a su la suivre avec succès.
Cela incite de très nombreux com-
munistes, dans les pays satellites, à
vouloir faire de même. Ils voient en
Tito leur modèle et leur chef spi-
rituel et fixent les yeux sur Bel-
grade, devenu un centre polarisa-
teur de « l'idéologie communiste
modernisée »•.

Ce qui plus est , cette admiration
pour le maréchal Tito a dépassé les
frontières des pays satellites et —

j horribile dictu ! — a pénétré en
U.R.S.S. Pour les Ukrainiens , les
Géorgiens, les Baltes, arriver un
jour à la situation de la Yougosla-
vie est un but , lointain peut-être,
mais qu 'il faut at teindre à tout prix.
La preuve réelle du fait qu 'un com-
munisme national peut exister et
même prospérer les encourage et
stimule leurs aspirations. Le Kremlin
voudrait écraser dans l'œuf ce « ti-
tisme » interne. Pourtant , ses efforts
restent vains, car si les promesses
d'un avenir meilleur pouvaient , au
temps de Beria ou de Malenkov ,
éveiller encore quel que écho, au-
jourd'hui elles ne font  plus aucun
effet. Les peuples, et surtout les
populations non russes des Soviets ,
ne se contentent guère de mots et
réclament l'élévation du niveau de
vie et un minimum de liberté. Man-
quant, de réalisme politi que , elles
s'imaginent que le « titisme » pour-
rait les leur apporter.

Revenir au stalinisme ?
Evidemment, un tel état de choses

inquiète très vivement Moscou. Par-
mi les dirigeants actuels de l'U.R.
S.S., un groupe puissant — composé
de vieux bolchevistes (Molotov , Ka-
ganovitch), de Malenkov et aussi de
certains représentants de la géné-
ration des « jeunes bureaucrates »
(Pervoukhine) — proclame la né-
cessité de mettre fin au procès de
la déstalinisation , surtout dans les
pays satellites, et même de revenir
au stalinisme. Ce groupe attaqua
maintes fois Nikita Khrouchtchev,
lui reprochant d'avoir —¦ par des
révélations trop précipitées — mis
en danger l'unité dp Bloc de l'Est.

Tout en repoussant ces accusa-
tions, le secrétaire général du parti
communiste de l'Union soviéti que a

décidé pourtant de chercher à ra-
lentir un peu le rythme des réformes
dans les pays satellites. Il le fit,
semble-t-il, sous l'influence des chefs
de l'armée rouge, qui furent forte-
ment impressionnés par la réyolte
de Poznan et redoutent d'autres sou-
lèvements du même genre en Polo-
gne, en Hongrie ou en Tchécoslo-
vaquie.

Or, voulant parvenir à ses fins,
autrement dit reprendre en mains
les pays satellites , Khrouchtchev de-
vait , en premier lieu , y limiter
l'ascendant de Tito. Il lui fallait
donc faire apparaître le maréchal
yougoslave comme un collaborateur
proche et docile de l'U.R.S.S., ce
qui l'aurait privé d'une-bonne partie
de son prestige.

Tito réticent
Voulant convaincre le maître , de

Belgrade que des manifestations
d'unité entre la Yougoslavie et l'U.R.
S.S. seraient utiles au monde com-
muniste tout entier , Khrouchtchev
lui rendit donc visite. Pourtant , ses
arguments ne produisirent pas l'effet
voulu. Il réussit toutefois à persua-
der le maréchal yougoslave qu'en
Crimée on pourrait mieux étudier la
question. Il s'agissait de brosser un
tableau complet de la situation ac-
tuelle et de ses dangers. C'est pré-
cisément afin de pouvoir le faire à
l'aide d'informations récentes que
l'on convoqua entre autres, à Yalta ,
le général Ivan Serov, chef de la
police secrète soviétique. Ce général
avait , en effet , séjourné en Pologne
où il avait mené, parallèlement avec
les autorités polonaises, une enquête
approfondie sur les causes de la
révolte ouvrière de Poznan , l'orga-
nisation du mouvement de résistance
en Pologne et ses liaisons préten-
dues avec les mécontents, des autres
républi ques populaires. ,,

Après avoir révélé au dictateur
balkanique tous les périls que com-
prendrait une « libéralisation » trop
rapide des pays du bloc oriental,
Khrouchtchev lui proposa la recons-
titution d'un nouveau Kominform, '
dont la Yougoslavie serait un des
membres. Cela aurait prouvé au
monde entier que Belgrade emboîte -
le pas à Moscou et ne professe au- I
cune idéologie indépendante.

Refns catégorique
Le maréchal refusa catégorique-

ment. Mais il admit, parait-il , être
favorable à la formation d'Un or-
gane analogue. A condition toutefois
que non seulement les communistes ,
mais également les socialistes de
tous les pays, même occidentaux ,
puissent y entrer sur un pied d'éga-
lité. Cela ne répondait pourtant nul-
lement aux'' désirs de Moscou et le
projet fut abandonné.

Les Russes auraient proposé alors
une délimitation de zones d'in-
fluence. Ils se disaient, semble-t-il,
disposés à retirer leurs troupes de
la Hongrie et de la Roumanie, y
favorisant ainsi l'accroissement des
courants « titistes ». En revanche,
le maréchal yougoslave devait mettre
fin à ses contacts avec les autres
pays satellites et ne -plus leur per-
mettre d'étudier sur place — comme
cela avait lifeu jusqu 'ici — les mé*
thodes socialistes yougoslaves. Tou-
jours selon les mêmes sources diplo-
matiques, le maréchal Tito refusa
une fois encore et sans hésitation.
Il ne faisait rien d'autre , aurait-il
dit , qu 'affirmer la juste sse de son
idéologie. Et pour aucun prix il ne

pouvait se priver du droit de le
faire.

Finalement, les Russes proposè-
rent la publication d'un long com-
muniqué commun qui aurait dû
créer, du moins, les i apparences
d'une pleine . unité cle'Xvues entre
Belgrade et Moscou. Ce fut un nou-
vel échec. Le maréchal ne voulait
pas de long communiqué. Il ne vou-
lait pas donner de fausses appa-
rences. Il affirmait être dans le vrai
et servir avec succès là cause so-
cialiste. Il avertissait même ses in-
terlocuteurs soviétiques que, s'ils
abandonnaient ou seulement frei-
naient la déstalinisation ,' cela les
mènerait vers une défaite idéolo-
gique. On ne peut — aurait soutenu
en substance le maître de Belgrade
— appliquer partout le même schéma
rigide, sans tenir compte' du carac-
tère et du tempérament des peuples.

Echec des Russes ?;.? ',
D'après les sources diplomatiques

mentionnées, les pourparlers-s'arrê-
tèrent là. Ils n 'auraient rien changé.
Belgrade continue à proclamer que
les partis communistes des pays sa-
tellites opt droit à une indépendance
totale et ne doivent pas être soumis
à Moscou ; que tous les partis- com-
munistes du monde entier sont égaux
entre eux, et n'ont aucun devoir de
suivre les ordres de l'U.R.S.S;; que
la Yougoslavie ne saurait entrer
dans aucun « camp socialiste » qui
aurait , ou pourrait avoir, le carac-
tère d'un bloc.

Cette fois donc , Yalta parait s'être
soldé par un échec des Russes, du
moins des Russes « stalinistes ». Car,
malgré l'attitude inflexible du. ma-
réchal balkanique , la « Pravda » a
publié sur la Yougoslavie lin article
èlogieux. A l'avis des diplomates
occidentaux de Moscou; cela indique
que — tout en n 'ayant pas gagné la
partie avec Tito — Khrouchtchev
a renforcé , grâce à la visite et aux
arguments de son ami yougoslave,
sa position sur le plan interne. Les
« nouveaux stalinistes » semblent
avoir momentanément reculé. . .

M.-I. CORY. '

Animaux préhistoriques
Une intéressante expérience vient

d'être faite en Floride. Plus de 40 mil-
itons de téléspectateurs ont pu suivre
la progression d'une équi pe de spéléo-
logues et vivre l'aventure souterraine
qui conduisit ces hommes de science
à la découverte de restes d'animaux
préhistori ques. On avait mis à leur
disposition de puissantes caméras mu-
nies de projecteurs. Les téléspectateur s
purent voir dans quelles conditions
difficiles l'exp édition ramena à la sur-
face ces vestiges d'un autre monde.
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A veà-re
PIANO

,SolimWt-Flohr », brun ,
lat dTneuf. Tél. 5 59 34.

GROSSESSE
Ceintures
spéciales

dans tous genres
avee san- OC JE
gis dep. ***l
Ceinture «Salus»

6% B. E. W. J.

CONFECTION
Magasin de confection pour dames, prêt

à porter , à remettre. Situé dans beau quartier
de Lausanne. Chiffre d'affaires annuel
prouvé. Nécessaire pouii traiter, Fr. 50,000.—
à 60,000.—, avec stock de marchandises.

Affaire de 1er ordre'. Ron rendement.
Conviendrait pour dame, ou çoupjig. S'adres-
ser sons xhiffres P.:D. "81583 L.; à Publici-
tas, Lausanne.
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CIRCULAN est efficace
contre les TROUBLES CIRCULATOIRES
contre : artériosclérose, tension artérielle anor-
male, varices, hémorroïdes, vapeurs, vertiges,
troubles circulatoires pendant la ménopause.
CIRCULAN : 1 litre (cure) Pr . 20.55 - V, litre
Pr. 11.20 - Petite cure Pr. 4.95 — Extrait de

plantes au goût agréable
Chez votre pharmacien et droguiste

EN AUTOMNE pXez CIRCULAN

H O T E L  DE LA C O U R O N N E

X

Tél. 771 58
Cress ie r

C u i s i n e  et cave
so ignées

N o u v e a u  t e n a n c i e r¦
• f t ..

Grâce aux GABA, ^S&L/k
un orateur _fîr «
prudent conservê gî yy ^&KM
la voix nette t̂t^-l» wff *B
p lus longtemps "I ^"""̂ Sp

GABA'
Cours de danse

&__ RICHEME
Les cours d'ensemble pour débutants

commencent cette semaine.
Renseignements et inscriptions

Institut ; Pommier B, tél. 5 18 20 '
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STELLA FILTRA : "  ̂ Il ;|fl
20 CIGARETTES 'Ijf't

La cigarette la plus fumée en Suisse ! 
^

kRYl4l> M
Pourquoi? Nous n'utilisons que des tabacs Maryland î* ,̂™,, **/) Mx

sélectionnés; non seulement les meilleurs, mais aussi (®~/ 7 /)j Ç  Wé
les plus légers! 

QJ l̂̂  ̂ f , \

Un produit Laurens Aussi en long format 
^ÊT" À/ 

95 **

MM L'ÉCOLE BENEDICT
î|iF Neuchâtel

est en mesure de vous préparer aveo succès
aux examens suivants :
SECRÉTARIAT : diplôme de la Fédération
suisse de l'enseignement privé et certificat de
l'école.
FRANÇAIS : certificat et diplôme de. l'Asso-
ciation des institutions et établissements
d'enseignement privé du canton de Neuchâtel.
ANGLAIS : Lower Certificate ot Cambridge —
Brltlsh Chamber of Commerce. (
ADIRES LANGUES ET BRANCHES COMMER-
CIALES : Certificat et diplôme de l'école.
Préparation aux examens d'entrée de l'école
secondaire et de l'école supérieure de commerce
Reprise du trimestre scolaire : 20 septembre .
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et le capitaine

r® f 7% y

Le vieux capitaine barbu ,
depuis le jour de son naufrage
ne peut, reprendre le dessus;
il n 'a ni force ni courage.
_

MÈm -^
¦ /__fe m*/ ?sf

Nagolet l'entend soupirer.
—«Eh quoi , lui dit-il, capitaine,
faut pas vous laisser chavirer ,
je vais, moi, vous tirer de peine.

I ® 
^

Cette tasse de Banago,
dans votre cas, vraiment, s'impose.
Buvez-la donc et aussitôt
vous reverrez la vie en rose!»

sfl \<( *̂ 
m/ 

( J my \ J) f

1 AW-^858* ^*~ ff
Le capitaine, en un instant,
sent que ses forces se réveillent.
D rajeunit , il a vingt ans...
Ah, Banago, quelle merveille!

BAN/VGOA^Bats solide pour la ^
iaj *H/{ t3fiË

L'aliment diététique /s^^ï^.f I
fortifiant /¦§5ŝ >?̂ :'# apour petits et grands /^5î^^^^* ¦
Fr. 1.90 les 250 gr. ijj^̂ f *
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BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal

C* ARCADES *^aujourd'hui :
Matinée à 15 h. Soirée à 20 h. 30

Enfants admis aux matinées
Location dès 14 h. <0 5 78 78
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UNE PRODIGIEUSE RÉVÉLATION !

RÉPARATIONS DE BATEAUX
Chantier naval de Colombier
se recommande pour neuf , occasions, échanges,

réparations soignées
Edouard FAVARGER, téL 038/6 32 51

| W I N T E R T H U R E R  O P E R E T T E N B U H N E  ""—|

CASINO DE LA ROTONDE È
Freitag, den 12. Oktober, 20 h. 30 m

Zum Saisonbeginn, in der grossarli gen Aufmachung BB
«us den Festspielen Steckborn §5

?DER ZABEWîTSCM Ivon Franz Lehar 
^Mit den schônsten Melodien : Wolgalled - Hab' nur Dich allein raS

Die grosse Saisonattraktlon i jK
Der sûdamerikanisch a Tanz-Star Rosana de Fuego Ifcj

begleite) von einem Neger-Sololrompeler ëSl

Reservieren Sie rechtzeit i g Ihre Plâfze &fj
lm Vorverkauf : HUG & Co, Neuchâtel - Tél. 5 7212 El

(vis-à-vis de la poste) M-

Réparations
Nettoyages

de tous tapis PERSES et
autres. Georges CAVIN,
ruelle de l'immobilière 6
Tél. S 49 48. 

[îïÉScHÀTèCl

W SKIEURS
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Le Ski-club de Neuchâtel vous Invite à suivre ses

COURS DE CULTURE PHYSIQUE PRÉPARATOIRE
pour le ski

donnés par un instructeur suisse de ski
chaque mercredi soir à 20 h. 30,

à la salle de gymnastique du
COLLÈGE DES PARCS

Première leçon : CE SOIR
Tenue : trainlng et pantoufles de gymnastique

_sDsi»*'!̂  H_i
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dans les restaurants du

^P̂  ̂ DÉPARTEMENT SOOAL ROMAND

Restaurant Neuchâtelois
Faubourg du Lac 17

Dès le 1er octobre 1956
au rez-de-chaussée, self- service, repas à Fr. 2.—

premier étage, table d 'hôte, repas à Fr. 2.30
Par abonnement : rabais 5 % -

Jeunes mères, futures mamans, fiancées,
: jeune s filles, un

COURS M
PUÉRICULTURE

sera donné, les 17, 22, 29, 31 octobre, 5, 12, 14, 19 novembre 1956,
de 20 h. 15 à 22 heures

Collège des Terreaux sud — Salle 16 (ler étage)
Prix du cours Fr. 8.— ou Fr. 1.50 par leçon

Renseignements et inscriptions : Secrétariat Pro Familia
9, Terreaux, Neuchâtel (tél. 5 26 90) '

A

INCENDIE
DEGATS D'EAU

BRIS DE GLACES
VOL

Pour les travaux

- 'AUTO MNE
consultez-nous

COULEURS
VERNIS

PAPIERS
PEINTS

chez les spécialiste*

M. THOMET
-CLUSE 15
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Dès jeudi 11 octobre
notre succursale de la rue de l'Eglise

sera transférée

à la rue de Pierre-à-Mazel 4
D'un accès facile , dans des locaux modernes,

CE MAGASIN, ORGANISÉ EN LIBRE SERVICE
(le quatrième du genre installé sur la place par notre société) donnera certainement satisfaction
aux coopérateurs et consommateurs du quartier qui sont chaleureusement invités à le visiter.

Une petite attention sera remise à l'occasion de son inauguration.

FRUITS ET LÉGUMES - ARTICLES DE ROULANGERIE ET PATISSERIE
PRODUIT S LAITIERS - CHARCUTERIE

ÉPICERIE GÉNÉRALE - VINS - ROISSONS SANS ALCOOL
*̂B*VmWW W VW*BW W WWW W W W *Wm*W9mmm *̂W

L'ancienne maison des
Chesards, à Colombier,
sera très prochainement
en

DÉMOLITION
Les personnes Intéres-

sées aux matériaux et
Installations de récupé-
ration de cette maison,
•ont priées de soumettre
leur offres rapidement à
M. Jean Muhlematter,
Oort&iliod. Tél. 6 44 22.



Un gisement de tungstène a été découvert par les prospecteurs
du bureau des recherches minières

A 2200 MÈTRES D'ALTITUDE DANS LES PYRÉNÉES

À¦ 350 mètres du pic de Costahone (frère cadet du Carirgon qui domine
la Catalogne de ses 2464 mètres) se trouve un chantier minier. Un riche
gisement de « scheelite » a , en effet , été découvert , il y a quelques années,
par le géologue Guitard clu « Bureau de recherches géologiques, géophysi-
ques et minières » (B.R.G.G.M.).

La scheelite, ou tungstate de cal-
cium , est l'un des deux minerais
de tungstène , l'autre étant le wolf-
ram. Allié au fer , le tungstène donne
un acier dur , indispensable à la
fabrication des outils et des ma-
chines-outils.

A ce propos, nous lisons dans le
« Monde » une  intéressante enquête
sur ce chan t i e r  de montagne.

Deux ingénieurs, des contremaî-
tres et une quarantaine d'ouvriers
auscultent la montagne afin de dé-
terminer la richesse du minerai
qu'elle contient  et les possibilités
d'exploitation.

i Ils ont déjà à leur actif 1500 mè-
tres de sondages et un millier de
mètres de galeries souterraines , dont
les quatre ouvertures s'échelonnent
entre 2100 et 2300 mètres d'altitude.
A l!intérieur des galeries, les sondes
poursuivent leur tâche et suivent le
Cheminement souterrain de la « tac-
tile », cette roche rougeâtre ou ver-
dâtre suivant les cas, dans laquelle

sont fichés les fragments de la pré-
cieuse « scheelite ».

Le centre de recherches est à
quelques dizaines de mètres à peine
de la frontière, délimitée par la
« ligne des crêtes », dont le Costa-
bone constitue un des jalons. Quoi-
que la plus importante partie soit
en France, le gisement se continue
sans doute en territoire espagnol ,

A première vue, la rentabilité du
gisement est probable. La teneur en
métal pur du minerai est sensible-
ment égale à celle de la plupart des
mines étrangères. La « tactite » af-
fleure le sol en différents points et
s'enfonce obliquement dans la terre
à une assez grande profondeur. Si
les espoirs se réalisent, les mines
du Costabone pourraient fournir une
partie importante , sinon la totalité
du minerai indispensable chaque an-
née à l'industrie française, et que
celle-ci se procure actuellement dans
des pays lointains d'Asie et d'Amé-
rique.

L'exploitation, qui pourrait com-
mencer dans deux ou trois ans, ne
serait nullement gênée par les diffi-
cultés d'accès. On envisage en effet
de traiter le minerai sur place, dans
une usine à construire sur les bords
du Tech , où l'on trouverait l'eau
nécessaire au lavage. Il suffirait
alors de transporter vers le bas pays
quelques tonnes de minerai concen-
tré, ce qui serait relativement fa-
cile.

Dans sa hâte d'aboutir, le B.R.
G.G.M. a décidé de poursuivre ses
travaux pendant l'hiver et aménage
le camp en conséquence. Des dispo-
sitions ont été arrêtées à la mi-août,
au cours d'une . conférence tenue
sur place.

Cette entreprise est importante
non seulement pour la nation, mais
aussi pour le département. Elle four-
nirait des moyens d'existence à un
certain nombre d'habitants de la
région de Prats-de-Mollo, auxquels
l'agriculture ne procure plus que de
maigres ressources.

Créé en 1954 pour prospecter le
sous-sol métropolitain, le B.R.G.G.M.,
qui a déjà ouvert dans le Var ,, la
Charente, le Morvan et les Cévennes
des chantiers analogues à celui du
Costabone, participe donc, efficacer
ment à l 'industrialisation des régions
déshéritées. Les montagnards cata-
lans , auxquels l'exploitation future
donnera la possibilité de subsister
sans abandonner leur Vellespir na-
tal , pourront bientôt en témoigner.

'y .  ï . ' .• ¦¦ ' • 
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Une veuve se laisse brûler vive
sur le cadavre de son mari

La vieille tradition du sati est encore pratiquée aux Indes

LA NOUVELLE-DELHI (Reuter).
— Des mill iers de pèlerins aff luent
chaque jour au tour  du terrain d'in-
cinération du village de Khondrot ,
dans le Rajasthan, pour dé poser des
offrandes à l'endroit où s'élevait le
bûcher d'une jeune veuve. Celle-ci ,
Soni Bai , s'est , en effet , fai t  brûler
vive à côté du corps de son mari.

Le sati (suicide rituel) a eu lieu
4ia mi-septembre, en présence de
nombreux témoins , qui déclarèrent
Hue la jeune  femme , mère de quatre
enfants , resta par fa i tement  calme,
jg tète de son mari sur ses genoux ,
lorsque les flammes la dévorèrent.

Le sati , vieille tradition aux Indes,
s été interdi t  par les Britanniques
dès 1829, mais il est encore prat iqué
et, l'année dernière, on a compté
cinq cas semblables. Le mari de
Soni Bai , Ram Sarup Rajput , tomba
malade et succomba. Sa femme an-
nonça publi quement qu 'elle respec-

ferait la coutume ancestrale du sati
af in  de libérer à jamais son âme
et celle de son mari de toute réin-
carnation.

Tandis que la jeune veuve pre-
nait  un bain , revêtait une  robe de
soie et se parait de ses- bijoux , cinq
mille personnes se rassemblèrent
autour de sa maison pour lui rendre
un dernier hommage.

Trois agents de police tentèrent
en vain de la faire renoncer à cet
acte.

Un des témoins du sacrifice a
raconté :

« Soni Bai est morte sans crainte.
Elle monta sur le bûcher en réci-
tant des prières et posa la tête de
son mari sur- ses genoux. Lorsque
les flammes atteignirent ses vête-
ments, elle retira ses bijoux et les
posa sur le corps de son mari. Sa
chevelure ayant  pri s feu , elle tomba
en avant , étreignant son mari, et
mourut. »

Un orphelinat international
a été créé en Allemagne

Grâce à des enfants
courageux

Un groupe "de 39 garçons et filles
de la région minière de Schaum-
bourg, en République fédérale d'Al-
lemagne, ont acheté un vieux châ-
teau à Bûckebourg, destiné à servir
de foyer à vingt orphelins originai-
res de différents  pays d'Europe. En
1950, ce groupe de jeunes avait fon-
dé la chorale des « Schaumburger
Marchensinger », en vue de réunir
des fonds pour leur projet. Ils ont
donné près de 500 concerts, dont
plusieurs tournées au Royaume-Uni
et aux Etats-Unis. D'autres concerts
et tournées à l'étranger sont en pré-
paration dans le but de rassembler
les sommes nécessaires à l'entretien
de l'orphelinat.

on cherche

1 scieur qualifié
sur multiple
1 manœvre
aide-scieur

pllU.es stables pour per-
S„nes capables. Paire
ffes écrites ou se pré-
Sffi à 'a scierie des
Sures S. A., la Ohaux-
de-Fonds. 

Mesdames,
Vous qui songez à faire l'achat d'un

MANTEA U D 'HIVER
ne manquez pas d'examiner notre magnifique collection

jOfv.

Que vous soyez grande, mince, cour te ou forte, ou simplement de taille H
courante, vous trouverez facilem ent dans notre riche assortiment \?\

le modèle à vo tre convenance

• Qualité des tissus employés,
• Choix sélectionné des meilleurs confectionneurs,

• Prix normalement calculés
3 éléments garants d'un achat vous donnant entière satisfaction
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On demande

jeune homme
pour faire les commis-
sions. Bons soins et vie
de famille. Entrée pour
tout de suite ou date à
convenir. S'adresser à la
boulangerie Barbezat,
Vauseyon 13. Neuchâtel ,

¦tél. 5 23 93.

Dame consciencieuse
cherche

REMONTAGES
de barillets ou de méca-
nismes à domicile. Adres-
ser offres écrites sous
chiffres P 6985 N à Pu-
blicitas, Neuchâtel.

NOUS CHERCHONS
pour entrée immédiate ou pour date

à convenir

une apprentie vendeuse
une vendeuse qualifiée

ou auxiliaire
.̂ ^______-

B ^mWém\ VI Si Rue  Sainl-Maurice 7

| [là M NEUCHATEL
|A 1 wMmmj Bm >¦ Cuanillon
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Nous cherchons poui
Suissesse allemande pro-
pre, de 16 ans, place

d'apprentie
vendeuse

dans commerce où elle
aurait l'occasion d'ap-
prendre la langue fran-
çaise. Offres k boucherie
Marti, Melrlngen. Télé-
phone (036) 5 19 43.

Jeune fille
honnête, cherche place
dans ménage. Demander
l'adresse du No 4555 au
bureau de la FeuUle
d'avis.

HlÉi
Perdu, Jeudi 5 octobre,

aux Geneveys-sur-Coffra-
ne, MONTRE D'HOMME.

Prière de la déposer
chez le garde police, con-
tre récompense.

Nous serions acheteurs
de

VENDANGE
blanche et rouge

Paiement au comptant.
Adresser offres écrites à Y. O. 4546

au bureau de la Feuille d'avis.
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Je cherche k acheter

calorifère
à mazout

Tél. 5 75 81, heure des
repas.

Jeune fille parlant le
français et l'allemand et
connaissant tous les tra-
vaux d'un cabinet den-
taire cherche place de

demoiselle
de réception

de préférence k Neuchâ-
tel. Date à convenir. Mlle
Rôsli Bannholzer , Birken-
we» 9, Soleure.

Gentille Jeune fille, de
16 ans, cherche place
pour le printemps comme

volontaire
dans un Institut. Offres
à Bureau Bâchler , Thea-
terstrasse 10, Lucerne.

Suissesse
Personne de 40 ans,

sachant cuire, cherche
place dans restaurant,
éventuellement à côté
d'un chef . Ecrire sous
chiffres P 11455 N à Pu-
bUcitas, la Chaux-de-
Fonds.

Ouvrier
cherche emploi. — Libre
tout de suite. Adresser
offres écrites à D. U. 4554
au bureau de la Feuille
d'avis.

SOMMELIÈRE
cherche place à NEUCHATEL. — Offres
sous chiffres AS 4106 J aux Annonces-Suis-
ses S. A. « ASSA », Bienne. ¦ '

On cherche

place pour j eune fille
de 16 ans, comme aide-vendeuse . dans magasin
d'épicerie. Elle a déjà de la pratique. Langues :
allemand, Italien et bonnes notions du français.
Si possible nourrie et logée chez le patron.

Offres avec indication du salaire à M. Lehmann,
Hauptstrasse 17, Einsiedeln.

HORLOGER-RHABILIEUR
21 ans, cherche place intéressante où il
aura i t  l'occasion d'apprendre le français. —
Offres à Alf. Kummer, Mittelholzerstrasse
74, Berne.

Entreprise de la place
de Neuchâtel cherche,
pour tout de suite,

CHAUFFEUR
sur camion

sobre et expérimenté. —
Offres avec certificats
sous chiffres p 6957 N k
Publicitas , Neuchâtel.

JEUNE ITALIEN
travailleur, cherche pla-
ce pour travaux divers.
M. J. Seraflnl, Clos-de-
Ser 53.

On demande

jeune fille
pour ménage soigné. En-
trée tout de suite ou
pour date à convenir. Sa-
laire 180 fr.

Adresser offres écrites
à KA 4505 au bureau de
la Feuille d'avis.

on cherche pour en-
trée immédiate , ¦

employée
de maison

nour faire' S ménage de
(mis personnes. Gages :
~m nj u$ Adresser offres
écrites k E. V. 4553 au
Mreau M la ' Feuille
d'avis, ¦: •¦. - 

j e cherche

jeune homme
comme porteur et aide.
Italien accepté. Bon sa-
laire ; horaire des bou-
cheries. Entrée tout de
suite ou pour date à con-
venir. — S'adresser à W.
Dubois, le Locle. Télé-
phone 313 67.

Famille de trols per-
sonnes cherche

employée
de maison

capable. Congés réguliers .
(Pas de gros travaux.) —
Adresser offres écrites k
il. M. 4544 au bureau de
la Feuille d'avis.

Sm Cave
Neuchâteloisew

cherche

1 sommelière

1 cuisinier
Se présenter Terreaux 7.

On demande

jeune
manœuvre

pour différents travaux
d'atelier! (mécanique).

On engagerait égale-
ment

ouvrière
ayant ' - déjà travaillé en
usine. (Eventuellement
demi-Journée.) ,

S'adresser à R. Juvet ,
Vleux-Châtel 27-29, télé-
phone 5 35 61.

Profondément touchées par les nombreuses
marques de sympathie reçues à l'occasion
du départ de notre très chère et In-
oubliable fillette et sœur "

Silvia MATHYS |
Nous remercions très sincèrement toutes les
personnes qui ont pris part à notre deuil
ainsi que pour les magnifiques envols de
tlenrs. Un merci spécial à .Messieurs les
pasteurs Kast et Perrin pour les encoura-
gements qu'Us nous ont prodigués.

Les familles affligées.
Le Pâquier, le 10 octobre 1956.

DOCTEUR .

Pierre Barrelet
..¦if y

DE RETOUR

Moto « Guzzi »
1954, 200 cmS, siège ar-
rière, superbe occasion ,
à bas prix. Adresser of-
fres écrites à P. F. 4538
au bureau de la Feuille
d'avis.

i

^_ Etudes classiques, «^|p̂ ientifi[|ues et commercial̂ É|
'/// Maturité fédérale ) Diplômes de commerce \\v'if Ecoles pol ytechniques Sténo-Dacty lographe VO

Baccalauréats français Secrétaire - Administration \
Technicums Baccalauréat Commercial \

Classes préparatoires (5 deqrésli dès l'âge de 12 ans
Cours spéciaux de langues Cours du soir : Français, Dactylographie /

^X Préparation au diplôme fédéral de 
comptable JA

T_cole Lêiîianiâ
Chemin de Morn.» (ymt^̂ T'j  L A U S A N N E
(à 3 min. de la Gare) 

Wfi"'"ïïïïA 1*1. (0211 230512

9^
X> THÉÂTRE DE NEUCHÂTE L |

ârTsTl Vendredi 12 octobre, à 20 h. 30
TÈÈ^̂ m Après « 6me étage » et « Les nouveaux du 6me étage » s
MêSSM voici le dernier chef-d'œuvre do l;i trilogie i j

LES DERNIERS DU 6me ÉTAGE I
d'Alfred GEHRI !

Création du plus grand succès de rire présenté par !
La Compagnie des artistes du Théâtre municipal de Lausanne

Prix des places : Fr. 2.85 k Fr. 7.90

Location : AGENCE STRUBIN , Librairie É^mcfS
Tél. 5 44 66

"̂SSmaB^̂ MM^̂MmaMMMM M̂M m̂km M̂mmMMM M̂MMMmMVMmMmm

PEUGEOT 202, 1948, 6 CV., conduite inté-
rieure , 4 portes , i places, toit ouvrant,
chauffage-dégivrage, piétons neufs. Cou-
leur noire Fr. 900.—
FORD ZÉPHIR, 12 CV., 1953. Conduite inté-
rieure , 4 portes, 5 places, verte, comme neu-
ve, intérieur simili origine. 45,000 km.
Chauffage, etc. Garantie 3 mois Fr. 4900.—
FORD CONSUL, 8 CV., 1951. Conduite inté-
rieure, 4 à 5 places , noire, très soignée.
75,000 km. Non révisée . . . . Fr. 3500.—
(Révisée Fr. 3900.—).

GARAGE DU LITTORAL
J.-L SEGESSEMANN

51, Pierre-à-Mazel - Neuchâtel - Tél. 5 26 38

A vendre ou à échan-
ger

< SIMCA>
Luxe, modèle 1954, en
parlait étati Prix avan-
tageux. Tél . 5 75 81.

4 CV « Renault »
à vendre. —Tél . 5 50 53.

« Lambretta »
à vendre pour raisons de
santé. Prendre rendez-
vous. Demander l'adres-
se du No 4444 au bureau
de la Feuille d'avis.

Scooter 200 cm3
roulé 600 km., acheté
neuf 2400 fr., à vendre
1900 fr., taxe ot assuran-
ce payées jusq u 'à la fin
de l'année. Tél . 5 50 53.

AUTOS
Dodge 7 places, 1948,

j Opel-Olympia, Record,
VW. Facilités de paie-
ment. — Autos, rue de
Neuchâtel 27, Peseux.

MARIAGE
Ancien agriculteur,

d'un certain âge, sobre
et de confiance, désire
faire la connaissance d'u-
ne dame ou demoiselle
possédant peut-être Im-
meuble ou commerce
pour retrouver une vie
de famille.

. . Adresser offres écrites
à T. J. 4514 à Case pos-
tale 6677, Neuchâtel .

Travail soigné
Pour vos nouvelles can-

tonnières, rideaux, por- '
tlères, réparations de tous
genres. — Demander l'a-
dresser du No 4552 au
bureau de la Feuille
d'avis.

àf mmmm— ^
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Maintenez votre PIANO
an diapason, faites-le accorder,

régulièrement

PIANOS RENÉ STROBEL
(ancien accordeur du Ménestrel)

Accords - Réparations - Ventes
Transformations - Polissages - Devis
PESEUX, chemin Gabriel 26 - Tél. 8 23 24
Tradition transmise de père en fils depuis

quatre générations

\mmmm m̂mmmm m̂ m̂mmammma

f Les HALLES Ignorent^
t la volaille congelée J

Jeune

mécanicien
cherche place de méca-
nicien d'essai. Désire ap-
prendre la langue fran-
çaise. Adresser offres à
Fl. rekr. Karl Unternâh-
rer , 2 kp. 3 Zug Flieger
R. S. 230 Fliegerkaserne,
Payerne.
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/f,/  ̂ » *' ¦X ĝjBS£"̂ *' . ¦' ¦¦ ' ̂ ^̂ î m̂

fé * La Cave Neuchâteloise s'est assuré, le meilleur * .'iS.| jM j j l ' j l l j  ] ! j j j ! ! ! !  |i llfllr / 
'
Ê̂mm. 

' ~:: -.: .. gj|fj tl?. * '^(
i'i'k oafé en choisissant, pour le préparer, la GAGGIA X . A I  /\ i j) !|! S l i j j i j j j  I I i' M ». I t' ' "' ')

h 
^
. REAL Co S. A., Vinet 17, Lausanne *

'-8 / tflJfiÉr ' ¦"
• ' ''lwff_a *""TB_| !_ * '¦'' . • î > » -'¦"#¦___!__ _£__ M • 'î-#lf-a_-—-* "-:" '

:- _-HHHkJ= _______¦ ; %Xr >'¦ a 3̂_i_-<»4__l _____

C. BUSSI
Peinture - Décorations

Neubourg - Neuchâtel

Peinture d'intérieur et

agencement

(Photos Sauser, Neuchâtel)

os* NEUC«%,
^^ Avec « La Cave Neuchâteloise », c'est un restaurant des plus accueil- ^r

lants qui vient de s'ouvrir dans notre ville. Il se divise en trois parties bien
distinctes qui ont chacune leur cachet particulier dans le cadre d'une unité
esthétique de l'ensemble fort réussie.

On y pénètre bel et bien comme dans une cave (l'endroit est d'ailleurs
un ancien grenier à grain) par un escalier coudé. A gauche, c'est le petit
bar de bois. Deux galeries latérales, dotées d'ailleurs de tables et de chaises
elles aussi, conduisent à la salle à manger où se trouve également le gril.
Par un escalier, on descend dans la fosse où se tiennent la brasserie et le
comptoir principal.
. Toute la construction adopte -Ja. .forme de voûtes, aux pierres nues et

apparentes en majeure partie, mais par endroits recouvertes d'un crépi
coloré du plus sympathique effet.

L'ensemble de l'œuvre, signée Oscar Guinand, architecte, est bien
fait pour attirer le gourmet
raffiné qui attache presque

¦ autant d'importance au ca- I
dre dans lequel il mange et

fgT^mmî ŜS î u 
boit 

ou'aux délices qu'on Les travaux
^̂

JdMMmiM ^  ̂ peut juj servir A s La Cave de menuiserie et l'agencement

neuchâteloise », à tous égards ont été exécutés par

Installations : il sera comblé. 
A i l  n A (v

de séchoir, machine a laver AMI BIAIS CHI
ef calandre Neuchâtel - Serrières - Tél. 5 15 52

«Mite m,
LUCERNE

a livré les installat ions fri gorifiques

Agent pour le canton : !
A. MAAG - Neuchâtel

Comba-Borel 8 - Tél. 5 29 02

A. SOCCHI
Entreprise de maçonnerie - Béton armé - Carrelages

DRAIZES 75 - N E UC H A T E L  ¦ TEL. 8 19 10

S E R R U R E R I E

F E R R O N N E R I E

MARCEL GUILLOT
/ I • ¦ '

Portes basculantes

Ecluse 21 - Neuchâtel

Sir°sÊr Ĥ?P1I' **\\ ï ï _ ^̂ ^̂ ^ l̂y ^ ii î i | yy

BAUERMEISTER & CIE
Ferblanterie - Sanitaire

Installations - Réparations

Transformations

Tél. 5 17 86

^
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-/^rN__SOCIETt ANONYME DES ETABLISSEMENTS

La plus grande fabrique suisse de meubles
qui vend directement aux particuliers

Treille 1 - N E U C H A T E L  - Tél. 5 10 67

CALORIE S.A.
Ventilation

Climatisation

Porcelaine - Verrerie - Argenterie - Coutellerie

Acier inoxydable - Batterie de cuisine

SOLLBERGER & C»
Place du Marché

N E U C H A T E L

Fondé en 1848



CONFÉDÉRATION

BERNE, 9. — Le Conseil fédéral
adresse aux Chambres un message avec
projet d'arrêté portant approbation des
accords conclus avec la Communauté
européenne du charbon et de l'acier.

Par un accord de consul ta t ion signé
le 7 mal 1956, les organes compétents
de la Communauté s'engagent à con-
sulter les délégués suisses avant de
prendre, dans le domaine de l'approvi-
sionnement et des prix, des mesures
pouvant affecter les Intérêts suisses. II
faut entendre par là les mesures pré-
vues à l'article 59 du traité instituant
la Communauté. Lorsque les organes de
la Communauté ont déclaré une pénurie
sérieuse, ils doivent, selon cette dispo-
sition, statuer sur la répartition du
charbon et de l'acier à l'Intérieur de
la Communauté et sur l'exportation de
ces produits à destination de pays tiers.
Il s'agit également de mesures concer-
nant la fixation de prix m i n i m u m s  ou
maximums.

De son côté, le Conseil fédéral con-
sultera la haute-autorité avant qu 'il ne
prenne des mesures pouvant affecter
les échanges traditionnels de produits
du charbon et de l'acier entre la Suisse
et la Communauté.

La procédure de consultation telle
qu 'elle est prévue, permettra aux mi-
lieux économiques suisses de formuler
leurs desiderata en temps utile. Com-
me nos principaux fournisseurs de
charbon et d'acier font partie de la
Communauté, on est fondé à considérer
que la conclusion de cet accord avec la
haute-autorité sera avantageuse pour no-
tre approvisionnement.

Un second accord concerne l'établisse-
ment de tarifs directs internationaux
ferroviaires pour les transports de char-
bon et d'acier en transit par le terri-
toire suisse.

L'accord avec la
Communauté charbon-acier

soumis aux ChambresUNE JOIE MELEE DE PERPLEXITÉ
Après le double scrutin du 30 septembre

¦f iolre correspondant de Berne
nous écrit :

Les travaux parlementaires de la
première semaine d'octobre ne
m'ont pas laissé le loisir de reve-
nir sur le double scrutin du 30
septembre et de signaler certains
remous qu 'il a provoqués dans le
pays. H ne me parait pas trop tard
d'y accorder encore quelque atten-
tion ' , ». . ¦¦ ¦ AQue la gauche se soit réjou ie de
ce vote deux foi s négatif , nul ne
s'en étonnera , puisque le part i so-
cialiste , l'Un ion syndicale suisse,
l'Un ion suisse des coopératives de
consommation , la communauté
d'action des salariés et des em-
ployés avaient combattu l'un et
l'autre projet.

Pourtant , la satisfaction de la vic-
toire n'est pas sans mélange, sauf
peut-être dans les follicules d'ex-
trème-gauche, où l'on confond vo-
lontiers la trompe de la mouche
du coche et le levier d'Archimède.

X X X

A considérer les chiffres à tête
reposée, on doit reconnaître qu 'ils
n'incitent pas au triomphe bruyant.
Toute la campagne contre le nou-
veau régime du blé a été menée
au nom des intérêts des consom-
mateurs , contre le renchérisse-
ment , contre les privilèges d'un
groupe économi que restreint. On
a donc mis en position les pièces
les plus sonores et les plus effica-
ces de la grosse artillerie et pour
quel résultat ? Le feu nourri com-
mandé par l'ancien conseiller fédé-
ral Weber a laissé dans sa quiétude
et son indifférence le 57 % du
corps électoral.

Aussi, la presse qui a fait tant
de bruit pour un aussi modeste
succès s'inquiète-t-elle à son tour
des moyens propres a secouer 1 a-
pathie des masses dont elle se pré-
tend le champion.

Dans ses commentaires, un quo-
tidien socialiste prenait prétexte de
l'embarras des électeurs pour ré-
clamer une fois de plus le « texte
explicatif » off iciel, à l'appui de
chaque projet soumis au peuple. A
l'en croire, chacun y verrait beau-
coup plus clair si le Conseil fédé-
ral prenait la peine de doubler
d'un « commenta ire objectif » les
propositions législatives ou consti-
tutionnelles qu 'il soumet à l'intelli-
gente appréciation du souverain.
Alors le citoyen , sa lanterne allu-
mée à la flamme de la vérité of fi-
cielle, tiré des brou illards répan -
dus autour de lui par les slogans
de la propagande et les arguments
intéressés, pourrait se prononcer
en connaissance de cause.

Par malheur, le vote du 30 sep-
tembre précisément, a montré à
l'évidence tout ce qu 'un tel vœu
peut avoir d'illusoire. En effet , ex-
cédé par les affirmations témérai-
res que propageaient les adversai-
res du projet relatif au blé, M.
St reuli , en toute official ité , fit pu-
blier par l'Agence télégraphique
suisse une mise au point parfaite-
ment cla ire et qui redressait la
vérité, là où elle était passablement

tordue pour les besoins de la cau-
se. Or, ce texte officiel devint à
son tour la cible de tous ceux qu 'il
dérangeait dans leur manœuvre et
les batteries fumigènes furent aus-
sitôt renforcées. Alors î

X X X
Il y aurait , nous dit-on , une au-

tre solution encore. Ainsi, la « Cor-
respondance syndicale suisse »,
conclut le commentaire qu 'elle con-
sacre aux deux « décisions raison-
nables » du 30 septembre, par les
considérations suivantes :

Ces votes néga t i f s  qui s'ajou-
tent à tant d' autres devraient
peut-être inciter le parlement à
prendre lui-même en main l'éla-
boration des proje ts  de loi et à
la soustraire à une administration
qui n'a pas le même contact avec
le peuple .  Ce serait évidemment
une ré forme fondamentale  du sys-

trtème actuel-, ', ihais d'un système
qui donne de moins en moins sa-
t is fact ion.  A tout le moins les
commissions parlementaires de-
vraient être mêlées dès le début
à la rédaction des messages et des
textes de loi.

Là encore , je me permets de
mettre un grand point d'interroga-
tion , car si les parlementaires ont
peut -être un contact plus direct, si-
non avec le peuple, du moins avec
certains groupes d'électeurs, ils
sont peut-être moins familiarisés
que les bureaux avec les problè-
mes délicats que posent certa ins
projets de loi. Et j 'en connais qui ,
avant les séances de commission
auxquels ils sont appelés — et
même après — seraient fort em-
ba rrassés de répondre clairement à
cette simple question : « De quoi
s'agit-il ? »

V V V

A mon humble avis , on aurait
peut-être avantage à poser au peu-
ple des problèmes aussi simples
que possible. La Bruyère recom-
mandait de ne point s'exprimer par
circo n locutions et d 'aller droit au
but. Vous voulez dire : « Il pleut » ?
Dites : « Il pleut » !

Le conseil ne vaudrait-il pas en
politique ? Pour le régime du blé,
par exemp le, l'accord était fait
sur le principe. Alors pourquoi ne
se contenterait-on pas d'un article
constitutionnel disant : « La Confé-
dération assure l'approvisionnement
du pays en céréales panifiables » ?
Tout au plus, pourrait-on ajouter
que les mesures nécessaires à cette
fin seront fixées par la loi , ce qui
garantirait  les droits des citoyens,
pu isque toute la loi est soumise
au réfé rendum , facultatif .  Ainsi, on
s'en tendra it pou r établir simple-
ment la compétence de la Confédé-
ration , une compétence que nul ne
lui cont este, puis on discuterait la
loi d'exécution. Mais au moins le
débat porterait-il sur des mesu-
res précisées, formulées, alors que
le 30 septembre, on s'est battu dans
le bleu , contre des moulins à vent...
ou des mouli ns électriques. Mais il
y a des gens qui préten dent tout
dire dans la constitution , alors
que c'est là le meilleur moyen de
n'arriver à rien.

G. P.

La police ne se tient pas
pour battue

GENÈVE

Les recherches
d 'Yvonne-Bluette Ferrât

Notre correspondant de Genève nous
télé p hone :

Bien qu'au dix-septième jour de la
disparition, le 23 septembre, die la jeune
Yvonme-Bluette Ferrât, la pol ice se voit
dans l'obligation d'avouer que ses re-
cherches multipliées n'ont donné aucun
résultat et que son enquête doit repar-
tir à zéro. Elle n'a nullem ent renoncé
pour autant à avoir le dernier mot dan s
cette affa ire.

En effet , elle ne s'est pas bornée
(peut-être en partie sur les indication s
de plusieurs radiesthésistes notoires) à
fouiller systématiquement les bois de
Sauvenny et les rives du lac de Belle-
vue à Genève, mais elle a répandu ,
quoique avec quelque retard , car on
n'avait pas eu immédiiaterment une
bonn e photo de Bluette Ferrât, son si-
gnalement dans toute ki Suisse, à tous
les postes frontières et aux comman-
dants de gendarmerie des régions fran-
çaises voisin.es.

Des témoignages
qui s'e f f o n d r e n t

II convient de dir e de plus que les
premières recherches n 'ont pas été fa-
cilitées par les témoignages recueillis
au lendemain de la disparition de l'éco-
lière de Genthod, alors que les parents,
à 8 heures du mat in , ce jouir-la , soit le
M septembre, vena ient d'alerter la po-
lice. Douze se sont révélés, comme on
l'apprend maintenant, beaucoup trop
incertains ou même erronés, notamment
celui, font important, d'après lequel la
jeun e Ferrât aurait été vue pour la der-
nière fois le 23 septembre au sortir du
culte au temple de Genthod.

Toutefois, c'est secteur par secteur
lue la police va poursuivre, avec des
ch ienis policiers dont elle fait grand
usage, ses inves t iga t ions  dans des bois
ou des terra ins non encore explorés.
Tout en ne négligeant pas éventiuclle-
fflent , sans beaucoup s'attendre, sem-
ble-t-ï], à les déceler, les indices qui
Pourraient amener à envisager l'hypo-
thèse d'une fugue ou d'un enlèvement
au loin.

Ed. BAUTY.

Pottier et Wenger
dans l'équipe nationale

des juniors
La sélection suisse juniors , forte de

quinze joueurs, qui t tera  la Suisse ven-
dredi pour Brighton où elle rencontrera
samedi la format ion br i tannique  ju-
niors. Les joueurs  suivants feront le
voyage sous la direction d'Adolf Lln-
denberg (Zurich) :

René Jeker (Concordia Bâle), Jean-
Pierre Sturzencggcr (Signal-Bcrnex Ge-
nève), Léon Walker (Young Boys),
Ernst Fuhrer  (Thoune) ,  Wil ly  Brech-
biihl (F.-C. Berne), Peter Fiiri (Concor-
dia Bâle), Pierre Franchinn '  (U.G.S.),
Edy Maag (Wettingcn),  Walter Schu-
macher (F.-C. Lucerne), Andréas Gan-
tenbein (Red Star Zur ich) ,  Charles Her-
tig (Servette), Eric Lièvre (F.-C. Por-
r en t ruy ) ,  Raymond Maff io lo  (Servette),
Phi l ippe  Pottier (la Chaux-de-Fonds),
Luc Wenger (Cantonal) .

Deux de ces sélectionnés ont parti-
cipé dimanche au championnat suisse
de ligue nationale A. Il s'agit de Pot-
tier (Chaux-de-Fonds) et de Franchino
(U.G.S.) qui marquèrent chacun le seul
but réalisé par leur équipe.

BALE

BALE, 8. — A l'âge de 79 ans s'est
éteinte à Bâle Mme Jakobine Epple.
Ell e était entrée au début de la se-
conde guerre mondiale au service com-
plémentaire féminin où elle servit
comme cuisinière, puis comme chef-
cuisinière dans toutes les régions du
pays. Elle était une véritable mère
pour les soldats qui lui étaient confiés
et le général Guisan lui adressa ses
remerciements personnels pour son
attitude exemplaire, sa bonne humeur
et son dévouement.

Une grande amie des soldats
s'en va

LE PROCÈS MONTESI
( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

Plusieurs comparses comparaî-
tront en même temps, sous diverses
inculpations (faux témoignages, par-
j ures , etc.).

L'af fa i re « Monte si » commença
un matin d'avril 1953. Un jeune
homme qui se rendait à son travail ,
en suivant une plage romaine, dé-
couvrit le corps à moitié nu de
Wilma Montesi , 21 ans. Après une
brève enquête , la police annonçait
que la jo lie fille était morte acci-
dentellement.

Bientôt les langues se délièrent
et plusieurs personnes , dont la maî -
tresse du « marquis » Montana (qui
l'entretenait sur un pied de 500,000
lires par mois...) prétendirent que
Wilma était morte au cours d'une
orgie.

La découverte ries relations ami-
cales et commerciales que le « mar-
quis » entretenait avec plusieurs
éminentes personnalités italiennes ,
ébranl a le gou vernement ct en t ra î n a
la démission du ministre des affai-
res étrangères, M. Piccioni. Une
nouvelle enquête devai t aboutir à
l'inculpation du jeune Piccioni, de
Montana et de Polito.

En attendant de comparaître , le
« marquis » n'en continua pas
moins ses activités d ' intermédiaire,
tandis que le fils Piccioni compo-
sait la musique d'accompagnement
de « Notre Dame de Paris », le f i lm
qui vient d'être tourné avec Gina
Lollobrigida.

Recul
des partis
de gauche

Les élections f inlandaises

HELSINKI, 9 (A.F.P.). — Pour la
première fois depuis vingt ans, les par-
tis « bourgeois » ont obtenu des gains
au cours des élections cantonales qui
se sont déroulées dimanche et lundi
derniers en Finlande.

Selon la presse finlandaise, qui sou-
ligne le grand nombre d'abstentions, le
recul des partis de gauche particuliè-
rement important à Helsinki , serait dû
aux crises internes existant actuellement
au sein de ces organisations politiques.

Toutefois, la situation politique cn
Finlande ne se trouve guère modifiée
par les résultats de ces élections, les
positions des partis étant en général
maintenues.

Les résu l tats
HELSINKI, 9 (A.F.P.). — Un million

500 mille votes ont été exprimés, ce
qui correspond k une participation élec-
torale de 65 pour cent environ contre
71,4 pour cent aux dernières élections
de 1953.

Les partis « bourgeois » (conservateur,
libéral, agrarien et parti suédois) ont
totalise 52,3 pour cent des voix (50,7
pour cent en 1953). Les sociaux-démo-
crates ont obtenu 26,1 pour cent (25,5
pour cent en 1953) et les communistes
21,6 pour ent (23,1 pour cent en 1953).

Sur 10.800 mandants, les partis « bour-
geois » en ont obtenu 6220, les sociaux-
démocrates 2540 et les communistes
2020.

FRANCE

PARIS, 9 (A.F.P.). — Les résultats
définitifs de l'emprunt national 1956
que rend publics le min istère des affa i-
res économiques et financières indi-
quent que les souscriptions ont atteint
le montant global de 320 mill iard s
88 millions recueillis en trois semaines
et demie, du 10 septembre au 3 octobre.

Résultat définitif
de l'emprunt

HOLLANDE

LA HAYE, 9 (A.F.P.). — La reine
Juliana a reçu mard i soir M. Willem
Drees, président du conseil sortant
et leader du parti du travail. M. Drees
a été chargé de constituer le nouveau
cabinet en se basant sur les travaux
d'information qui v iennen t  d'être ache-
vés par M. A. W. Burger.

M. Drees chargé de
former le gouvernement

Mort d'un chien policier
célèbre

GRANDE-BRETA GNE

LONDRES , 9 (A.F.P.). — « Rex II  »,
le p lus célèbre des chiens policiers
anglais , vient de mourir ù l'âge de
six ans et demi. I l  a dû être abattu ,
car il s o uf f l a i t  d 'un cancer à la gorge.

Au cours de sa vie , * Rex * avait
e f f e c t u é  125 arrestations et f u t  l 'étoi-
le d' un f i l m  policier. Avant d'être
embauché par Scotland Yard , à l 'âge
d' un an , il avait été chien de garde
à l' ambassade de France à Londres.

y . . .y

Les terroristes
assassinent trois personnes

près de Sidi-bel-Abbès

ALGÉRIE

ALGER, 9 (A.F.P.). — Les terroris-
tes ont assassiné la nuit  dernière à
Zegla , à 50 km. au sud-est de Sidl-
bel-Abbès, un instituteur, sa mère et
un garde-forestier. Les victimes ont
opposé une résistance farouche aux
hors-la-loi, mais ont succombé sous
le nombre. Jusqu'à présent, cette ré-
gion avait  connu une relative tran-
quillité. A quel ques kilomètres de là,
les terroristes ont attaqué deux fer-
mes, incendiant les bâtiments d'ex-
ploi tat ion et abattant le bétail à la
mitrai l let te.  L'un des fermiers a été
égorgé.

D'autre part, un officier de section
administrative et six gardes indigè-
nes du poste d'Es-Abiodeidi Cheik
(versant sud du massif des Keours ,
à 120 km. à l'est d'Ain Sefra) ont
disparu alors qu 'ils effectuaient  une
tournée dans la région.

Deux voyageurs grièvement blessés
lors de l'attentat à la bombe contre
le car Alger - Arba , samedi dernier,
ont succombé, ce qui porte à douze
le nombre des morts, tous musulmans,
de cet acte de terrorisme.

CONSEIL
DE SÉCURITÉ

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Réunion des Dix-Huit
NEW-YORK, 9 (A.F.P.). — Un com-

muniqué publié mardi après-midi a l'is-
sue d'une réunion des représentants
des dix-huit pays signataires des pro-
positions de Londres sur la question de
Suez déclare qu'il s'agissait « de la pre-
mière d'une série de réunions qui se-
ront consacrées pendant la durée des
délibérations du Conseil de sécurité, à
échanger des informations et à mainte-
nir l'unité des points de vue ».

La réunion était présidée par M. Sel-
wyn Lloyd, secrétaire au Foreign Office.
Elle a duré une demi-heure.

La réunion a permis k M. John Fos-
ter Dulles de faire appel à la cohésion
des pays membres de l'association des
usagers du canal de Suez. On apprend
en effet  de bonne source que le secré-
taire d'Etat a tenu à démentir les
bruits de divergences entre les membres
de l'association et particulièrement en-
tre les trois grands Occidentaux .

Pour un ajournement
des débats

NEW-YORK, 9 (Reuter). — M. Selwyn
Lloyd, ministre britannique des affaires
étrangères, a annoncé aux délégués des
Dix-Huit qu 'il proposera le renvoi à
jeudi du débat du Conseil de sécurité
sur l'affaire  de Suez.

Prochaine séance : jeudi
NEW-YORK, 9 (Reuter). — Le Con-

seil de sécurité a adopté mardi soir la
proposition britannique d'ajournement
à jeudi soir.

Grève de cheminots
ITALIE

ROME, 9 (Reuter). — Le syndicat au-
tonome des machinistes et des aides-
machinistes des chemins de fer italiens
a déclenché, hier, une grève d'avertisse-
ment de vingt-quatre heures. La direc-
tion du syndicat autonome a averti le
ministère des transports qu'il s'agit
d'une grève d'avertissement qui sera
reprise, sans préavis, jusqu'à ce que le
gouvernement donne satisfaction au
personnel des chemins de fer.

Le trafic des voyageurs et des mar-
chandises s'est effectué normalement
aux points-frontières entre la Suisse ef
l'Italie.

Le mauvais temps
continue

ROME, 9 (A.F.P). — Le mauvais
temps continue à sévir dans plusieurs
régions d'Italie.

Entre Palerme et Messine, un violent
coup de mer a détruit 50 mètres de
voie ferrée.

Dans les Abruzzes, une forte tempête
de neige a bloqué durant toute la nuit
près de 70 camions allant ou revenant
de Pescare. Des troupeaux de brebis ont
été isolés par le mauvais temps dans
la région de Roccaraso.

•Un cargo de 200 tonnes, le « Lina
Gennari », qui venait de Sicile et se
dirigeait vers Ancône avec une cargai-
son de soufre, a coulé, une voie d'eau
s'étant ouverte dans sa coque. Les mem-
bres de l'équipage ont pu rejoindre la
côte après avoir été vogué toute la
nuit.

Le «Bell X-2» avait battu
tous les records de vitesse

ÉTA TS-UNIS

SPOKANE (Washington), 9 (A.F.P.).
¦— M. Donald Quarles, secrétaire améri-
caiin à l'air, a annoncé mardi que peu
avant de s'écraser au sol, le 27 septem-
bre dernier, le capitaine Miilburn G. Apt,
pilote du c Eell X-2 » à fusées, avait
atteint la plus grandie vitesse jamais
réalisée par un être humain ».

M. Quarles, qui n 'a donné aucune
précision sur la performance du capi-
taine Apt , a indiqué que les instru-
ments de bord de l'appareil avaient pu
être récupérés et mon traient qu'au mo-
ment de l'accident le capitaine Apt
avait battu tous les records de vitesse.

En juillet dern ier, le « Eell X-2 » avait
déjà atteint une vitesse d'environ 3000
kilomètres/heure.

Epilogue
d'un procès d'espionnage

ALLEMAGNE DE L 'ES T

BERLIN, 9 (O.P.A.). — Un procès
vient de s'achever k Magdebourg (Alle-
magne orien tale), dans lequel plusieurs
personnes étaient accusées d'espionnage
militaire pour le service secret aiméri-
calm.

La « Volksstrànme », organe commu-
niste, rapporte que le principal accusé,
Probst , a été condamné à sept ans de
travaux forcés, pour avoi r observé des
casernes soviétiques et rassemblé des
« documents' russes ». L'accusé Bogatius
a été condamné à deux ams et demi de
la même peine, l'accusé Zimmer à deux
ans et les accusés Neeb et Adam cha-
cun à un an, pour avoir communiqué
des renseignements sur les véhicules à
moteur soviétiques, les transports mil i-
taires et les uniformes.

Selon la « Volksstimme », le procès a
été intenté après audition des aveux
d'un ancien agent d'espionnage.

Les conversations
bulgare - yougoslaves

n'ont pas été satisfaisantes

YOUGOSLA VIE

BELGRADE, 9 (A.F.P.). -— Les ré-
centes conversations qui se sont dé-
roulées entre  les diri geants du part i
communiste  bulgare et ceux de l 'Union
des communistes yougoslaves, à l'oc-
casion de la visite d'une délégation
par lementai re  bulgare en Yougosla-
vie, n'ont pas abouti  à des résultats
très sa t i s fa i san t s, laisse entendre  dans
un commentaire, l'agence officieuse
Yougopress.

« Les termes généreux » du commu-
ni qué off ic ie l  i n d i quant  tj ue les lea-
ders des partis sont arrivés à un
accord réciproque en vue d'établir
une  col laborat ion ul tér ieure , sont rap-
pelés par l'agence Yougopress qui
ajoute :

Oe communiqué montre qu'au cours
des conversations de Belgrade des dif-
ficultés se sont présentées et des points
de vu? différents sur certaines questions
importantes, tant sur la théorie que
sur la pratique socialistes, ont été ex-
posés.

Le processus de la connaissance et de
la compréhension réciproques — intro-
duction dans la politique d'une colla-
boration véritable — sera long et pro-
gressif .
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Feu Fritz Platten
serait réhabilité

La « Schweizerische Wochenzeitung »
a publié dernièrement un entrefilet pro-
venant du secrétariat de la présidence
du Conseil soviétique et qui annonce
que Berta Zimmermann, femme de Plat-
ten , arrêtée en U.R .S.S. et condamnée
en 1937 à la peine capitale pour trahi-
son, et Fritz Platten, arrêté en 1939
pour port d'arme prohibé, condamné à
cinq ans de camp de travail , mort en
1942 d'une attaque à Arkangelsk (U.R.
S.S.), ont été réhabilités à titre post-
hume et leurs jugements rapportés.

Ce communiqué fait suite aux deman-
des adressées au maréchal Boulganine
par des amis suisses de Platten lors
du mouvement de « déstalinisation » .

Platten fut un des chefs du parti so-
cialiste suisse pendant et après la guer-
re de 1914-1918. Il prit part aux confé-
rences de Kienthal et Zimmerwald avec
Lénine et facilita le retour de celui-ci
en U.R.S.S.

Parti pour l'Union soviétique, Platten
fut cité comme suspect lors de la li-
quidation des amis de Lénine par Sta-
line en 1936. Depuis, personne n'avait
plus entendu parler de lui.

L'U.R.S.S. dans sa miséricorde Ira-
t-elle jusqu'à faire des funérailles na-
tionales à feu Platten comme la Hon-
grie en fait à Rajk ?

L'U.R.S.S. fera-t-elle
des funérailles nationales

à un Suisse ?

FRiBOVRG

RULLE , 9. — Un agriculteur de
Grandvillard , M. François Moura , a
f a i t  appel à la colonne de secours du
Club alp in suisse , section de Bulle,
pour sauver une cinquantaine de mou-
tons, qui se trouvaient perdus dans la
neige à 2200 mètres entre le Vanil-
Noir et de Vanil-de-VEcrit. Il y  avait
lundi p lus de quarante centimètres
de neige. Les alpin istes ont pu  recon-
duire dans la vallée 28 moutons qui
arrivèrent à 23 heures lundi à Grand-
villard.

Des moutons sauvés par
une colonne du Club alpin

BEBNE

BERNE, 9. — Sur proposition de
la commission pour 1 encouragement
des lettres du canton de Berne, le
Conseil exécutif  v ient  de décerner le
prix de poésie pour 1956 à M. J.-R.
Fiechter, pour son recueil « Contre-
point ».

M. J.-R. Fiechter, aujourd'hui fixé
à Genève, a été pendant de .longues
années directeur de l'Ecole suisse
d'Alexandrie, puis professeur à l 'Uni-
versité du Caire. Il a rédigé pendant
son séjour sur les rives du Nil le
« Jou rna l  suisse d'Egypte et du Pro-
che-Orient ».

Hommage à un poète
jurassien

ZUR I CH

ZURICH, 9. — M. Hatoyama, pre-
mier ministre du Japon , est arrivé
mardi matin peu après 10 heures à
l'aéroport de Kloten , à bord d'un
avion de la SAS, avec une suite de
30 personnes. M. Hatoyama, qui est
en route pour Moscou , quittera Zurich
jeudi , à bord d'un avion spécial, en
direction de Stockholm.

Le premier ministre
Hatoyama à Zurich

1 " '̂ f vSTn ĵ ^X**. «, _&* mWM. "mM ''mW^ >'̂ m̂̂ > «fir 
S «:::!™:::PKPl i 9_ fia  K V flw ï* ̂  -y.y - y  mmm: y -mmœimWmy «*— ¦¦. ; ., -: ¦ .r ¦ K-y —EstessiST» l :hm Mm Smm m _• m.-w Jt BL ¦ m m&:Mmmy mii®'$mM MswM fiw ^B^ys

«s JIB Ils E " '
*'¦ 9 5* â; •** S !¦ f ®  $*' î; '' ' *j_ ff*®'mm? km SF\k. m m . - . ..B mm _t% H" mw mm mm m mm %_> m m mm mm

, IMPRIMERIE CENTRALE 
: et de la l
\ FEUILLE D'AVIS DE NEUOHATEL S.A. =
: 6, rue du Concert - Neuchâtel i

Directeur: Marc Wolfrath :
: Rédacteur en chef du Journal: :
| - René Bralchet '-
^' ¦i i i i i i i i i i i i i i i i i t i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i t i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i iT

Le procès
de Poznan
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Nous devrions régler les comptes en-
tre la société et les Inculpés. Je deman-
de au tribunal de rechercher les fonde-
ments de son verdict dans une vue
politique à long terme, car la véritable
signification du 28 Juin , nous ne la
connaîtrons que dans des dizaines d'an-
nées. Messieurs les juges, pensez à l'ave-
nir.

Il a demandé l'abandon des poursui-
tes en ce qui concerne les deux accu-
sés qu'il défend, Kaufman et J. Bie-
janski.

Le procès des huit
Au troisième procès, celui des huit,

la cour a entendu en qualité de té-
moins des miliciens qui appartiennent
au Sme commissariat qui a été attaqué
le 28 juin par un groupe d'émeutiers
dont les accusés faisaient partie.

Les témoins ont «raconté en détail
comment ils furent attaqués par un
groupe de 80 à 100 émeutiers. « Cela
se passait vers 16 heures et en l'espace
d'un quart d'heure nous fûmes bruta-
lement désarmés et rassemblés dans la
cour du commissariat sous la menace
d'armes à feu. »

Peine de mort
contre les chauffards ?

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Un carnet de notes '
pour automobilistes

Le gouvernement ne s'en prendrait
du reste pas seulement aux chauf-
fard s, mais à tous ceux qui , à des
titres divers, provoquent des accidents
par leur attitude. C'est ainsi que l'on
étudie sérieusement l'introduction d'un
« carnet de notes » pour les automo-
bilistes. Tout conducteur devrait obli-
gatoirement être porteur de ce carnet
sur lequel les gendarmes et agents de
police notera ient toutes les contraven-
tions infligées. Il deviendrait ainsi
pratiquement impossible de faire
« sauter les contraventions », pratique
qui paraît assez courante.

La circulation à Paris
Le préfet de police de Paris a évo-

qué les grands travaux qui vont être
entrepris pour facili ter la circulation
dans la capitale française. Il a deman-
dé aux automobilistes parisiens d'évi-
ter le plus possible de passer par le
centre de la ville. Il a enfin précisé
qu'un système de stationnement
payant était actuellement à l'étude.

ARMÉE DU SALUT, Ecluse 20
Mercredi 10 octobre, à 20 heures

Réunion tenue par une brigade
d'élèves officiers sous la direction

de la Major Jai l l i t

Chapelle «les Terreaux
20 h. 15

L'urgence de l'heure
>I. EDMOND RIEDER

Union pour le réveil.

Aujourd'hui: THÉ-VENTE
dès 14 h. 30, à la chapelle « Ebenezcr »

rue des Beaux-Arts 11, Neuchâtel
en faveur de l'Eglise méthodiste

et du Marthaheim

B u f f e t  ! Souper à Fr. 2.- dès 18 h.

Chapelle de Corcelles
Aujourd'hui, de 14 à 22 heures :

THÉ V E N T E
en fa veur de la Stadtmiss ion

INVITATION CORDIALE A TOUS

A louer pour début novembre un

APPARTEMENT
de 3 pièces , tout confort .

Tél. (038) 8 19 83, le soir dès 18 h. 30.

En FRANCE, 2200 rappelés et mainte-
nus seront rapatriés quotidiennement
d'Algérie, à partir du 20 octobre, a dé-
claré M. Max Lejeune, secrétaire d'Etat
aux forces armées.

En ALLEMAGNE OCCIDENTALE, un
train Diesel a déraillé mardi à Schwer-
te, près de Dusseldorf , un pylône de
signalisation étant tombé sur les voies.
Trois personnes ont été tuées et cinq
blessées.

En BULGARIE, deux percepteurs d'Im-
pôts ont été condamnés h mort pour
s'être approprié la recette. D'autres
fonctionnaires fiscaux ont été condam-
nés à des peines allant de 2 à 20 ans
de prison.

En POLOGNE, M. Hllay Mine, pre-
mier vice-président du Conseil , a de-
mandé à être relevé de ses fonctions.
Il quitte également le politbureau du
parti communiste pour des raisons de
santé.

En JORDANIE, le gouvernement ac-
tuel n'a pas envisagé l'abrogation de
l'accord anglo-jordanien de 1948, a dé-
claré un porte-parole de l'ambassade
Jordanienne au Caire.

Aux ETATS-UNIS, dix-neuf Etats
membres des Nations Unies ont ouvert ,
à New-York, une discussion dc quatre
semaines pour définir l'« agression »
avant l'assemblée générale de l'O.N.U.
du 12 novembre.

L'Indonésie et quatorze autres mem-
bres du groupe Asie-Afrique de l'O.N.U.
ont demandé l'inscription de la ques-
tion de la Nouvelle-Guinée occidentale
ou Irian occidental à l'ordre du jour de
la prochaine session.

En INDONÉSIE, plusieurs officiers de
l'armée ont été arrêtés sur l'ordre du
général Nasutlon pour avoir « tenté de
renverser le gouvernement ».



La question des arbres pourris et
qu 'il f au t  remplacer a été évoquée
lundi, à la séance du Conseil gé-
néral de Neuchâtel. C'est heureux,
car elle est importante. Et actuelle,
puisque la récente tempête a ren-
verse de nombreux arbres, dont
deux peup liers du port , qui étaient
ef fect ivement  pourris. Mais les au-
tres, ceux qui ont tenu le coup,
dans quel état sont-ils ? Bien qu'il
n'y paraisse pas , ils sont aussi ma-
lades et, par consé quent , un danger
pour la circulation, comme l'a dit
le directeur des travaux publics.

C'est ici le cas de dire qu'il ne
faut  pas se f i e r  aux apparences. Ge-
nève, comme Neuchâtel — et pro-
bablement d'autres villes — vient
d'en faire l'expérience. Vendredi
dernier, un violent coup de vent a
déraciné, dans la ville de Calvin , un
des quatre « Paulownia impenalis »
de la promenade des Bastions. On
a constaté qu'il était entièrement
pourri à l 'intérieur. Les pouvoirs
publics s'en sont émus et le service
des parcs et promenades s'est vu
contraint, d' accord avec la commis-
sion des arbres — car il g a une
commission des arbres à Genève ! —
dn département des travaux publics
de procéder à l'enlèvement et au
remplacement d'arbres p lus que cen-
tenaires, qui avaient des troncs com-
plè tement pourris. Et des sondages
se poursuivent pour dé p ister des su-
jets qui , par leur vétusté , deviennent
des dangers publics.

Nos édiles sont bien insp irés d'imi-
ter l' exemple de Genève. Certes, les
vieux arbres sont vénéra bles et ce
n'est pas sans regret qu'on les voit
disparaître. Ma is, lorsqu 'ils mena-
cent des vies humaines, il ne fau t
pas hésiter à les abattre. Quitte , bien
entendu, à les remp lacer par de jeu-
nes p lants.

Nous pensons, notamment, aux
vieux peupliers du port , qui forment
une magnifique allée , mais qu 'il vaut
mieux abattre avant qu'un grave
accident se produise.

NEMO.

Les arbres pourr is

i aaïaae papri na
\ Ragoût de porc
ï Carottes à la crème
| ^ 

Pommes sautées
t Fruits divers
l ... et la manière de le préparer '
i Salade paprika. — Pour cette sa- '•
ï lade servie comme hors-d'œuvre , j
| prendre une grosse pomme de céleri ;
| coupée en alluiAettes. Faire blan-
X chlr 6 minutes à l'eau bouillante.
* D'autre part , laver quatre endives,
i tes émincer et couper une belle
I pomme fondante en petits dés.
t Mettre le tout dans un saladier ;
t avec des amandes finement tall- ;
* lées. Napper avec de la mayonnal- :
| se et saupoudrer de paprika.
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Etat civil de Neuchâtel
PUBLICA TIONS DE MARIA GE : 4 octo-

bre. Giroud , Claude-Albert-Jaques, élec-
tricien , et Claude, Marguerite-Violette,
les deux à Neuchâtel ; Cassant ,' Balilla ,
mécanicien sur autos, et Garbagni , Ca-
terlna, les deux à Neuchâtel ; Laurent ,
Camille-Robert, commerçant, et Ruf-
fleux , Renée-Marte-Louise, les deux à
Genève ; Pfister, Helnz-Wllly, frappeur
à la Chaux-de-Fonds, et Schramayr ,
Margaretha-Ingebord-Maria, à Neuchâtel;
Grassi , Massimo-Guglielmo, fonctionnai-
re postal à Vacallo, et Crosa, Odette-
Jacquedtae, à Mtinschensteln.

DÉCÈS : 30 septembre. Winteregg,
Louis-Henri , né en 1888, ancien chocola-
tier k Neuchâtel , veuf de Julle-Mathllde,
née Galland. 2 octobre. Schwarz, née
Ingold, Hélène-Amélie, née en 1900, mé-
nagère k Neuchâtel , veuve de Schwarz,
Cyprten-Irené ; Payât , née Lambelet ,
Alice-Régula, née en 1887, couturière à
Neuchâtel, veuve de Payot , Paul-Albert.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel . — 9 octo-

bre. Température : Moyenne : 5,0 ; min.:
0,4 ; max. : 9,2. Baromètre : Moyenne :
724,6. Vent dominant : Direction : nord-
nord-est ; force : modéré à assez fort.
État du ciel : Brouillard intermittent
jusqu'à 11 heures environ ; clair depuis
12 heures.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)

Niveau du lac du 8 oct., à 6 h. 30: 429 .50
Niveau du lac du 9 oct. à 6 h. 30 : 429,49

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes : brouillards matinaux étendus en
plaine . A part cela, beau temps. Plus
chaud pendant la j ournée, principale-
ment en montagne. Bise sur le Plateau.

Valais , région de haut-Léman et cen-
tre des Grisons : beau temps. Plus chaud
en montagne.

Sud des Alpes et Engadine : beau
temps à part quelques passages nuageux.
Températures comprises entre 15 et 20
degrés en plaine durant l'après-midi.
Plus chaud en montagne. I

La chancellerie d'Etat nous com-
munique :

La situation du marché du travail et
l'état du chômage se présentaient de
la manière suivante au 30 septembre
1956 :

Demandes d'emplois : 126 (76) ; pla-
ces vacantes : 121 (86) ; placements :
95 (50) ; chômeurs complets : 24 (21) ;
chômeurs partiels : 35 (55).

Les chiffres entre parenthèses indi-
quent la situation du mois précédent.

Le marché du travail

La transaction entre
MM. Kramer et DuPasquier
A propos de la transaction qui vient

d'intervenir entre M. Paul-Brie Kramer
et M. Roger DuPasquier, la « Tribune
de Genève » donne les précis ions sui-
vantes :

La conciliation prévoit que M. Kra-
mer versera à M. DuPasquier une
somme forfaitaire pour la réparation
de son dommage matériel et moral .
Après avoir " couvert toutes les dépenses
que cet incident lui a occasionnées, M.'
DuPasquier gardera, die la somme ver-
sée par M. Kramer , un montant de 1000
francs qu 'il allouera au fonds d'entraide
et de secours de l'Associa tion de la
presse genevoise.

La section de Neuchâtel du parti ou-
vrier et populaire nous communique :

Le parti ouvrier et popu laire de Neu-
châtel , après avoir pris .con na issance du
rejet par le Conseil général de la mo-
tion de M. Daniel Liniger , a décidé de
proposer au parti socialiste de lancer
une initiative communale pour un allé-
gement fiscal en faveu r des petits et
moyens contribuables.

Les popistes proposent
aux socialistes

de lancer nne initiative
pour un allégement fiscal

Hier matin , à 3 h. 57, une violente
explosion a réveillé le quartier des
Parcs. Elle fut  telle qu 'une patrouille
d'agents qui circulait dans le quartier
de l'Ecluse l'entendit et regagna im-
médiatement le poste.

Les premiers secours arrivés sur pla-
ce, rue des Parcs 38, constatèrent
qu 'une énorme fumée se dégageait d'un
atelier de mécanique occupé par M.
Georges Musy. Us firent évacuer les
quelque 'six appartements de l'immeuble
et disposèrent deux conduites d'extinc-
tion et une conduite dc protection.

Deux parties seulement de l'atelier
avaient pris feu. Elles contenaient des
transformateurs et des appareils en ba-
kélite , ainsi que des bidons d'essence
et de mazout. L'explosion de plusieurs
de ceux-ci a déclenché l'incendie et le
feu cn fit ensuite exploser d'autres. La
cause de l'explosion originelle n 'est pas
encore déterminée.

Les degats a 1 intérieur des ateliers
sont appréciables . Plusieurs machines,
du matériel et des appareils de contrôle
ont été rendus inutilisables par l'inten-
sité de la chaleur. Par contre , les dé-
gâts sont insignifiants pour le reste de
l ' immeuble.  Cinq minutes après l'Inter-
vention des pompiers , ceux-ci se ren-
daient maîtres de la situation , mais il
leur fallut œuvrer jusqu 'à 6 h. 15 pour
éteindre les divers foyers. M. Weber ,
chef de la police de sûreté , s'est rendu
sur les lieux.

Une violente explosion
cause de gros dégâts

dans un atelier

Le tribunal de police de Neuchâtel
a siégé hier sous la présidence de M.
Ph. Mayor, assisté de M. Monnier, com-
mis-greffier.

Une affaire d'escroquerie a retenu
longuement l'attention du tribunal.
Mlle J. G., propri étaire d'un immeu-
ble, a cherché à fausser les résultats
d'une expertise entreprise en vue de
déterminer le degré d'humidité des
murs. Pour arriver à ses fins, cette
personne, le jour de l'expertise, hu-
mecta les parois à l'aide d'une épon-
ge. Cette tentative ne devait du reste
pas induire l'expert en erreur et c'est
pourquoi il s'agit en l'occurrence d'un
délit manqué.

Tenant compte du fait que cette af-
faire s'est passée il y a deux ans et
demi , ie tribunal infl ige à la pré-
venue une peine de 5 jours d'empri-
sonnement avec sursis et le paiement
des frais de la cause par 113 fr.

Le tribunal a en outre condamné
R. Z. à 15 fr. d'amende pour avoir,
alors qu 'il était ivre, cassé une chaise
dans une p inte du Comptoir de Neu-
châtel. Mme N. écope 5 jours d'arrêts
avec sursis pour filouterie d'auberge
et Mme D. 10 fr. d'amende pour avoir
giflé un enfant.

D'autres causes ont abouti à un ar-
rangement.

Tribunal de police

LES CONFÉRENCES

M. G.-E. Magnat , président de la So-
ciété suisse de graphologie, est venu
nous entretenir, en l'aula de l'Univer-
sité, de la graphologie et de l'exercice
honnête, objectif , discret , respectueux et
consciencieux , de la profession d'expert
en écriture et de conseiller.

Le conférencier fut présenté avec une
élégance cordiale par le professeur Ph.
Muller, qui nous mit ainsi en présence
d'une personnalité de premier plan ,
dont l'exposé, à la fois philosophique,
historique et pratique, captiva un nom-
breux auditoire.

Nous fîmes connaissance avec ratta-
chante figure de l'abbé Michon qui, à
la fin du Second Empire, se pencha sur
l'homme et son écriture, comme les In-
diens sur les traces humaines laissées
sur le sol. « L'homme, disait-il , se con-
naîtra mieux par l'étude qu'il fera de
l'homme. » Il y a donc, dans toute bon-
ne étude graphologique, pénétration de
l'esprit ct de l'âme, avec une objecti-
vité sereine et le don d'intuition, un
doigté et une auscultation de la person-
ne. Bien souvent, dit le conférencier,
le graphologue reçoit des missives S.
O.S., lui demandant instamment des
conseils , de l'espoir, des recettes de
meilleure et plus saine vie. Et M. Ma-
gnat eut ce mot admirable : « Le gra-
phologue, en ces circonstances, n'envoie
pas des mots en réponse, mais des ger-
mes, d'où pousseront et grandiront les
raisons de se ressaisir, de partir de
l'avant , de raffermir, enfin , le t moi »
en déroute. »

Lorsque nous écrivons, tout notre être
y passe, l'état d'âme se répand avec
l'encre, voilà pourquoi le graphologue
a un jugement sain , détaché de toutes
considérations de personne, de race, de
parti , de classe, de religion. Nous avons
appris par lui que la société de gra-
phologie de notre ville aura bientôt
trente ans. C'est un bel âge, celui des
réalisations fructueuses, des réussites
encourageantes. Et l'une de ces réussi-
tes sera, pensons-nous, le cours de gra-
phologie que donnera en notre univer-
sité, une graphologue qui nous viendra
de Bâle.

La science de l'homme, acquise par
l'étude de son écriture, mérite, dit le
conférencier en terminant, d'être ensei-
gnée du haut des chaires universitai-
res. '

M. J.-C.

SERRIÈRES

Ln pastenr auxiliaire
(sp) Le conseil synodal a proposé à M.
André Perret , pasteur auxiliaire du dis-
trict de Neuchâtel , de mettre à la dis-
position de cette paroisse le tiers de
son temps. M. Perret fera des prédi-
cations, donnera des leçons de reli-
gion et visitera les quartiers des Char-
mettes, des Deurres, des Carrels et des
Ferreuses.

La graphologie,
science de l'homme

LE DÉRAILLEMENT DE GRANDSON

Samedi à 5 h. 15, un train en provenance de Bienne a déraillé à la sortie
ouest de la gare. Voici une vue du vagon étrangler , p lein de charbon , qui

est sorti des rails et a glissé sur le talus côté lac.

JEANNE PERROCHET, sculpteur
Avec un très grand regret , nous ap-

prenons que Jeanne Perrochet , sculp-
teur, n'est plus.

Née à la Chaux-de-Fonds le ler fé-
vrier 1878, rien ne semblait , au début
de son existence, indiquer que la jeune

« La Maternité »,
j euvre de Mme Perrochet.

fille se vouerait aussi complètement à
l'art. Elle participait bien , comme il
convenait alors à toute éducation com-
plète, à quelques leçons de dessin , elle
suivait avec intérêt les quelques rares
expositions de sa ville natale, mais
rien encore ne laissait prévoir l'ave-
nir. Mariée toute jeune au docteur
Perrochet , collectionneur bien connu ,
la vie de la jeune femme dans ce nou-
veau milieu, prit un autre cours. Bien-
tôt , elle fit la connaissance du grand

animateur qu'était Charles L'Eplatte-
nier. Celui-ci discerna rapidement en
elle mieux qu'un talent d'agrément et
peu après, Jeanne Perrochet travailla, et
de quel cœur, au cours supérieur du
jeune professeur , dans le vieil hôpital
transformé en ruche d'artistes. Elle y
a son atelier et se voue avec ardeur
à de sérieuses études. Elle modèle
d'abord puis, tentée par un plus rude
effort , elle s'attaque à la pierre avec
une volonté qu'encourage et que talonne
le maître. Son savoir et son assuran-
ce grandissent de jour en jour. Désor-
mais, les preuves nombreuses s'éche-
lonnent tout au long de sa belle car-
rière.

Il y eut d'abord des statuettes mode-
lées, faites de grâce et d'élégance :
femmes élancées aux formes pleines ,
aux gestes souples , voilées parfois de
draperies : terres cuites naturelles ou
revêtues d'un émaiilage. Ce fut ensuite
la lutte avec la matière , bois ou pierre,
dur travail qui ne rebuta jamais l'éner-
gie calme et soutenue de Jeanne Per-
rochet. Elle entreprit de grands tra-
vaux et l'on reste stupéfait du nombre
d'œuvres que son endurance au travail
lui a permis de signer . Car une femme,
épouse et maîtresse de maison , a mille
devoirs qui volent son temps et malgré
sa situation privilégiée l'artiste avait
souvent la nostalgie d'une plus grande
liberté la laissant tout entière à cette
vocation qui était sa raison de vivre.

Parmi tous ses travaux , dont à brûle-
pourpoint il est impossible d'établir une
nomenclature, il faut citer au moins
son Farel de grandes " dimensions et ce
Monument aux morts du cimetière de
sa ville. Mais combien d'autres encore
sont dans notre souvenir : sculptures
en bois, en pierre, en ciment , bustes
en bronze, peintures aussi. Et dans cet-
te considérable production , pas une
fausse note, mais une dignité parfaite ,
une élégance, une recherche, un idéa-
lisme de bon aloi. Une vigueur aussi
qui meurtrit ces mains actives, jamais
au reoos.

Puis, brusquement , les deuils sont
venus qui ont brisé cette vaillance...
Tout fut changé. L'artiste quitta la
belle demeure de l'avenue Léopold-Ro-
bert , demeure qui n'est plus. Elle quitta
la célèbre petite maison de Peseux, ca-
chée dans son verger qui devint , elle
aussi , la proie des démolisseurs... La
santé , jadis si robuste , s'ébranla de
tous ces chocs. Aujourd'hui, hélas ! la
belle artiste repose dans la mort...
laissant à sa cité le droit d'être fière
d'elle, à sa famille le souvenir d'un
grand dévouement , à ses amis et à ses
collègues celui d'une compréhension
toujours ouverte et d'un accueil tou-
jours cordial.

Alice PEILLON.

SAIJVI'-BLAISE
L'amitié entre Saint-Rlaise

et Sankt-Blasien
La municipalité de Saint-Biaise a fait ,

en fin de semaine, une visite d'amitié
à Sankt-Blasien, en Forêt-Noire. Les
hôtes suisses et les conseillers munici-
paux de Sankt-Blasien ont tenu samedi
une séance commune au cours de la-
quelle ils ont décidé d'établir une étroi-
te collaboration entre les deux localités
portant le nom du même saint , bien
que dans deux langues différentes.
L'échange d'écoliers sera poursuivi et
développé. Les édiles des deux commu-
nes échangeront aussi leurs expériences
dans le domaine de la politique com-
munale, de même que toute documen-
tation d'ordre culturel et économique.

LE LOCLE
Le premier feu de cheminée

(c) Les agents et le maître ramoneur
ont été alertés, mardi , à 18 h. 10, un
feu de cheminée s'étant déolaré à la
rue de l'Avenir 3. Dégâts peu impor-
tants.

LA CHAUX-DE-FONDS
Conseil général

(c) Le Conseil général a tenu une séan-
ce mardi à 16 heures, en présence de
33 membres. Le président a ouvert l'as-
semblée en saluant le nouveau chance-
lier, M. Jean-Louis Duvanel , qui a suc-
cédé à M. Jean-Marc Sauvant, entré au
service de la Confédération.

L'ordre du Jour, qui comportait plusieurs
achats et ventes de terrains, a été ra-
pidement liquidé. Les conseillers géné-
raux ont ratifié l'achat de l'Immeuble
Grenier 34, pour le prix de 50,000 fr .
de la sticcession Louis Blhler. L'acquisi-
tion du domaine de M. Christian Ger-
ber, aux Eplatures, pour la somme de
92,500 fr. a, par contre, donné Ueu k
une discussion. M. A. Corswant a Jus-
tifié la politique d'achat poursuivie de-
puis plusieurs années , par le Conseil
communal, pour éviter la spéculation.
Enfin, l'assemblée a ratifié l'acquisition
d'un terrain de 3282 mètres carrés pour
le prix de 65 ,000 fr., en vue de la cons-
truction d'un collège, au quartier des
Gentianes, k proximité de la piscine
dea Mélèzes. % .

SAINT-SULPICE

Restauration du temple
(c) Les travaux de restauration de
l'intérieur du temple sont maintenant
terminés. L'arrangement avec les bancs
disposés en gradins autour de la chai-
re et de la table de communion a été
maintenu.

Le temple a été repeint en gris. Les
boiseries et les bancs ont été décapés
et teintés couleur naturelle. La table
de communion est en pierre jaune du
pays, sculptée. Une croix et une plaque
commémorative en bronze sont placées
à gauche et à droite de la chaire. Deux
panneaux en diptyque encadrent les
orgues neuves. Ces tableaux évoquent la
vie du roi David.

Le cuite de dédicace du temple res-
tauré aura lieu dimanche 14 octobre
en présence des autorités civiles et ec-
clésiastiques et des présidents du con-
seil synodal et du synode.

FLEURI Eh
Renversé par un camion

(c) Mardi , vers 16 heures , M. Char-
les Kissling, marié, 58 ans , encaisseu r
à l'Union de banques suisses, qui ar-
rivait sur un scooter à trois roues de
l'avenue de la Gare sur la place du
March é, a été renversé par un camion
d'Yverdon circulant d'est en ouest à
la Grand-Rue et dont le conducteur
n'accorda pas la priorité de droite.

Projeté à terre, M. Kissling fut re-
levé avec une fracture à la cuisse
droite. Il a été transporté à l'hôpital
de Fleurier. Sa machine a subi des
dégâts.

ANET •

Un automobiliste
neuchâtelois

victime d'un accident
(sp) La police cantonale de la Chaux-
de-Fonds a été avisée, lundi après-midi,
que l'automobile appartenant à M. Ray-
mond Perrenoud , domicilié aux Ponts-
de-Martel , gisait fond sur fond , au bord
de la route , non loin du pénitencier de
Witzwil. De l'enquête établie, on ap-
prend qu 'il s'agit d'un accident, mais on
ignore dans quelles circonstances il s'est
produit. Il semble que le conducteur
s'est trompé de chemin. A l'arrivée sur
les lieux du gendarme d'Anet, le véhi-
cule , en mauvais état, était abandonné.
Le conducteur , M. Perrenoud , qui a été
blessé au cours de l'accident , est actuel-
lement soigné dans un hôpita l de Neu-
châtel.

BIENNE
Ln motocycliste renverse

une fillette
(c) Un motocycliste a renversé une fil-
lette à l'allée de la Champagne. Souf-
frant  d'une commotion cérébrale et de
coupures à la jambe gauche, la fillette
a été transportée à l'hôpital Wilder-
meth.

YVERDON
Du bitume en feu

(C) Hier matin , à 9 h. 15, au chantier
d'épuration des eaux , une chaudière de
bi tume a dcbo.rd é pair surebauffement
et pris feu. Celui-ci se communiqua à
plusieurs tonneaux qui se trouvaient à
proximité. Immédiatement alerté, le pos-
te des premiers secours se rendit sur
les lieux et maîtrisa ce début dé sinis-
tre à l'aide de la pompe à mousse. Les
dégâts ne sont pas très importants.

Concours cantonal
de sport canin

Dimanche dernier a eu lieu aux Hauts.
Geneveys le concours cantonal neuchâ-
telois, groupant plus de trente conduc-
teurs et leurs bêtes, organisé sous les
auspices de la Société cynologique duVal-de-Travers. En dépit d'un temps
exécrable il a connu un parfait suc-
ces. En voici les résultats :

CLASSE A
1. Charles Lesquereux, le Locle, aveo

« Carol », 285 points ; 2. Willy Dubois
le Locle, avec « Rip », 282 : 3. Wernsr
Bill , la Chaux-de-Fonds, avec « Aro »277 ; 4. Raymond Berger , la Chaux-de^
Ponds, avec « Athos », 276 ; 5. Wllly Du-
bois, le Locle, avec « Coddy », 276 ; eJean Zaugg. la Chaux-de-Fonds, avec
« Négro », 276 ; 7. Roger Elles , Villeret,avec « Dax », 273, tous excellents ; a!Wllly Aellen, Fleurier , avec « Jika », 260;
9. Michel Weissbrodt, Neuchâtel , avec
« Fero », 246 ; 10. Roger Blatter , le Lo-
cle. avec « Bambi », 238 ; 11. Paul Be-
daux, Boudevilliers , avec « Aldo », 227
tous très bons.

CLASSE B
1. Jean-Marie Aubry, la Chaux-de.

Fonds avec « Blank ». 454 points ; 2.André Faivre, le Locle, avec « Ferro »,
450 ; 3. René Bâhler , la Chaux-de-
Fonds, avec « Armgaxd » 443. tous excel-
lents ; 4. Marcel Bedaux , Couvet , aveo
« Fllcka », 437 ; 5. Amédée Schiller , Ver-
rières, avec « Castor », 426 ; 6. Wllly Gl.
rard , le Locle, avec « Adia », 420 ; 7,
Roger Bobillier , Fleurier , avec « Athos »,'
407; 8. Henri Fahrny, le Locle. aveo
« Arrls », 401 ; 9. Albert Favre, la Chaux.
de-Fonds, avec « Dina », 386 ; 10. Char-
les Aubert , la Chaux-de-Fonds, aveo
« Négro », 358. tous très bons ; 11. WU-
ly Kaeslin, Couvet, avec « Néron », 355,
bon.

CLASSE O
1. Paul Bolllods, le Locle, avec « Bal-

do », 461 points ; 2. Francis Montessuit,
la Chaux-de-Fonds, avec « Boys », 453*
les deux excellents ; 3. Albert Deucher,
la Chaux-de-Fonds. avec « Bol », 440 ;
4. Paul Rattaly, la Chaux-de-Fonds, aveo
« Mlpo », 431 ; 5. Pierre Solca, Neucha-
tel , avec « Rico », 431 ; 6. Fernand Gre.
tlllat , Colombier , avec « Dolly », 429 17. Senn Huguenln, le Locle, avec « Ar-
naud ». 428 ; 8. Emile Martin, Sauge (Ne) ,avec « Bojard », 398, tous très bons.

Le challenge de la classe A a été
gagné par le S.C. le Locle, avec 567
points, celui de la classe B par 4 La
Canine », la Chaux-de-Fonds, avec 897
points , celui de la classe O par « La Ca-
nine », la Chaux-de-Fonds, avec 893
pointe.

t ^̂ ^^̂ ^

Comme l'on sait , le personnel com-
munal aff i l ié  à la V.P.O.D. a remis
au Conseil général une résolution qui
a provoqué avant-hier soir un débat.
Ce texte soulfgne notamment que le
personnel aff i l ié  à la V.P.O.D. « retire
sa confiance à l'Union des groupe-
ments du personnel ». Or, cette Union
nous informe que la V.P.O.D. ne peut
lui retirer sa confiance puisqu 'elle ne
la lui a jamais accordée. En effet , la
V.P.O.D. a toujours refusé de colla-
borer avec le groupement n eutre pré-
cité et a eberebé au contraire à faire
pression sur les membres des autres
groupements pour qu 'ils adhèren t au
syndicat. Tout le battage fait ces jours
au sujet de la revalorisation des trai-
tements aurait son origine pour une
bonne part dans la campagne de re-
crutement lancée par la V.P.O.D. au
détriment des groupements indépen-
dants du personnel communal.

A propos d'une résolution

Monsieur et Madame
HILTPOLD et Peter ont la joie
d'annoncer la naissance de leur fils

Roland
le 9 octobre 1956

Maternité _ Quatre-Ministraux 10
Neuchâtel
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En cas de deuil
L'IMPRIMERIE CENTRALE

1, rue du Temple-Neuf
exécutera selon vos désirs et

dans le plus bref délai

vos lettres dc faire-part
Un seul manuscrit s u f f i t  pour la
composition de l' avis mortuaire
dans la « Feuille d' avis de Neu-
châtel * et pour celle des faire-part

de deuil.
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Que ta volonté soit faite.

Madame Marguerite Giroud-Hausam-
mann, à Chézard , et ses enfants :

Monsieur et Madame Alexandre Gi-
roud et leur fils Michel , à Bou-
dry ;

Monsieur et Madame Willy Giroud
et leurs fils Bernard et Denis, à
Cernier ;

Madame veuve Alice Giroud , à Neu-
châtel, et ses enfants ;

Madame veuve Marguerite Giroud , à
Reinach, et ses enfants ;

Monsieur et Madame John Leuba-
Giroud , aux Bayards , et leurs enfants ,

ainsi que les familles Hausammann,
parentes et alliées ,

ont le chagrin de faire part à leurs
parents , amis et connaissances du dé-
cès de

Monsieur Fritz-Ali GIROUD
leur très cher et regretté époux , papa ,
grand-papa , frère, beau-frère, oncle et
parent , que Dieu a rappelé à Lui , au-
jourd'hui mardi , dans sa 69me année,
après une longue maladie supportée
avec courage.

Chézard , le 9 octobre 1956.
Que ta bonté soit sur nous, ft

Eternel car nous espérons en toi.
Ps. 33 : 22.

L'ensevelissement aura lieu jeudi 11
octobre, à 13 h. 30.

Culte pour la famille à 13 h. 15.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

IN MEMORIA M
de ma bien-armée maman

Bertha KUFFER
née BLOCH

10 octobre 1953 - 10 octobre 1956
Ton souvenir reste gravé dans mon

cœur, bonne et chère maman.
Ta fille Georgette:

La chancellerie d'Etat nous com-
muni que :

Dans sa séance du 5 octobre 1956, le
Conseil d'Etat a nommé :

M. Rolf Lévi, jusqu 'ici médecin-pro-
visoire au service médico-social, aux
fonctions de médecin-chef du dit ser-
vice ;

MM. Roger Payot et Walter Schuler,
jusqu 'ici respectivement astronome-ad-
joint ct assistant à l'observatoire can-
tonal , aux fonctions de directeurs-ad-
joints au dit observatoire ;

il a admis au rôle officiel du bar-
reau M. Claude-Michel Guillaume-Gen-
til , licencié en droit , domicilié au Lo-
cle ;

autorisé M. Jacques Schmidt , originai-
re de la Chaux-de-Fonds, domicilié aux
Verrières , à pratiquer dans le canton
en qualité de médecin.

Dans sa séance du 9 octobre, le
Coniseil d'Etat a autorisé Mme Ingebou-g
Teucke-Môliler , originaire d'Allemagne,
domicWiée à la Chaux-de-Fonds, à pra-
tiquer dams le canton en qualité d'as-
sis tant e-dent iste.

Décisions du Conseil d'Etat

M. Robert Tinembart, vigneron de
l'Etat , à Bevaix , a célébré le vingt-cin-
quième anniversaire de son entrée au
service de l'Etat. Le Conseil d'Etat lui
a exprimé ses félicitations et ses re-
merciements.

Vingt-cinq ans
au service «le l'Etat

M. Pierre Rime, de notre ville, et
Mlle Suzanne Evard , de la Chaux-de-
Fonds, se sont classés premiers, ca-
tégorie « be-bop », de la Coupe suisse
de danse qui s'est disputée samedi
soir à Lausanne. Le couple neuchâ-
telois, qui avait remporté une se-
maine auparavant le challenge inter-
cantonal à Renens , a été officiellement
invité à défendre les couleurs suisses
au champ ionnat du monde à Paris au
début de l'année prochaine.

Des Neuchâtelois
champions suisses de danse

Û 

Jeunes époux , jeunes pères,
assurez-vous sur la vie à la

Caisse cantonale
d'assurance populaire
NEUCHATEL, rue du Môle 3

Madame Marcel Javet , ses filles Ro-
lande et Marinette ,

ont la douleur de faire part du dé-
cès de

Monsieur

Marcel JAVET-GREZET
leur cher mari et papa , enlevé subi-
tement à leur affection dans sa 63me
année.

Nant , le 9 octobre 1956.
C'est vers toi Etemel ô Sei-

gneur , que se tournent mes re-
gards.

Je cherche un refuge auprès
de tod.

N'abandonne pas mon âme. ,¦
Ps. 141 : 8.

L'ensevelissement aura lieu k Nant-
Vully, vendredi 12 octobre , à 14 heures.
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AUJOURD'HUI

SOLEIL Lever 6 h. 38
Coucher 17 h. 48

LUNE Lever 12 h. 57
Coucher 22 h. 08

AU JOUR LE JOUR


